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5 L — Actes de l’épiscopat. . 


Communiqué de S. Em. le card. Verdier (29. 2. 
36) : 12. : ds 

Liste dés Semaines relig'euses ayant reproduit le communiqué de 
Em. le card. Verdier. 


rières pour la France et pour les élections : 


numération des ordonnances et communiqués de l'épiscopat deman- 
nt des prières pour les élections et pour la France. 


Résolutions de l’Assemblée des cardinaux et 
archevèques (mars 1936) : 12. 

= Le devoir électoral. Communiqué de S. Exec. Ms Pic, évêque de 

lence; — Les partis. Les Ligues. Communiqué de S. Exec. Mr" GRENTE, 

que du Mans. 


- IL — Déclarations et programmes. 
Partis politiques : 14. 


4° Parti républicain national : 44. 

… Redressement dans tous les domaines; éviter la guerre; éviter le 
illite du régime; organisation corporative ; finances et questions éco- 
nomiques. 

» 2° Parti républicain radical et radical-socialiste : 47. 

- Un grand malaise sur l’Europe. La déflation exigée par les régents 


e la Banque de France. La République forte dans une France res- 
ectée. Entre les rouges et les blancs. 


. — Résultats des scrutins (26. 4. et 3. 5. 36.) 


La nouvel'e Chambre des députés : 19. 
1° Liste alphabétique des élus : 19. 


Noms par ordre alphabétique des nouveaux députés avec indication 
leurs groupes et des départements qu'ils représentent. 


Groupements politiques : 29. 


Listes électorales des membres des groupes : Groupe communiste. 

pe de la Fédération républicaine. Groupe de la gauche démocra- 
e et-radicale indépendante. Groupes de la gauche indépendante, 
parti Camille-Pelletan, du parti Frontiste, du parti de l'Unité 
létarienne, du parti de la Jeune-République. Groupe de l'Alliance 
*s républicains de gauche et des radicaux indépendants. Groupe de 
Union socialiste et républicaine. Groupe démocrate populaire. Groupe 
es Indépendants républicains. Groupe des républicains indépendants 
’action sociale et groupe agraire indépendant. Group: indépendant 
on populaire. Groupe républicain radical et radical-socialiste. 
pe socialiste. Non inscrits dans les listes des groupes. 


mposition de quelques grandes Commissions : 33. 
ommission des Affaires étrangères. Commission de l’Armée. Com- 
sion de l'Enseignement et des Beaux-Arts. Commission des Finances. 
amission du Travail. 


‘ NUMÉRO SPÉCIAL : 2 fr. 


PARAIT LE SAMEDI (46 fascicules par an; tables semestrielles) 
PRIX DU NUMÉRO : 
ABONNEMENTS : six mois, 16 fr. ; un an, 30 fr. Etranger, variables selon les pays. 


BUREAUX : 5, RUE BAYARD, PARIS-VIII: 
(Chèques postaux : Maison de la Bonne Presse, Paris, C'° N° 1668.) 
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L'Action Catholique 


1 Franc. 


Rev. d'Organisation 
et de 
Défense Religieuse 
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LES ÉLECTIONS LÉGISLATIVES DE 1936 


34. 
5° Tableau des suffrages obt:nus par les élus et par le 
Front populaire : 35. 


Tableau reproduisant : a) les listes d s départements par ordre alpha- 
bétique avec l'indication des 618 circonscriptions électorales; b) le 


4° Liste des présidents des Commissions : 


chiffre des voix obtenues par les élus: c/ les noms des élus (avec indi- 


cation des partis auxquels ils appartiennent et mention de ceux qui 
ont été réé us); d) chiffres des voix obtenues par les différents partis 
composant le Front populaire. 


IV. —— Le Front populaire. 


1° Premières tentatives : 81. 

Le Mouvement Amsterdam-Pleyel, créé en août 1932 par Henri 
Barbusse et Romain Rolland. — ie Front commun, fondé en mars 
1933 par Gaston Bergery. 
2° Premières réalisations : 86. 


Le « 6 février », origine du Front populaire. — Le Comité de vigi- 
lance des intellectuels antifascistes. — Le Centre de liaison des forces 
antifascistes de la région parisienne. — Le Pacte d'unité d'action des 
Partis con muniste el socialiste. — Le Comité central d'union antifas- 
ciste. 

3° Constitution du Front populaire: 96. 


Les étap s du Front populaire. — La délégation des gar ches. — Adhé- 
sion du Parti radical-socialiste. — Les assises de la paix et de la 
liberté (14 juillet 4935), — L'+ serment du 14 juillet. 
4° Règlement et programme : 109. 


Texte du règlement intérieur. — Programme politique et économique. 
— Le Front populaire et les élections législatives de 1936. 


—_——_ RP 


Lois sociales, — I. Institution du congé annuel 
payé (L. 20. 6. 36): 116; — II. Convention collec- 
tive de travail (L. 24. 6. 36) : 117; — III. Institu- . 
tion de la semaine de quarante heures (L. 21. 6.36): 
119; — IV. Traitement des fonctionuaires (D. 25.6. 
36) : 120; — V. Loyers. Locaux d'habitation {L. 30. 6, 
36) : 122. 

Ephémérides (du 30 mai au 40 juin 1936) : 423. 


CL CL LA A 0 D LL LL LL D LL LL LL LL A LL ML LL LL LL A LL) 


Conformément à l’usage, la D. C. ne 
paraît que toutes les deux semaines du- 
rant la période des vacances. En consé- 
quence, le PROCHAIN NUMÉRO sera publié 
le 25 JUILLET. 


fs 
LÉ 
’ 


PA 10, 35) : 


(23. 17. 35) ; 
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Dans ses fascicules 791 (1r. 4. 36) et 592 (18. 4. 56), 
la Documentation Catholique, comme elle l'avait 
déjà fait en x932, a recueilli un très grand nombre 
de documents groupés sous Les titres suivanis: 

Textes législatifs et administratifs ; 

Actes de l’épiscopat; 

Déclarations et programmes. à 

Depuis la publication de ce dossier, il y a lieu 
de nofler que les évêques, par l'organe Le leurs 
Semaines religieuses, ont donné aux catholiques de 
leurs diocèses respectifs des directions pratiques pour 
l'accomplissement du devoir électoral ou ordonné 
des prières spéciales à celie occasion. 

De même, un complément s'impose dans le cha- 
pitre des déclarations et programmes des partis poli- 
tiques. Quelques-uns, en ejfet, n'ont publié leur 
programme que très peu de temps avant le scrutin 


; du 26 avril 1936. 


Ï — Actes de l'épiscopat 


Reproduisons tout d’abord la liste chronologique 
des documents épiscopaux contenus dans notre fasci- 
cule 797 : 


Allocution de S. Exc. Mgr Caillot, év. Grenoble (4. 8. 35); 

Lettre de S. Exc. Mgr du Bois de La Villerabel, év. 
Annecy (24. 8. 385) ; 

Allocution de S. Exc. Mgr Mégnin, év. Angoulême 
Allocution de S. Exc. Mgr Giray, év. Cahors {13. ro. 35) ; 
Communiqué de S. Exc. Mgr Roland-Gosselin, év. Ver- 


sailles (20. ro. 35) ; 


Allocution de S. Em. le card. Liénart, év. _ Lille 
(26. ro. 35) ; 
Discours de S. Exc. Mgr Sagot du Vauroux, év. Agen 


» (27. 10. 35) ; 
Avertissement de S. Exc. Mgr Dutoit, év. Arras 

(27. ro. 35) ; 
Allocution de $. Exc. Mgr Marmottin, év. Saint-Dié 

(SET. )30): 


Note de S. Exc. Mgr Feltin, ärchev. Bordeaux (15. 11. 35); 
Communiqué de S. Exc. Mgr Fleury, 6v. Nancy 


Lettre de S. Exc. Mgr Challiol, év. Rodez (0, 12. 35) : 

Lettre de S. Exc. Mgr Castel, év. Tulle (7. 12. 35) ; 

Lettre pastorale de S. Exc. Mgr Sagot du Vauroux, 
év. Agen (25. r. 36); 

Lettre pastorale de S. Exe. 
O2 36}; 

Lettre pastorale de S. Exc. Mgr Tissier, év. 
(7- 2. 36) ; 

Lettre pastorale de S. Exc. Mgr Ginisty, év. Verdun 
(11. 2. 36) ; 

Lettre pastorale de S. Exec. Mgr Choquet, év. Langres 
(23. 2. 36) ; 

Communiqué de $S. Em. le card. Verdier (29. 2 36); 


Mgr Audollent, év. Blois 


Châlons 


Communiqué de S. Exc. Mgr Gaillard, archev. Tours 
(13.137 36); 

Communiqué de S. Exc. Mgr Chassagnon, év. Autun 
(21: 3. 36) ; 

Communiqué de S. Exc. Mgr Piguet, év. Clermont 
(21. 3. 36) ; 

Communiqué de S. Exc. Mgr Maisonobe, év. Belley 


(26. 3. 36) ; 


: (5. 4. 36), Cwhors dé & 


Communiqué de S. Exc. Mgr Duparc, év. Quimper 
(3x. 4236); 
Communiqué de $S. Em. le JE Maurin, archets Lyon: 
(8. 4. 36) ; È 


1° Communiqué de S. Em. le cardinal Verdier (29. 9. 5 ù | 


Un grand nombre de Semaines religieuses l'or 
reproduit, la plupart dans leur « Partie officielle », 
Citons notumment : re (6:23. 0) Bayeux 
36), Chambéry (13. 3. 36) 
Constantine (22. 3. 36), Montauban (12. 3. 36) 
Nancy (21. 3. 36), Rodez (3. 4. 36), Séez (27. 3. + 
Tulle (10. 4. 36). “Æ 


9° Prières pour la France et pour les électio s 
Nous ne cilerons point toutes les ordonnances épi 


copales et nous nous contenterons d’une simple énu- 
mération: Aix (17. 4. 36), Angers (12. 4. 36), Ango 


lême (19. 4. 36), Annecy (16. 4. 36), Autu 
(18. 4. 36), Carcassonne (18. 4.36), Chartr 
(18. 4. 36), Clermont (28. 3. 36), Coutanc 


(30. 4. 36), Evreux (18. 4. 36), Lille (19. 4, 36 
Limoges QE h. 36), Marseille (12. 4. 36), Mont 
pellier (2. 5. 36), Moulins (14. 3. 36 et 28. 3. 36), 
Nantes Fr 36), Oran (18. 4. 36), Poitiers (avril 
36), Le Puy (18: 4. 36 et x. 5. 36), Quimper (3. 4. 


et 24. 4. 36), Saint-Claude (r6. : 36), Saint-Dié: 
(x7. 4. 36), Saint-Flour (16: 36). Soissons: 
(21. 3. 36), Tulle (ro. k. 36 et - © 5. 36), Valence: 


(25. 4. 36), Versailles (19. 4. 36), Viviers (24. 4. id 


3° Résolutions 
de l'Assemblée des cardinaux et archevèques | 
(Mars 1936. L 
Devoir électoral { 


Nous faisons nôtres les directives approuvées par 
l’Assemblée des cardinaux et archevèques de France : 

Les catholiques sont tenus d'user des droits de 
vote que leur accorde la Constitution ; d’en user pour! 
le bien commun. 

Si nous usons du droit de vote pour servir des 
intérêts privés, intérêts personnels ou intérêts de 
groupe ou de parti, au détriment du bien cOMMUN , 
nous manquons à nos devoirs envers la société. 

Souvent une élection met en cause, pour l'Eglise: 
et pour l'Etat, des biens de grande importance ; 
l’abstention est alors une chose grave. 

Le devoir de voter est particulièrement grave dans 
les moments de grande difficulté pour l'Eglise et Ja 
pays, et lorsque l'élection est âprement discuté 
entre ceux qui serviront vraiment le bien publiq 
et ceux qui le compromettront. 

Quelques cas parliculiers. — 1° Quand un excel} 
lent candidat a des chances réelles de réussir, il Et 
évidemment voter pour lui. 

2° Voter pour un candidat moins mauvais, cd 
ner. pas coopérer à un mal, c’est REORRSES ur) 

ien 


{x) Cf. Semaine religieuse de Valence (25. 4. 36 é 


L deux candidats mauvais, il ne faudra 
bstenir que si tous les deux sont détestables. 

! ° Quand on se trouve en face d’un candidat 
uvais qui se présente seul, qui passera forcément, 
atre lequel on ne peut rien, il y a lieu de s'abstenir 
de voter blanc. 


tude du elergé, des catholiques et de leurs groupements 
à l'endroit des Ligues et des partis politiques (#). 


1. EE « Les partis, 


$ 
Le cl doit pas négliger de faire son 
oir civique, mais il évitera soigneusement de 
nféoder aux partis politiques. : 
2° Il est tenu d'exposer, en dehors de toute consi- 
tion de parti, la doctrine catholique qui con- 
e les droits de l'Eglise, de la famille, de l'école 
énéralement le bien commun. 
es catholiques. 
° Les catholiques auront le souci constant de 

tenir l'Eglise et l'Action catholique en dehors 
au-dessus des partis. à 
.2° Ils sont tenus de s'intéresser à l’action civique 
pour cela, seront instruits des principes catho- 
>s d'action civique, exposés dans l'ouvrage de 
_ Lallement et le Petit manuel des questions con- 
iporaines du cardinal Verdier, . - 
Les dirigeants et militants d'Action catholique 
E seront pas en même temps directeurs, représen- 
ou propagandistes d’un parti politique. 
Hs pratiqueront loyalement les vertus du citoyen 
_ notamment le respect du pouvoir établi. 

La jeunesse. 

Les adolescents et les tout jeunes gens, n'ayant 
réparation suffisante, ni formation complète, ni 
rience de la vie, ne s'engageront pas prématu- 
nt dans Ja mêlée politique. 
_ Mais, par une sérieuse formation religieuse, 
lectuelle, sociale, économique, ils seront progres- 
nent préparés à l’accomplissement de leur devoir 
ne à 
SN 


A) Le clergé. 
- 1° Les membres du clergé qui se sont fait inscrire 
1 groupe des « Croix de Feu » au titre d’anciens 
mbattants, ne sont pas tenus de donner leur démis- 
on, mais ils s’abstiendront de prendre une part 
à la vie de la Ligue. 

Les prêtres s’abstiendront, à l’avenir, de donner 
"ur nom à une Ligue politique, quelle qu’elle soit. 
) Les catholiques et la jeunesse. 

Les groupes et œuvres, les dirigeants et mili- 
ts de l'Action catholique, les mouvements de 
nesse catholique, se tiendront en dehors et 
essus des Ligues. 

Ils s’abstiendront d’adhérer à toute organisa- 
ui serait en collusion avec un mouvement 
nellement condamné, qui se signalerait par une 


Dans la Semaine du Fidèle (14. 6. 36), la publication 
es « Résolutions » est annoncée en ces termes par 
S. Exc. Mgr Grente, évêque du Mans : 
« Nous publions et publierons, les semaines suivantes, 
laines des résolutions de l’Assemblée des cardinaux et 
hevêques de France qui regardent le clergé ou les 
et Nous leur donnons ainsi force d’autorité dans 
diocèse. : 
Le Mans, 5 juin 1936, 
: ee : » + GEORGES, 
LS RS » évêque du Mans. » 


= 
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absence de principes chrétiens, qui s’appuierait sur 
. a gs de violence ou d'’irrespect vis-à-vis de 
‘Eghse, 


. Afin d'éviter que des cérémonies religieuses ne 
deviennent l’occasion de manifestations d'ordre poli- 
tique, ne seront admis en principe, dans Les églises, 
que le drapeau national et celui des organisations 
MNT catholiques ou purement profession- 
nelles. 


IT — Déclarations et programmes 
PARTIS POLITIQUES 


Parti républicain national. 


La Fédération républicaine de France n’a pas 
publié de programme électoral proprement dit. Le 


24 avril 4936, son président, M. Louis Marin, pro- 


nonçait à la radio un discours dont nous donnons e 


le passage principal (Nation, 25. 4. 36): 


Aujourd’hui, où l’Europe voit reparaître le spectre | : | 


de la guerre; où nos finances risquent la faillite et 
une nouvelle dévaluation qui, sauf pour quelques 
abominables spéculateurs, serait effroyablement désas- 
treuse pour tous; où notre agriculture, notre corm- 


merce sont en proie aux pires difficultés, tandis que 


notre industrie subit le marasme économique, Île 
chômage le plus aigü qu'elle ait connus ; 
violence et la discorde entre les citoyens ont été, 
depuis si longtemps, exaltées par l'extrême gauche 
et tokrées par les pouvoirs publics, alors que les 
misères de la Russie, du Mexique, de l'Espagne sont, 
sous nos yeux, des enseignements douloureusement 
lumineux, après les exemples déjà donnés, hier, dans 


tant d’autres pays ; aujourd’hui, la seule possibililé 
d'une majorité de front populaire le 26 avril serait, 


à la fois, la menace de la catastrophe financière, de 
la ruine économique, de l’émeute dans la rue, de 


l'anarchie mortelle pour la France et le régime, RE 


de l'incapacité de gouverner, de la tentation, pour 
les ennemis de la paix en Europe, de renouveler 
l'horreur des conflits sanglants. E 

Entre les mains de l'électeur se trouvera, di- 
manche, la première sauvegarde. Que sa conscience 
soit éclairée ! 

Dans la foi en nos idées et dans le recours à 
l'Union nationale résideront encore le salut et les 
possibilités de redressement. Redressement en tous 
domaines où quarante ans d'influence démagogique 
ont porté leur action malfaisante. 

Résumer un programme vraiment national où nos 
principes fournissent des solutions pratiques aux 
grands problèmes immédiats est une tâche peu facile 
en quelques instants. La Fédération est fière, parmi 
tous les partis sans exception, d’avoir toujours tenu 
à jour un programme où elle a eu le courage de 
mettre, noir sur blane, les solutions urgentes qu’elle 
envisage. Dans aucun domaine, elle ne veut suivre 
la politique du fil de l’eau, elle veut prévoir et pré- 
venir. 

Parmi les questions vitales de l'heure, elle a l’am- 
bition de fournir les moyens d'éviter la guerre, de 
l’éviter non seulement à la France, mais à l’Europe; 
une guerre qui serait plus meurtrière, plus destruc- 
tive que la précédente; une guerre d'autant plus à 
redouter qu'elle bouleverserait une Europe singu- 
lièrement affaiblie, une guerre qui, si elle peut 
surgir de divers points de l'horizon, n'en aurait pas 
moins pour cause dominante les préparatifs inouis 
et cyniques de l'Allemagne. La Fédération, depuis 
quarante années, a fait ses preuves de bon guide à 


où la 


> 


“à 


a! 
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_ce sujet. Elle veut que la France soit forte militaire- 
ment et moralement. Notre pays sera ainsi recherché 
comme ami, sans rester isolé, ni suivre à la remorque 
des Etats étrangers: nous devons affirmer nos 
alliances mondiales et coloniales avec l’Angleterre, 
l'Italie, le Japon, nos alliances européennes fondées 
sur la défense contre les mêmes menaces et sur des 
intérêts vitaux communs. Devant la carence totale de 
Genève et de Locarno au sujet du coup de force 
d'Hitler du 7 mars, devant le danger imminent d’une 

entreprise nouvelle contre l'Autriche, levons sans 
retard toute sanction vis-à-vis de l'Italie. Soyons 
intransigeants sur le maintien du front de Stresa, 
Exigeons que les organisations juridiques interna- 
tionales ne soient plus l'instrument d’égoïsmes natio- 
naux, mais s'efforcent de remplir efficacement leur 

_ rôle solennel de justice. 

Notre programme national a l’ambition d'éviter la 
faillite du régime. Loin de tout sectarisme, il réali- 
sera enfin la conception sincère de la République et 
de la démocratie. À tous les citoyens, il donnera 
la pleine jouissance de leurs droits individuels, sécu- 
rité, propriété et toutes les libertés de pensée, d’en- 
seignement, de travail, d’association ; il protégera la 
famille, assurant la primauté de celle-ci sur l’édu- 
cation des enfants, dans une politique active de 
natalité et de faveurs aux foyers nombreux : par 
exemple, il supprimera, en ligne directe, sur les petits 
et. moyens héritages, toutes taxes successorales, 
destructives du patrimoine familial et du goût de 
l'épargne. Il unifiera le régime des associations dans 
le droit commun. Il accordera aux fonctionnaires 
un. statut fixant leurs avantages, leurs responsabilités, 
et aux citoyens les moyens d’action sûrs et rapides 
pour défendre leurs droits. Il donnera à la France 
‘une Constitution et une Cour suprême sauvegardant 
les libertés primordiales des individus et des grou- 
pements. I] assurera la paix religieuse, par l’abro- 
gation des lois d’exception et par un statut libéral 
des églises. Il réprimera efficacement la brutalité et 
l’immoralité, l’injure et la calomnie. Il créera le 
suffrage universe] par le vote féminin, familial, obli- 

- galoire ; l’autorité et la stabilité gouvernementales, 
la justice électorale par une réforme de scrutin. 
Est-il si difficile de faire fonctionner un Parlement 
quand il suffirait d'établir l'égalité des circonscrip- 
tions, la diminution de moitié du nombre des élus, 
le vote personnel, le renouvellement partiel de la 


: Chambre? Notre programme national donnera au 


pays une administration digne de lui, réorganisée 
suivant les principes depuis longtemps fixés par la 
‘Fédération: extension des régions administratives, 
simplification de Ja hiérarchie et des procédures, 
décentralisation, retour à l'initiative privée de mul- 
tiples services. Condamnant le monopole de l’en- 
seignement et l’école unique, il modernisera l’école 
redevenue vraiment nationale, développera l’éduca- 
tion physique, stimulera l'apprentissage en accord 
avec les organisations de métiers, réalisera Ja Coopé- 
ration de tous nos savants, officiels ou libres, avec 
les forces intellectuelles et économiques de la nation. 

Fondant la politique sociale sur l'entente entre 
tous, il créera sans formalisme administratif et avec 
des satisfactions immédiates, les œuvres qui aident 
les travailleurs à tous les âges de la vie et, par un 
système d’assurances fondé sur la répartition, les 
prémunira contre les risques de l'existence. Il orga- 
nisera les professions corporalivement. I] prendra 
au compte de l'Etat, selon le principe équitable des 
charges nationales, les avantages faits aujourd'hui 
aux uns au détriment des autres. À tous il per- 
mettra, par le é@rédit et les institutions d'épargne, 
de parvenir à la propriété. 

Il défendra les producteurs et les produits natio- 


« Documentation Catholique » 


naux; ses accords douaniers, supprimant la clause 
anarchique de la nation la plus favorisée, seront 
fondés sur la stricte réciprocité selon la formule 
« donnant, donnant », de façon à sauvegarder notre 
agriculture et notre industrie à l’intérieur, à con- 
server le champ de nos échanges extérieurs. Sur 
notre sol même, la France installera — remède 
capital — les cultures et les industries dont elle 
achète chèrement les produits au dehors; elle rendra 
ainsi aux travailleurs leur gagne-pain perdu et, à 
l’économie nationale, ses ressources indigènes, la 
libérant de l'emprise étrangère. Notre programme 
assurera la liberté dans l'initiative et ‘les responsaz 
bilités. Il sait que la France a été fondée sur la petite 
propriété rurale, le petit artisanat, le petit commerce, 
forts du travail familial; que la renommée de ses 
produits vient de leur qualité et de leur variété, puis- 
sances primordiales, dans la concurrence mondiale. 
I] assurera également la mise en valeur de notre 
empire colonial qui représente la plus grande variété 
de productions et qui doit nous permettre d'être de 
moins en moins tributaires de l'étranger. Enfin, 
notre programme évitera la faillite que des années 
de démagogie font redouter aux épargnants, tandis 
que les efforts de redressement tentés par l’Union 
nationale ont été paralysés et arrêtés par les divers 
cartels des gauches. Il obtiendra le redressement 
financier, sans lequel aucun essor économique, 
aucune amélioration sociale, aucune sécurité exté- 
rieure ne sont possibles. Pas d'inflation, ni avouée, 
ni déguisée. Economies enfin réalisées par une vraie 
réforme administrative et par celle des procédures. 
Respect intégral de la parole donnée par l'Etat aux 
épargnants et aux anciens combattants. Contrôle 
effectif et sanctions rigoureuses à l’égard des pillards 
de l'épargne. Frappe de l’or au profit de tous, et 
non point seulement au profit des spéculateurs et 
des étrangers, Refonte de la fiscalité oppressive, tra- 
cassière, excessive, impôt ne devant jamais ni être 
instrument de guerre civile, ni décourager l’activité 
productrice et l'épargne; dégrèvements rapides, au 
fur et à mesure de l’assainissement. Trésorerie faci: 
litée près de nos épargnants par un gouvernemeni 
inspirant confiance. 

Programme austère, direz-vous, chers auditeurs 
malgré que j’en aie évoqué quelques points seule: 
ment; mais la Fédération n'entend pas gouverne» 
avec des formules et des mots. À chaque question 
elle -apporte, basée sur ses principes, la solutior: 
constructive que réclame l'intérêt national, | 

Notre fidélité à nos idées, quelle. que soit notr«l 
intransigeance à les faire triompher, nous conduit ; 
considérer comme une condition essentielle de salu 
l'union de tous les Français, dans la concorde sin 
cère des cœurs enflammés du même patriotisme el 
dans l’accord sur un programme minimum de réalil 
sations immédiates. 

Sur un programme minimum de réalisations im 
médiates: on ne fait rien sans directives; on aug 
mente l'anarchie en réunissant des adversaires s'il 
ne se sont pas engagés par avance sur des mesure 
précises. = 

Union sincère des cœurs ! S’adressant, par-dessu 
ma tête, à mes amis, M. Blum avait, un jour, « 
mot sinistrement révélateur : « Je vous hais! » L’a/l 
dernier, à Metz, le président de la Républiqu 
s'écriant : « Assez de poings tendus, de regardl 
mauvais, de paroles de haïne ! » stigmatisait le crimil 
des partis qui ont divisé le pays. Selon la vieil 
formule romaine : « Quand la Gaule est unie, el} 
est invincible », devant les événements qui menacer 
la France et la civilisation, le devoir de l'union e! 
plus impérieux que jamais. % 0 | 

Français, pensez et vibrez français. Soyez, d 


| 
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anche, inspirés par l'âme de vos pères, leur clair- 
yance et leur bon sens, dans le scrutin qui décidera 
du sort prochain de votre patrie, Votez contre le 
front moscoutaire, si faussement appelé populaire. 
… Votez pour la France : l'Union nationale, si elle 
…. sait, cette fois, agir avec la décision nécessaire, lui 
. rendra, demain, sa sécurité, sa prospérité et sa gran- 
deur ! 


| Parti républicain radical 
et radical-socialiste. 


… L'appel suivant a été publié par le Radical-Socia- 
ste (20. 4. 36) (x) : 


| Crroyexs, 


— Nul ne conteste l’importance décisive de la con- 
sultation populaire du 26 avril, 

- Au delà de nos frontières, en effet, a repris et s’est 
“accélérée, depuis deux ans surtout, la course aux 
armements. 

._ Les gouvernements de dictature recherchent dans 
“l'exaltation du nationalisme leur appui et leur sauve- 


- Et la note française du 17 avril 1934, rejetant un 
“plan raisonnable de réduction simultanée et con- 
trôlée des armements, proposé par la Grande-Bre- 
lagne qui offrait sa garantie, a mis un terme que 
nous espérons provisoire à la limitation collective 
des armements. 

— Surtout, le 7 mars 1936, le chancelier Hitler a 


“déchiré les accords librement conclus à Locarno. 


Un grand malaise sur l'Europe. 


Ainsi, un grand malaise règne sur l'Europe. 
le loyal engagement de l’Angleterre de rester fidèle 
ses obligations et de maintenir contre toute 
ession la paix sur le Rhin, l'inquiétude subsiste 
parmi les peuples. 2 

Propositions allemandes de paix, réalisées par des 
iccords bilatéraux, plan général du gouvernement 


conférences internationales successives et 


“dents de frontière russo-japonais en Asie, autant 

“de graves événements qui sollicitent votre attention. 
Le problème de l’organisation de la paix domine, 
effet, tous les autres. 


- La déflation 
exigée par les règents de la Banque de France. 


Cependant, à l’intérieur, la politique de déflation 
massive et systématique, exigée depuis deux ans, et 
tenue grâce à une campagne de panique, par les 
régents de la Banque de France, n’a pas répondu 
aux espérances qu'ils avaient mises en elle. 

- Les durs sacrifices imposés aux anciens combat- 
“ants, aux retraités et aux pensionnés, aux rentiers, 
‘aux propriétaires, aux plus humbles fonctionnaires, 
la violation des contrats n’ont amené ni l'équilibre 
…réel du budget ni l’aisance et la liberté de la Tré- 
ie, encore moins la baisse du loyer de l’argent 
ne fut jamais aussi élevé. 

ette année, les besoins de la Trésorerie sont 
més à 16 milliards. Près de 20 milliards d'or ont 
itté la France, tandis que le chiffre des billets de 
que demeure au même niveau. 

Et, tandis que tant de nations retrouvent le che- 
de la prospérité, la France, malgré quelques 
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légers indices de reprise partielle, dus à la reprise 
mondiale, aux sacrifices financiers de l'Etat, et, pour 
une part aussi aux intempéries, demeure frappée 
par la crise. 

Seules, les grandes industries privilégiées, dotées 
d'un monopole de fait, en exploitant leurs contrats 
avec les collectivités publiques, d’autres protégées 
par les grands Cartels internationaux auxquels elles 
sont liées, ont maintenu ou développé leurs profits. 

Mais la tâche est de plus en plus dure pour les 
industries libres, d’ailleurs écrasées par la fiscalité, 
pour le commerce qui souffre de la sous-consom- 
mation des masses, pour l’ouvrier menacé de chô- 
mage ou de la réduction de son salaire, pour l’agri- 
culture dont les prix se sont péniblement relevés, 


4 


et surtout pour la jeunesse privée d'emploi et. 


souvent désespérée, K 


La République forte dans une France respectée. 


Contre les menaces de guerre, contre la crise, les 
droites coalisées ne vous proposent que des sarcasmes 
contre la Société des Nations, ou de discrètes et 


timides défenses du système de la déflation massive 
et systématique. Elles la poursuivraient, sans doute, 


si elles prenaient le pouvoir, et comprimeraient 
encore les salaires, les traitements, les pr'x des 
denrées agricoles. De même sous le nom grandi- 
loquent de politique d'indépendance et de dignité 


uationales, elles réclament soit une politique d’iso- 
lement que l’histoire a déjà marquée des noms de. 


Sadowa et de Sedan, soit une politique d’alliances 


ed 


militaires, dont nous savons vers quel abîme elle … 


a conduit le monde en août 1914. Réellement au 
service des ligues fascistes dont elles espèrent le 


concours éventuel, les droites ne cessent de faire 


appel à la peur, d'organiser cette campagne de 
panique que, déjà, Gambetta avait flétrie dans un 


discours célèbre. Le parti républicain radical-socia- 


liste, parti de l’ordre républicain et de la stabilité 
française, à la fois démocrate et patriote, leur oppose 
sa doctrine, qui veut la République forte dans une 
France respectée. à 

Tel est le message que notre parti adresse à la 


nation. C’est à une grande œuvre de libération qu'il 


invite tous les républicains sincères et loyaux. Il veut 


la sauvegarde réelle du franc, la rénovation de la vie 


économique, la défense des libertés démocratiques, la 


paix réelle et durable, c’est-à-dire la paix indivisible 
qui se fonde sur la sécurité collective, l’assistance 
mutuelle, la limitation, puis la réduction progressive, 
simultanée et contrôlée des armements. Il veut dé- 
fendre les classes moyennes, véritable armature de la 
France, l’agriculture, le travail honnête et sain, contre 
ces grandes féodalités parasitaires qui, par le mono- 
pole du crédit, la maîtrise des prix et les méthodes 
d'accaparement que favorise l'anonymat, ont réussi 
à fare supporter aux classes laborieuses le fardeau de 
leurs propres erreurs, 

Notre civilisation longtemps dominée par la rareté 
des produits est désormais placée, grâce au dévelop- 
pement prodigieux des sciences appliquées, sous le 


signé de l'abondance. II faut l’organiser afin d’alléger 


la peine des hommes, de créer le bien-être et l’allé- 
gresse dans tous les foyers. Ce n’est pas à une sorte 
de grande pénitence, mais au contraire à une grande 
espérance que notre parti convie le peuple français. 
Et c’est par la liberté que nous voulons créer l’ordre 
nouveau, 


Entre les rouges et les blancs. 


Votez radical le 26 avril. Votez pour le parti qui 
a toujours fait face avec courage aux responsabilités, 
qui n’a jamais été inspiré que de la volonté de servir 


 uninominal dit 


du groupement auquel chacun d'eux 


partout et toujours la République et le pays. Tel est 
votre premier devoir. 5 : 

_ Le sécond est d'assurer contre le fascisme avoué ou 
larvé l'union de toutes les forces de la démocratie. 


= Déjà, par les grands rassemblements populaires orga- 


nisés dans toute la France, les républicains ont affirmé 
leur volonté d'agir en sorte que notre patrie demeure 
la terre de la liberté. Répudiant enfin les polémiques 
stériles, les gauches, si souvent désunies, ont compris 
désormais que, si elle est divisée, la démocratie est 
impuissante, Fidèles à leur propre programme res- 
pectif, elles ont su mêttre au point, comme jadis 
lés hommes de 89, un cahier de revendications, con- 
crètes qu’elles devront réaliser en prenant en commun 
toutes leurs responsabilités. 

Une bataille est engagée entre les rouges et les 
blancs. Il vous appartient d'assurer la victoire de 
la liberté, de la rénovation économique et de la 
paix. 

Epouarp DALADIER, 
président du Comilé exécuülif 
da Parti radical-socialiste. 
: - Raour AUBAUD, 

secrétaire du Comité exécutif 

. du Parti radical-socialiste: 


[II -— Résultats des scrutins 
(26. 4. 36 et 3. 5. 36) 


l° Liste alphabétique des élus 


_ Conformément aux prescriptions du décret du 
16 mars 1936 (x), les élections pour le renouvelle- 
ment de la Chambre des députés ont eu lieu le 
dimanche 26 aviil pour le premier tour, ét le 


_ dimanche 3 mai pour le second tour. 


Comme pour les élections législatives de 1928 et de 
1992, le mode de scrutin employé a été le scrutin 
scrutin d'arrondissement, rétabli 
- par la loi du 21 juillet 1927 (2) et que la loi du 
_ 25 mars 1932 (3) a laissé subsister. Le nombre des 
_ députés à élire était fixé à Gr8. 

Nous publions ci-après, comme nous l'avons fait 
pour les élections législatives précédentes (4): 1° la 
liste générale alphabétique des élus avec l'indication 
s'est fait 
inscrire à la Chambre et du département qu’il repré- 
sente ; 2° les listes des groupements telles qu’elles 
ont paru au Journal Officiel des 15-16 juin 1936 
mises à jour le 26 juin ; 3° la liste des membres 
de quelques grandes Commissions; 4° la liste des 
présidents des grandes Commissions; 5° enfin un 
dernier tableau présentant par départements le chiffre 
des suffrages obtenus par les élus et les voix obte- 
nues par les partis composant le Front populaire. 


Arsmaières (Bernann n°), Féd. rép. U. R. D. (Sarthe). 
ALBERT (ANDRÉ), Parli Camitle-Pelletan (Deux-Sèvres). 
*ALBERTIN (FABIEN), Gr. socialiste (B.-du-R.). 

ALBERTINS (AUGUSTE), R. R. ei R. S. (Hérault), 

ALLEMANE (GasTon), Gr. saciatiste (Seine). 

“Anprau» (Henry), Déclar. d'entente, gr. soc. (P.-de-D.). 
ANTiEr (MaRïE-Josepx, dit PAUL), Gr. agraire ind. (Hte-Loir-). 


(MCE "D.-C:,t:35; col. gor. 

(2) Ibid., t: 18, col. 351-578, et t. 19, col. r210. 

(8)=Ibid., t. 27, col. xo92. 

(4) 16id., t. 3, pp. 180-194: t. 12, col. 
te 20, col. 67-88; t. 9268, col. 65-1206. 2 
indique les réélus. 


899-919 ; 
L'astérisque 


« Documentation Catholique » 


*Amamon (Berrrann-Sauvan D’), Féd. rép. U. R. D 
ARBELTIER (RENÉ), Gr. socialiste (S.-et-M.). 
*ArcmiMBAUD (Léon), R. R. et R. S. (Drôme). 
ARNOL, Gr. socialiste (Isère). 
*AuBaun (Raour), R. R. et R. S. (Oise). 
*Ausert (Louis), R, R. et R. S. (Vendée). 
AupeGuIL (JEAN-FERNAND), Gr. socialiste (Gironde). : 
*AUDIFFRET-PASQUIER (puc D’), Rép. ind. et d'act. soc. (Orne) 
*Aurior (VINCENT), Gr. socialiste (Hte-Garonne). 
AVELINE (Joserx), G. dém. et rad. ind. (Orne). 2 
*Bacquer (PAUL), Alliance rép. g. et rad. ind. (P.-de-C.). 
Banrt (Vincenr), À. R. et R. S. (Hérault). ei: 
BarBier (Jean-Josepux), Gr. socialiste (Allier). Re 
*BarRBot (AiPHonse), Déclar. d'entente, rép. ind. et d'act. 
soc. (I.-et.-V.). 3 4 
Barpouz (EMERAND), Féd. rép. U. R. D. (Loire-Inférieure). 
Barez (Vireize), Communiste (Alpes-Maritimes). 
*Baréry (Léon), Alliance rép. g. et rad. ind. (Alpes 
Maritimes). / 
*Baron (CnarLes), Gr. socialiste (Basses-Alpes). 
*BARON (ETiEnNE), R. R. et R. S. (T.-et-G.). 
*Barre (Enouarn), Union soc. et rép. (Hérault). 
#BARTHÉLEMY (GEORGES), Gr. socialiste (Seine). 
*BARTOLONI (JEAN), Communiste (Var). 
*BasquiN (ALFRED), G. socialiste (Somme). 
*Basrin (PauL), R. R. ei R. $S. (Cantal). 
Basrtine (Josepx), Féd. rép. U. R. D. (Aveyron). 
*BATAILLE (Victor), G. dém. et rad. ind. (S.-et-L.). 
Baup (AnDré), Déclar. d'entente, Féd. rép. U. R. D. (Jura 
*Baupon-BuGner (PIERRE), G. dém. et rad. ind. (Doubs) 
*Baupryx (Cranzes), Déclar. d'entente, G. dém. ef rad 
ind. (S.et-M.). 
Bazin (Maurice), Alliance rép. g. ét rad. ind. (Jura). 
BEAUDoIN (François), Gr. agraire ind. (Moselle). 
BEaucranp, Gr. socialiste (L.-et-C.). 


= 


(Cochinchine), 
BEAUVILLAIN (AUGUSTE), Gr. socialiste (Nord). 
BécHarp (AUGUSTE), Communiste (Gard). 
Bècne (Emie), Gr. socialiste (Deux-Sèvres). 
Becquart (HENRi), Féd. rép. U. R. D. (Nord). 
Ben (Gamize), Gr. socialiste (Dordogne). 
*Berouce (ALBERT), Gr. socialiste (Hte-Garonne). 
*BELTRÉMIEUX (GASTON), Gr. socialiste (P.-de-C.). 
BENENsON (RoGer), Communiste (S.-et-Marne). 
Benoisr (CHarzes), Communiste (S.-et-O.). 
Bérancer (PIERRE), Alliance rép. g. et rad. ind. (Eure 


AC 


*BÉRENGER (Raymon»), Union soc. et rép. (Eure-et-Loir). À 
Bercery (Gaston), Parti frontisie (S.-et-O.). à 
*BErLIA (Eire), Gr. socialiste (Hte-Garonne). : 
BerLioZ (Joanwx), Communiste (Seine). = ns | 
BErNex (D' Jean), Féd. rép. U. R. D. (Hte-Savoie). 
*Bernier (PauL), R. R. ef R. S. (L.-et-L.). :$ 
*Béron (Em), Gauche indép. (Moselle). À 
*BERTHÉZENNE (GHarRLes), Union soc. et rép. (Gard). à 
*BenrranD (Wizziam), R, R. et R. S. (Charente-Inférieure), | 
*Beswarp-FERRoN (Louis), Union soc. et rép. (L.-et-G.). | 


“Besse (René), Déclar. d'entente, G. dém. et rad. ind. (Lot). 
*Bézos (Rosert), R. R. et R. S. (Landes). rs. 
*Bisré (Maxence), Union soc. et rép. (Dordogne). < 
Brérrix (Louis-Henni), Déclar. d'entente, Féd, rép: U. R. 
(Doubs). > 
Biczoux (François), Gommunisle (B.-du-R.). 
Bionpr (JEAN), Gr. socialiste (Oise). 
*Braïsor (Gamizre), Féd, rép. U. R. D. (Calvados). 
*Branc (Prosper), Alliance rép. g. et rad. ind. (Ain). 
Brancner, Gr. socialiste (Creuse). 
*Brancmo (François), Gr. socialiste (Loire-Inférieure). 
*Biancnom (AzBert), Jeune-République (M.-et-L.). 
Brocn (PIERRE), Gr. socialiste (Aisne). 
Broxcourr (Ex), Gr. socialiste (Aisne). 
*Brum (Léon), Gr. socialiste (Aude). 
Boxpoux, Gr. socialiste (Nièvre). 


or 
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NET (Gxoncrs), R. R. et R. S. (Dordogne). 


NTE (FLorImoxp), Communiste (Seine). 

OUTROT (LuCiEN), R. R. et R. S. (Seine). 

OUCHER (MarceL), Déclar. d'entente, U. R. D. (Vosges), 
ouper (RENÉ), Gr. socialiste (Allier). 

HEY (JEAN), Gr. socialiste (Côte-d'Or). - 
UISSON (FERNAND), Décl. entente, gauche ind. (B.-du-R.). 
ourssoun (CaRLEs), Alliance rép. g. et rad. ind. (S.-et-L.). 
OULAY (HENRY), Gr. socialiste (S.-et-L.). 

ULET (PauL), Jeune-République (Hérault). 

OUSGARBIÈS, R. R. et R. S. (Aude). 

Bousquer (Enouarn), Féd. rép. U. R. D. (Lozère). 
MBOUx pe Cassox (François), Héd, rép. U. R. D. (Vendée). 
Bracnar» (Emi), R. R. et R. S. (Aube). 

Branpon (Raour), Union soc. et rép. (Seine). 

ET (GEORGES), Déclar. d'entente, Rép. ind. et d’act. soc. 
.-et-V.). 

LE (MICHEL), Alliance rép. g. et rad. ind. (Somme). 
IQUET (Cawirre), R. R. et R. S. (Eure). 

UT (Marcer), Communiste (Seine). 

UN ‘(FÉLIx), Communiste (Rhône). 

Brunet (AUGUSTE), Union soc. ei rép. (La Réunion). 
BRüNET (RENÉ), Gr. socialiste (Drôme). 

Buisser (SÉRaPmN), Gr. socialiste (Isère). 

î UREAU (GEORGES), Alliance rép. g. et rad. ind. (S.-Inf.). 
Bur@eor, Féd. rép. U. R. D. (Rhône). 

RRUusS (Maurice), (6. dém. et rad. ind. (Haut-Rhin). 

TIN (RENÉ), Gr. socialiste (S.-etL.). 

ar (Louis), Alliance rép. g. et rad. ind. (Isère). 


BANIS (PAUL), R. R. et R. S. (Loiret). 

NEs (Gasrox), Gr. socialiste (Gironde). 

c (Josepa), Déclar. d'entente, Rép. ind. et d'act. soc. 
c Morbihan). 

por (HEnR1), Gr. socialiste (P.-de-C.). 

MEL (François), Gr. socialiste (Ariège). 

MPARGUE (Paur), Gr. socialiste (Yonne). 

“PINCHI (CÉSAR), R. R. et R. S. (Corse). 

us (Lucien), Parti Camille-Pelletan (S.-et-O.). 

ANDACE (GRATIEN), Gr. dém. et rad. ind. (Guadeloupe). 
Carron (Marcez), Communiste (Seine). 

ICARRON (HYAGINTHE), R. M. et R. S. (Savoie). 
2Casracnez (JEAN), Gr. socialiste (Cher). 

Castez (Léon), R. R. el R. S. (Aude). 

ALAN (CAM), R. R. et R. S. (Gers). 

LAS (JEAN), Communiste (Somme). 

AUTRU (CAMILLE), Rép. ind. et d'act. soc. (Calvados), élu 
nateur le 28. 6. 36. 

YREL (ANTOINE), Gauche indép. (Gironde). 

MBONNET (AUGUSTE), R. RAR. et R. S. (Creuse) 

MPEAUX (FRANÇOIS np), Alliance rép. g. (Côte-d'Or). 
HAPPEDELAINE (LOUIS DE), Gr. dém. et rad. ind. (C.-du-N.). 
SSEIGNE (François), Unité prolétarienne (Indre). 
Cxareau (RENÉ), Parti Camille-Pelletan {Charente1nf.). 
LULIN-SERVINIÈRE (JEAN), G. dém..et rad. ind. (Mayenne). 
ussy (Amraur), Gr. socialiste (S.-et-M.). 

APPE (JEAN), Indép. républ. (Corse) (invalidé le 2. 5. 36). 
caery (AzBEert), R.R. et R. S. (Indre). ; 
ePET (ARMAND), Gr. socialiste (Rhône). 

Crauner (FERNAND), Rép. ind. et d’act. soc. (Doubs). 
RMONT- TONNERRE (FRANÇOIS DE), Gr. agraire ind. (Somme). 
Cocxior (Georces), Communiste (Seine). 

#Conwrreau (ANDRÉ), Rép. ind. et d’act. soc. (M.-et-L.). 
N (RENÉ), Communiste (Seine). 

LLOMP (Josgpx), Gr. socialiste (Var). 

LOMB (PIERRE), Gr. dém. et rad. ind. (Vienne). 
AYRÉ (GABRIEL), R. R. et R. $S. (Tarn). 

uizzaup (Marcer), Gr. dém. et rad. ind. (Vienne). 
RAL (DE), Féd. rép.-U. R. D. (Basses-Pyrénées). 

x (Gasrox), Communiste (Cher). 

ONNEAU (Emi), Communiste (S.-et-O.). 

s (Azrre»), Communiste (Seine). 

( Jures), R. R. et R.S. (Savoie). 


4. 


ONNEVAY (Laurenr), Alliance rép. g. et rad. ind. (Rhône). 


| +DEunon (Maurice), Gr. socialiste (Nord). : 


*Driexac (Pierre), Alliance rép. g. et rad. ind. (Gironde). 


| Drouot, Alliance rép. g. et rad. ind. (Haute-Saône). 


! Dusosc (Az8erT), G. dém. et rad, ind. (Seine-Inf.). 


*CourRenr (Paur), R. R. ef R. S. (L.-et-G.). 
*Counson (Léon), R. R. et R. S, (I.-et-L.). 
*Courrenoux (JuLes), R. R. et R. S. (Ardennes), < 
*Cousin (Gronces), Féd. rép. U. R. D. (Seine). LE 
*Crevssez (Paur), Alliance rép. g. et rad. ind. (Loire). 
Crisroror (JEAN), Communiste (B.-du-R.). 
Cnorzatr (AmBroise), Communiste (Seime). 
CrouaAN (JEAN), Féd. rép. U. R. D. (Finistère). sé 
*Crurez (Ocrave), R. R. et R. $. (Seine-[nférieure) " des 
Danor (FerNanp), Communiste (S.-et-0.). 
Daner (ANpré), Féd. rép. U. R. D. (B.-du-R.). 
*Daurer (Camizze), Indép. d'act. pop. (Bas-Rhin). ES 
*Darizze (ALBERT), R. R. et R. S. (T.-et-G.). 15, DRE 
*Daranier (Erouar»), R. R. et R. S. (Vaucluse). 
*Darrac (ADRIEN), Gr. dém. et rad. ind. (Orne). 
*Daroux (Acmi£ce), R. R. et R. S. (Vendée). 
Dauz (Arrrep), Communisle (Bas-Rhin). 
Davin (ANDRÉ), Gr. socialiste (Hte-Garonne). 
*DeBréGess (GABRIEL), Gr. socialiste (Hte-Vienne). 
Decrerce (Gizserr), Communiste (Nord). ne 
*Decréquyx (Gsoress), R. R. et R. S. (P.-de-C.). 
*DeLapie (Maurice), R. R. et R. S. (Somme). 
DeLarTRe (GaBriec), R. R. et R. S. (Ardennes). 2 
Decaunay (Maurice), Déelar. d'entente, dém. pop. (Calvados). 
*Dersos (Yvon), R. R. et R. S. (Dordogne). BE 
Deccos (François), R. R. et R.S. (Pyrénées-Orientales). =. 
*Dezom-Sorsé (Maurice), Gauche indép. (Basses-Pyrénées). 
Dezzances (RENÉ), G. dém. et rad. ind. (Basses-Pyrénées), 
Demusois (AnroIE), Communiste (S.-et-O.). * 
*Denars (Josepu), Féd. rép. U. R. D. (Seine). Er 
*Denrs (GEORGES), Alliance rép. qg. et rad. ind. (Mayenne). 2e LS 
Derneuse (EUGÈNE), Gr. socialiste (Nord). à À 
Dessons (Jean), G. dém. et rad. ind. (Htes-Pyrénées). 
*DESCHANEL (JEAN), G. dém. et rad. ind. (Eure-et-Loir). 
*DescmizEaux (Louis), Union soc. et rép. (Indre). FE 
*DescrAnces (JEAN), Déclar. d'entente, dém. pop. (Mor- 
bihan). AT 


Dsvaun (Sraniscas), Rép. ind. et d’act. sac. (Constantine). £. 
*Dewez (Surrice), Communiste, (Nord). : 
*DezarnauLos (PIERRE), R. R. et R. S. (Loiret). a 


*Dressacx (Louis ne), Alliance rép. g. et rad. ind. (P.-de-C.). 


*Diour (Gazanoou), Gauche indép. (Sénégal). Sr 
*Dommance (RENÉ), Déclar, d'entente, Féd. rép. U. R. D. 
(Seine). 

*Dorior (Jacques), Déclar. d'entente, Gauche indép. (Seine). 
*Dormoy (Max), Gr. socialiste (Aïlier). i 
*Doussan (Gusrave), Alliance rép. g. et rad. ind. (Seine), 
Duauzr (Arrrep), Dém. pop. (C.-du-N.). € 
Dugoïs (Marius), Gr. socialiste (Oran). 

*Duson (AnrorxE), Union soc. et rép. (Landes). 


Dusosc (Louis), Gr. socialiste (Gers). 
Dusoys-Fresney (Jacques), Féd. rép. U. R. D. (Mayenne). 
*Ducmesne-Fourner (Pierre), Alliance rép. g. ei rad. ind. 


(Calvados). TRES 
Ducros (Jacques), Communiste (Seine). 
Ducros (Jean), Communiste (S.-et-0.). É 


*Ducos (Hwpozvre), R. R. et R. S. (Hte-Garonne). 
Duponr (ArPHonsE), Alliance rép. et rad. ind. (Ain). 
Duronr (Anpré), Gr. socialiste (Eure). 

Duponr (Frénéric), Féd. rép. U. R. D. (Seine). 
*Dupré (Léanpre), Gr. socialiste (Nord). 

*Duruis (Armann), R. R. et R. S. (Oise). 6 
“Dupuy (PIERRE), Alliance rép. et rad. ind. (Inde française). 
Durizzeuz (Eire), Communiste (Seine). 

*Duvaz (ALEXANDRE), Féd. rép. U. R. D. (Eure). 


*ELsez (PAUL), R. R. et BR. S. (Vosges). 


| Ermicer (Azrne»), non inscrit (Rhône). 
*ELsarsser (CHarces), Indép. d'act. pop. (Bas-Rhin). 
| Ensarserr (René), -G. dém. et rad. ind. (Oran). 


Ÿs 


# ” 
ÿ\ 


Um 


- *Frannin (PrERRE-ETIENNE), Alliance rép. gq. 


_ AGarcHEry (JEAN), Gr. 


(Gux (AméDée), Gr. 


EscArrerique (Marius), G. dém. et rad. ind: (Var). 
EsParsès (Ernest), Gr. socialiste (Hte-Garonne). ; 


Fayon (TIENNE), Communisle (Seine). 
*Faucnon (MaxiME), Rép. ind. et d'act. soc. 
*Faure (Pérrus), Unilé prolétarienne (Loire). 
*FérN (Raymonn), R.R. et R. S. (Marne). 
*Février (ANDRÉ), Gr. socialiste (Rhône). 
*Fré (ARSÈNE), Gr, socialiste (Nièvre). 

“Feu (Louis), Gr. socialiste (Tarn). 

*Frorr (HENRI), Union soc. et rép. (Alger). 


{Manche). 


(Yonne). 
*Forcinaz (ALBERT), Union soc. et rép. (Œurc). 
Foucnarn (Emi), Communiste (S.-et-M.). 
*Foucp (Acmirce), Alliance rép. y. et rad. ind. (Htes-Pyr.). 
FourcauLzr pE Pavanr (François), Rép. ind. et d'act. soc. 
(S.-et-0.), 
Fourrier (Juzes), Communiste (Seine). 


. *Framon» (Comte Ernesn pe), Féd, rép. U. R. D. (Lozère). 


*FRoMENT (Enouarp), Gr. socialiste (Ardèche). 
*Frossarn (Lours-Oscar), non inscrit (Hte-Saône). 
*Fror (EUGÈNE), Union soc. et rép. (Loiret). 
Fucas (Enouann), Indép. d’act. pop. (Haut-Rhin). 
Fury (PIERRE), R. R. et R. S. (Landes). 


*Gaizzemi (Louis), Rép. ind. et d'act. soc. (Vosges). 

Gazimann (LucieN-HEeNRi), R. R. et R. S. (Seine-Inf.). 

Gazzer (Marius), G. dém. et rad. ind. (Ain). 

Gaou (Crarres), Communiste (Var). 

Gapranp (JEAn-Baprisre), Déclar. d'entente, Alliance rép. g. 
et rad. ind. (Loire). 

socialiste (Seine). 

*GarnioL (Dr Louis), Gr. socialiste (Basses-Alpes). 

*GasPARIN (LUCIEN), R. R. et R. S. {La Réunion). 


_ GAURAND (P1ERRE), Alliance rép. g. et rad. ind. (Loire). 


*GEISTDOERFER (Micmer), R. R. et R. S. (C.-du-N.). 

*Géuis (Louis), Unité prolétarienne (Seine). 

*Gæezzie (Eire), G. dém. et rad. ind. (Gironde). 

*GENuIN (FERNAND), R. R. et R. S. (Aube). 

GENTY (ANDRÉ), Rép. ind. et d'act. soc., gr. 
pendant (Seine-Inférieure).  , 

GÉrarp (Gasron), G. dém. et rad. ind. (Côte-d'Or). 

GÉRENTE (Henri), Déclar. d'entente, G. dém. et rad. ind. 

: (Haute-Savoie). 

GERNEz (RaymonD), Gr. socialiste. (Nord). 

Girer (PIERRE), Déclar, d'entente, Rép. ind. et d'acl. soc. 
(Morbihan). 

GINET (JEAN), R. R. et R. S. (Isère). 

Ginauzr (FERNAND), Alliance rép. g. et rad. ind, (Loire). 

Girron (MarceL), Communiste (Seine). 

*Goui (Féuix), Gr. socialiste (B.-du-R.). 


agraire indé- 


. *GouniN (RENÉ), Union soc. et rép. (Charente). 


Goussu (PauL), Dém. pop. (Sarthe). 

*Gour (Henri), R. R. et R. S. (Aude). 

*GRaNDMatsoN (RoBerr pe), Rép. ind et d’act. soc. (M.-et-L.). 
Grar (Féuix), Féd. rép. U. R. D. (Mayenne). 

GrEsa (Jacques), Communiste (Seine). 

*Gros (ARSÈNE), Gr, socialiste (Jura). 

GrumsAcx (SALOMoN), Gr, socialiste (Tarn). 

*GuastaviNo (JEAN-MaRiE), R. R: et R. $. (Alger). 
“Guérin (Gusrave), Kéd. rép. U. R. D. (Manche). 
*GuERNIER (Cmarres), Décl. entente g. dém. (I.-et-V.). 
Guerrer (Marcer), Gr. socialiste (T.-et-G.). 

*Guicrarp (Louis), R. R. et R. S. (Vaucluse). 

Guiner (ABEL), R. R. et R. S. (P.-de-C.). 

GuzLunc (Joserx), Ind. d’act. pop. (Ht-Khin). 

socialiste (Hte-Savoie). 

*Hancourt (François np’), Ind. répub. (Calvados). 
Harrer (PAUL), Indép. d’act. pop. (Moselle). 

Hanrmanx (CrarLes), Indép. d'act. pop. (Ht-Rhin). 
*Haurr (AzBert), R. R. et R. S. (Aisne). 

Her (ArTuur-JEAN), Indép. d'act. pop. (Moselle). 


- Hennessy (JEAN), non inscrit (Moselle). 


*Henrior (Paizxpre), Féd. rép. U. R. D: Gironde 


“« Documéntation Catholique » | 


el rad. ind. 


*Héraun (MARCEL), Rép. ind. et d'act. soc. (Seine). 
*Herrior (Erouaro), R. R. et R. S. (Rhône). 

Henvé (Yves), Rép. ind. et d’act. soc. (C.-du-N.). 
Hozcanne (FERNAND), Gr. socialiste (Aisne). 

Hoxez (Marcer), Communiste (Seine). 

Hueser (CnarLes), Ind. d'act. pop. (Bas-Rhin). 
“Hussez (Lucren), Gr. socialiste (Isère). 

*Hymans (Max), Union soc. et rép. (Indre). 


Invez, Déclar. d'entente, rép. ind. et d'act. soc. (Morbihan). 
*Inizan (Vinwenr), Féd. rép. U. R. D. (Finistère). 
Isvarns (Cu. pes), Féd. rép. U. R. D. (Seine). 
Isor. (AnDRé), R. R. et R. $S. (P.-de-C.). 

Izarp, Parti frontiste (M.-et-M.). 


*Jacquinor (L.), Alliance rép. g. et rad. ind. (Meuse). 

*Jarnizuier (Ro8ert), Gr. socialiste (Côte-d'Or). 

*JauBErT (Azexis), R. R. et R. S. (Corrèze). ; 1 

*JEAN (Renaup), Communiste (L.-et-G.). | 

Jocx (Dr), Rép. ind. et d’act. soc. (I.-et-V.). 

Jonas (Erouarp), Union soc, et rép. (Alpes- Maritinnte) à 

Jornéry, Gr. socialiste (Rhône). 

*JuIGNé (Marquis Jacques pe), Déclar. d'entente, Féd. | 
U. R. D. (Loire-Inférieure). | 

*JuLren (Juzes), R. R. et R. S. (Rhône). 


répub. (Seine). 


*Lacmaz (RayMon»), Alliance rép. g. et rad. ind. (P -de-D. 

*La CHamBre (Guy), R. R. et R. S. (L.-et-V.). 

*Laraye (GABRIEL), Union soc. et rép. (Gironde). 

*La Ferronvays (Marquis nx), Déclar. d'entente, Féd. rép. 
U. R. D. (Loire-Inférieure). 

*LAGRANGE (Léo), Gr, socialiste (Nord). =. 

*LAGROSILLIÈRE (Josepx), Union soc. et rép. (La Martinique): 

*LA GROUDIÈRE (BERNARD QUÉNAULT DE); Féd. rép. U. R. Pi 
(Manche). 

LamBin (PAUL), Gr. socialiste (Aisne). 

*La Myre-Mory (ROBERT DE), Alliance rép. g. 
(L.-et-G.). 

LANGUMIER (ADRIEN), Communisle (Seine). 

*Lanrez (Josepn), Alliance rép. g. et rad. ind. (Célvadés) 

Lapre (PrERRE-Ouivier), Union soc. et rép. (M.-et-M.). 

LarDiErR (Emie), Féd, rép. U. R. D. (Ht-Rhin, Belfort). 

Larerpe (PIERRE), Communiste (Aräennes). 

LARGUIER (AIMÉ), Gr. socialiste (Gard). 

Larocne, Gr. socialiste (P.-de-D.). 

ÉLASSALLE (Rogert); R. R. et R. S. (Landes). 

*Lasteyrie (CHARLES DE), Féd. rép. U. R. D. Geind 
(décédé le 28 juin 1936). 

*Laurens (Emire), R. R. et R. S. (L.-et-C.). 

Laurenr (AuGusrin), Gr. socialiste (Nord). 

*Laurenr (Fernann), Indép. républ. (Seine). 2: 

*Lavizce (Jean), Gr. socialiste (S.-et-L.). 2% 

Lazuriox (RoBert), Gr. socialiste (Cher). À 

*Le Baiz (Azsert), R. R. et R. S. (Finistère), re 

*Lesas (J.-B.), Gr. socialiste (Nord). = 

*Lesrer (René), Union soc. et rép. (Seine-Inférieure). 

*Le Cacneux (Josern), Alliance rép. g. et rad. ind. 
(Manche). re 

Lecorre (Darius), Communiste (Seine-et-Oise). , 

*Le Cour GRANDMaisoN (JEAN), Déclar. d'entente, Féd. rép 
U. R. D. (Loire-Inférieure). 

*Lenoux (FErRpiNann), R. R. et R. S. (Ardennes). 

Lerèvre (Rocer), Gr. socialiste (Charente-Inférieure). 

LesEune (Max), Gr. socialiste (Somme). 

Le Maux (Pmixxppe), Gr. socialiste (C.-du-N.). _ À 

*Le Pévénic (Joserpm), Alliance rép. g. et rad, ind, 
(Morbihan). pe. 

*Le Pourcen (ETIENNE), Féd. rép. U. R. D. (L-et-VW). | 

*Le Roux (EUGÈNE), Gr. socialisie (Loire-Inférieure). 

Leroy (JEAn), Jeune-République (Vosges). 

*Lesraris (SAMUEL pe), Alliance rép. g. et rad. ind. Gasses 
Pyrénées). 

Le TrocQuErR (ANDré), Gr. 

Levesque (Luc), G.\ dém. 


Kerizzis (HENRI DE), Indép. 


et rad. ra 3 


Hd Da MEN, 


Fire 


socialiste (Seine). à 
et rad. ind. (Vienne). DT : 


; . re Re FRS et R. S. (Hte-Marne). 
*L'HÉvÉDER (Louis), Gr. socialiste (Morbihan).” 

UTraurey (ANDRé), R. R. et R. S. (Hte- Saône). 

…Lonéac (Pierre), Rép. ind. et d’act. soc. (Finistère). 


OUBRADOU, Communiste (Dordogne). 
OZERAY (HENRI), Communiste (Seine). 


ucas (Ocrave-Josepx), Féd. rép. U. R. D. (Manche). 
Bucomnr (ALBERT), Gr. socialiste (B.-du-R.). 

*Luquor (Jusnx), Union soc. et rép. (Gironde). 

uüssy (CHarres Rurr, dit), Gr. socialiste (Vaucluse). 
Lyror (Vicomte DE), Indép, répub. (I.-et-V.). 


[ABRUT (ADRIEN), Gr. socialiste (P.-de-D.). 
“Macoun (Crovis), Féd. rép. U. R. D. (Deux-Sèvres). 
Aës (ALFRED), Gr. socialiste (P.-de-C.). 

Marrray (Marius), Gr. socialiste (L.-et-L.). 

W GNAN (ANDRÉ), Alliance rép, g. et rad. ind. (Loire). 
Masurez (Moïse), Gr. socialiste (Hérault). 
“"MALLaRMÉ (ANDRÉ), G. démm. «et rad. ind. (Alger). 
Mazric (Ernest), R. R. et R. S. (Tarn). 

Marroux (Aucusrin), Gr. socialiste (Tarn). 

Marvy (Louis-JEan), R. R. et R. S. (Lot). 

”Manrez (GrorGEs), Indép. répub. (Gironde). 
Manenr (Gjsron), R. R. et R. S. (Htes-Pyrénées). 
MARCHANDEAU (Paur), R. R. et R. S. (Marne). 
Arescaux (LÉON), G. dém. et rad. ind. (Nord). 
ARGAINE (ALFRED), R. R. et R. S. (Marne). 

ARIE (ANDRÉ), R. R. et R. S. (Seine-Inférieure). 
Marin (Louis), Féd. rép. U. R. D. (M.-et-M.). 


ARTEL (HENRI), Communiste (Nord). 

ARTEL (Louis), Dém. pop. (Hte-Savoie). 

TIN (François), Féd. rép. U., R. D. (Aveyron). 
Marin (Henri), Gr. socialisie (Marne). 

Tarn (Dr Léon), Gr. socialiste (Isère). 

f\nry (ANDRÉ), Communiste (Seine). 

assé (Emire), R. R. et R. S. (P.-de-D.). 


Massé (Joserx), Déclar. d'entente, Féd. rép. U. R. D. (Cher). 


sson (Louis), Gr. socialiste (Nord). 

sor (MARCEL), R. R. et R. S. (Basses-Alpes). 

fasreau (Jacques), G. dém. et rad. ind. (Vienne). 

THÉ (PIERRE), Gr. agraire ind. (Côte-dir). | 

auGEr (Roger), Gr. socialiste (L.-et-C.). 

(UGUIÈRE (ALBERT), R. R. et R. S. (Hte-Saône). 

AzERAND (Geonces), G. dém. et rad. ind. (M.-et-M.). 

ecx (HENRI), Indép. d'act. pop. (Bas-Rhin). 

fépecin (J.), non inscrit (Alpes-Maritimes). 

ELLENNE (Anpré), R. R. et R. S. (Oise). 

EnDès-FRANCE (PiERRE), R. R._et R. S. (Eure). 

vpionpou (JEAN), Gauche indép. (Basses-Pyrénées). 

JER, (Georces), R. R. ct R. S. (Charente). 

NNECIER (A.), Gr. socialiste (Aisne). 

RCIER (ANDRÉ), Communiste (Seine). 

ÉTAYER (Gsorcrs), R. R. et R. S. (Seine-Inférieure), 
üuNIER (JEAN), Gr. socialiste (1. -et-L.). 

Meyer (Léon), R. R. et R. S. (Seine- -Inférieure). 
ARD-PELLISSIER (JEAN), G. indép. (Hautes-Alpes). 

Done (Aueusrin), Féd. rép. U. R. D. (Hte-Loire). 

Micuez (Pierre), R. R. et R. S. (C.-du-N.). 

hicnezs (Cnarzes), Communiste (Seine). 

oz (Lucren), Communiste (S. -et-O.). 

kLLer (Evmonn), R. R. et R. S. (Ht-Rhin. Belfort). 

TLER (JEAN), R. R. et R. S. (Aude). 

irron (Juzes), R. R. et R. $S. (Eure-et-Loir). 

INCELLE (Enouanr), Indép. répub. (Moselle). 

YMOUSSEAU (Gasron), Communiste (Seine). 

RvILLE (Gaston), R. R. et R.S. (Guyane). 

NNET (Gronces), Gr. socialiste (Aisne). 

ON 'NTAIGU (Huserr LE), Féd. rép. UD; 


D. (Seine-Inf.). 


Loncuer (THéoPmire), R. R. et R. S. (Charcnte-Inférieure). 


*Luarr (Jacques pu), Féd, rép. U. R. D. (Seine-Inférieure). 


RQUET (ADRIEN), Déclar. d'entente, G. indép. (Gironde). 


(Loire-Inf.). 
eMBerr (GerFroy DE), Déclar. d'entente, Féd. rép. 
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Mowrez (Maurice), Gauche indép. (Cantal). 

Mowrrorr (Louis), Déclar. d'entente, Féd. rép. U. R. D. 
(Finistère). 

*Monrienx (JEAN), G. dém. et rad. ind. (Sarthe). 

*Monwzim (ANATOLE DE), Union soc. et rép. (Lot). 

Môquer (Rocer), Communiste (Seine). 

Moraxe (PauL), Rép. ind. et d'act, soc. (C.-du-N.). 

Moreau, Alliance rép. g. et rad. ind. (M.-et-L.). 

“Morin (FERDiNaAND), Gr. socialiste (I.-et-F.). 

“Moriwaup (Emire), G. dém. et rad. ind. (Constantine). 

“Mourer (Jean-Pierre), Indép. d’act. pop. (Bas-Rhin). 

“Mousrier (LÉONEL DE), Rép. ind. et d'act. soc. (Doubs). 
*Mourer (Marius), Gr. socialiste (Drôme). 

Mouton (ADRIEN), Communiste (B.-du-R.). 

Munrer (Josepu), Gr. socialiste (Htes-Alpes). 

Musmeaux (Arraur), Communiste (Nord). 


Nacnon (Louis), G. dém. et rad. ind. (Jura). 

Naver (Hervé), Rép. ind. et d'act. soc. (Finistère). 
Napnre (ANDRÉ), Gr, socialiste (Gironde). 

Naupin (RaouL), R. R. et R. S. (Nièvre). 

Nicop (RENÉ), Communiste (Ain). 

*NiEL (JEAN), Indép. répub. (Aveyron). 

*NoueLe (GEoRGEs), Gr. socialiste (S.-et-L.). 
*OBERkIRCH (ALFRED), Féd. rép. U. R. D. (Bas-Rhin). 


Paceor (AuGusre), Gr. socialiste (Loire-Inférieure). 

*Pazmane (Maurice), R. R. et R. S. (Charen‘e-Inférieure). 

*PARAYRE (Josern), Gr. socialiste (Pyrénées-Orientales). 

*PARMENTIER (ANDRÉ), Féd. rép. U. R. D. (Nord). 

Parsaz (ANDRÉ Puecu, dit), Communiste (Seine). 

*Pascaun (Epouanrp), R. R. et R. S. (Charente). 

*PATENÔTRE (Raymonp), Union soc. et rép. (S.-et-O.). 

*Pauzin (ALBERT), Gr. socialiste (P.-de-D.). 

PÉBELLIER (EUGÈNE), Rép. ind. et d'act. soc. 

PEcHÉROT (DT RENÉ), R. R. et R. S. (Drôme). 

*Peissez (François), Rép. ind. et d’act.-soc. (Rhône). 

*PEeLLÉ (LÉON), Indép. répub, (Loiret). 

*Perrerr: (Camizre), R. R. et R. S. (Hte-Marne). 

*Pér: (GaBriez), Communiste (S.-et-0.). 

*Périn (Emice), Unilé prolétarienne (Nièvre). 

*PERREAU-PRADIER (PIERRE), Alliance rép. g. et rad. ind. 
(Yonne). 

*PERREIN (Emize), R. R. et R. S. (M.-et-L.). 

*PErRiN (ALBERT), R. R. et R. S. (Isère). 

*PErroT (JEAN), R. R+ et R. S. (Finistère). 

Pescmanour, Gr. socialiste (Corrèze). 

*Perer (Emixe), Indép. d'act., pop. (Moselle). 

Perir (ALFRED), Communiste (Seine). 

*Persoue (MAURICE), G. dém. et rad. ind. (Htes-Alpes). 

Peuceor (François), G. dém. el rad. ind. (Doubs). 

*PEzer er Dém. pop. (Morbihan). 

Pme (Anpré), Gr, socialiste (Rhône). 

Paripor (RoBert), Communiste (L.-et-G.). 

*Prérrr (François), Alliance rép. g. et rad. ind. (Corse). 

Picinnier (LÉON), Communiste (Seine). 

Piccor (Arman»), Communiste (Seine). 

*Pivaucr (ETienne), Dém. pop. (IL.-et-V.). Ê 

Pinay (Anrone), Déclar. d'entente, R. R. et R. S. (Loire). 

Pier (NoëL), Indép. répub. (Seine). 

Prrois (Pierre), Rép. ind, et d'act. soc. (Marne). 

*PLancne (Camizce), Gr. socialiste (Allier). 

PLanoxe (GaBriEL), Gauche indép. (Nord). 

*PLarp (René), Unité prolélarienne (Aube). 

*PLicHon (JEAN), Rép. ind. et d'act. soc. (Nord). 

Porrou-Durcessy (Jacques), Féd. rép. U. R. D. (Charente). 

*Porienac (FRANÇOIS DE), Rép. ind. et d’act. soc. (M.-et-L.). 

*Porrmann (Chan. AnGez-Emire-Lucien), Rép. ind. et d'act. 
soc. (Meuse). 

*Pomarer (CmanrLes), Union soc, et rép. (Lozère). 

Ponsarn (Henry), Rép. ind. el d’act. soc. (B.-du-R.). 

“Porur (Grorces), R. R. et R. S. (Nièvre). 

Pourrazer (Henri), Communiste (Alpes-Î -Maritimes). 

PracHay Le re Communiste (S.-et-2.). 

Pricenr (TAnGux), Gr. socialiste (Finistère). 


(Hte-Loire). 
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*PRiNGoLLIET (ANDRÉ), Union soc. el rép. (Savoie). 


Pror (Louis), Communiste (Somme). 


Provosr, dit Provosr pe La Farnimière (HENRY), Rép. ind. 


et d'act. soc. (Calvados). 
*QUENETTE (JEAN), Rép, ind. et d'act. soc. (M.-et-M.). 
Quier (Cyerren), Communiste (P.-de-C:). 
Quinson, Gr: socialiste (Aïn). 
*Ramanter (PauL), Union soc. et rép. (Aveyron) 
*RAMEÏTE (ARTHUR), Communisté (Nord). 
Rarérabe (ALrreo), non inscrit (P.-de-D.). (1). 


 Raëx (Lucrn), Communiste (Nord). 
. *Rauzx (ALExANDRE), Gr. socialiste (Ariège). 


4  *RavanaT (Joannèé), Gr. socialiste (Isère). : 


Réraoré, R. R. : 
-*Reyvauo (Paur), Alliance rép. g. et rad: ind. (Seine). 


- Récis (MarceL), Gr. socialiste (Alger). 


*Reze-Soucr (FRANÇOIS-XAVIER), duc de Dalmatie, Dém. 
pop. (Tarn); 


*Renarrour (Jeaw-Micnez Tournaie, dit), Gauche indép. | 


(Yonne). 
et R, S. (Charente). 


*RicHarn (Paur), R. R. et R. 8. (Rhône). 


*Ricrarp (REX), R. R. et R. S. (Deux-Sèvres). 


*RiFFATERRE (CAMILLE), Gr. socialiste (Creuse). 
Ricaz (Azeerr), Communiste (Seine). 


: Riou (Gaston), R. R. et R. S. (Ardèche). 


*Rocme (LÉON), Gr. 


| *Rourrraux-Ducace (GEorëss), Féd. 


_Rosse (FERNAND), Rép. ind. et d’att. 


 *Sanr-Jusr (Françoïs-Vicror pe), Féd. rép. U, 


*Scarinr (GEorGEs), Indép. 


*Ruves (PAuL), Gr. socialiste (Allier). 

*Rivière (Asenr), Gr. socialiste (Creuse). 

soc. (S.-t-0.). 

*Roserr (MAURICE), R. R. ét R. S. (Aube). 

*Rocca-SERRA (CAMILLE DE), Alliance rép. et 
(Corse). 


rad. 


socialiste (Hté-Viénne). 
*Rocnereau (Victor), Indép. répub. (Vendée). 
Rocner (Warneëk), Communiste (Seine). 
*Rornës (Maxence), Gr. sôciäliste (Yonne). 
Rorranp (J.-L.), Gr. socialiste (Finistère). 


_*Rorun (Louis), Alliadncé rép. g. et rad. ind. (Seine). 


Rozrin (René), R. R. et R. S. (Hte-Marne). 
*Romasrin (Tu.), R. R. et R. S, (Sarthe). 
*Rossé (Joserf), fndép. d'act. pop. (Haüt-Rhin). 
Rormnar (Vincent), R. R. et R. S. (Indre). 
Roucayroz (FERNAND), Gr, Socialiste (Hérault). 
*Roucer (Husert), Gr. sôcidliste (Gard). 

rép. U. R. D. (Oiné). 
Roumazon (Jean), Gr. socialiste (Corrèze). 

*Rous (Josern), Gr. socialiste (Pyrénées-Orientales). 
Roux (François), Gr. socialiste (S.-et-L.). 
*Roy (Emmanuer), R. R. él R. S. (Gironde). 
*Rucartr (Marc), R. R, et R. S. (Vosges). 


(P.-de-C.). 
SAINT-MARTIN, Gr. 
Samr-PERN (ne), Féd. rép, U. R. D. (M. Et 
Samnr-Venanr (Crarzes), Gr, socialiste (Nord). 
*SALENGRO (RocEer), Gr. socialiste (Nord). 

XSALETTE (Lücxn), Gr. socialiste (Hérault). 

*SazLès (ANTOINE), Rép. ind. et d’act. soc. (Rhône). 
SarNEAU (Maurice), Union soc. et rép. (Guadeloupe). 
SAuDuBRAY (FRANçÇOïs), Dérn. pop. (Sarthe). 

*SauRIN (PAUL), G. dém. et rad. ind. (Oran). 
SAUSsOT (GusTAYE), Communiste (Dordogne). 

répub, (Seine). 

*ScHminr (JammY), R. R: et R. 8. (Oise). 

*Scauman (RoBerT), Dém, pop. (Moselle). 

*SoLArEr (JAMES), R. R, et R. S. (Charente-Inférieure). 
*Sezuier (Louis), Unilé prolétarienne (Seine). 

*Secrz (Tomas), {ndép. d'act.. pop. (Bas-Rhin). 


socialiste (Gers). 


(x) Les opérations électorales de Ia 2° circonséription 
de Riom ont été annulées à la séance de la Chambre 
du 18 juin 1936. M Ratelade, agrarien, avait obtenu 
8 369 voix contre 8 352 à M. Alexandre Varenne, socia- 
liste français, député sortant. 


| Tezrier (ALPHONSE), Gr. socialiste (P.:de-C.), 


ind. | 


2 D. 


Séranvour, R. R. et R. S. (C.-du-N.). ï 
*Sertna (J.), Gauche indép. (Coñstantine). F\ SES 
*Séroz (Azsenr), Gr. socialiste (Loire). e 
*Séror (RorErrt), Rép. ind. et d'act. soc. (Moselle). : 
*Serre (Paripre), Jeune-République (M.-et-M.). 
SÉVÈRE (Victor), R. R. et R. $. (la Martinique). É 
Smué (Louis-Camizce), Gr. Socialiste (Savoie). 4 
*SiLvESTRE (Léon), Gr. socialiste (Gard). 

*SImon (Pau), Dém. pop. (Finistère). 
Sion (Arment), Gr. socialiste (P.-de-C.). 

SouLa (DaneL), Gr. socialiste (Ariège). 

*SouLier (Epouanr»), Féd. rép. U. R. D. (Seine). 
*SriNassE (CwaARLES), Gr. socialiste (Corrèze). 
*SrurMEL (MARCEL), Indép. d’act. pop. (Haut-Rhin). 
*Susser (RayMonb), Union soc. et rép. (Seine). 
SUZANNET (Jean DE), Féd. rép. U. R. D. (Vendée). 


*TAITTINGER (PIERRE), Féd. rép. Ü. R. D. (Seine). 

Tazanpier (Dr Paür), G. dém. et rad. ind. (Cantal). 
*Tasso (Henri), Gr. socialiste (B.-du-R.). à 
*Taunière (ËMILÉ), Rép, ind. et d'act. soc. (Deux- Sèvres). 


TEMPLE (EmManuëL), Féd. rép. U. R. D: (Aveyron). : 
*Tessan (François dE), R. KR. et R. $. ($.-et-M.). De 
Tessier (GEoRGEs), Gr. socialiste (Hte-Vienne). F 
*Tazzuier (PAUL), Alliance rép. g. ët rad. ind. (P. -de-G.). 
Tumon (Aipt.), Féd. rép. U. R. D. (Ardèche). 
*Tmésaur (Gaston), R. R. et R. 8. (Meuse). 
THIÉFAINE, Gr. socialiste (Loiïre-Inférieure). De | 
*Imioras (Matrice), Gr. socialiste (Hte-Loire). 5e 
*Tavrier (Isinone), Gr. socialiste (Allier). 
Tomas (EUGÈNE), Gr. socialiste (Nord). 
*Tromas (J.:M.), Gr. socialiste (S.-et-L.). 
THonon (CHarLes), Gr. socialisté (S.:et-O.). 
*Tnorez (Maurice), Communiste (Seine). 
Torre (RexË), R. R. et R. S. (Gironde). 
Tizzon (CHarLes), Communiste (Seine). 
*Tnweuyx pu Pouër (JEAN DE), Rép. 
(Vendée). ; 
Tixter-ViGnancouRT (JEAN-Louis), Atliante - Tép. gg: et rad 
ind. (Basses-Pyrénéés). Û 
ToucHarn (AuGustEe), Communiste (Seine). S 
*1nrancHanp (AIMÉ), G. dém. et rad. ind. (Vienñé). 
*TRÉMINTIN (Piërré), Dém, pop. (Finistère). 
*TrBazcer (HENRI), Union soc. et rép. (E.-et-L.). ü 
*TrisTan (Firm), G. dém. et rad. ind. (Morbihan). 


VarzLANDET (Pixrre), Gr. socialiste (Vaucluse). 
VAILLANT-COUTURIER (PAUL), Communiste (Seine). 
Vacar (FErNann), Communiste (Gard). 
VALENTIN (CHakñLes), Gr. socialiste (Nord). 
VALENTIN (François), Féd. rép. U. R. D, (M.-et-M.). 
*Varière (SaBinus), Gr, socialiste (Hte-Vienne). 
*Vazcar (Xavier), Féd. rép, U. R. D. (Ardèché). À 
*VazcerTe-ViaLLarp (Prénrt), Féd. rép. U. R. D. (Ardèche 
VanrTieLcke (Rocer), Gr. socialiste (P.-de-C.). 
*VARDELLE (MarcEL), Gr. socialiste (Hte-Vienne). 
*Vassaz (JEAN), Gr, socialiste (Oise). 
Vaur (Léon), Dém. pop. (Manche). 
Vazeiuxes (Marius), Communiste (Corrèze). 
*Vinaz (Raymonp), Gr. socialiste (B.-du-R.). 
*Viénor (PIERRE), Union soc. el rép. (Ardennes). à | 
*Vizcenteu, Gr, socialiste (P.-de-D.). :4 
* VINCENT Léo -AnozPHE), Alliance rép. g. et rad, ini 
(Pde:C.). ;| 
*Vorrin (MAURICE), Gr. 


ind. et d'act. : 


‘socialiste (Ardennes). : | 


*War.Lacn (Aurrep), Alliance rép. g. et rad. ind. (Ht-Rhi:| 
*Wazrer (MicneL), Indép. d'act. pop. (Bas-Rhin). à 
WiepEManN-Goiran (FErNanv), Déclar. d'entente, Féd. ri 

U. R. D, (Seine). $ 
“Wicrzer (ALExIs), Indép, d'act, pop. (Moselle). + |Î 
répub. (Basses- NV | 


el R. S. (Loiret). 
socialiste (Var). 


*YBARNÉGARAY (JEAN), Indép. 


*ZAy (JEAN), R. R. 
Zünixo (Micner), Gr. 


3 
“ 


2 Groupements politiques 


+ 
Listes électorales rectifiées des membres des 


groupes, remises au président de la Chambre, 


. le 9 juin 1936, en exécution de l'article 12 | 


_ du règlement (1). 


0 
Ë Groupe communiste (72 membres). 

MM. Barel, Bartolini, Béchard, Benenson, Benoist, 
oz, Billoux, Bonte, Brout, Brun, Capron, Cate- 
s, Cogniot, Colin, Cornavin, Cossonneau, Costes, 
istofol, Croïzat, Dadot, Daul, Decler 
Jewez, 
Seine-et-Oise), Dutilleul (Emile), 


angumier, Larep 


adou, Lozeray, Martel (Henri) (Nord), Marty 


zeilles. 


S Signé : 
secrétaire du groupe, 
Signé : RAMETTE. 


Jacques DucLos. 


poupe de la Fédération républicaine de France. 


t, Bernex, Blaïsot, Bousquet, Boux de Casson, 
rgeot, Coral (de), Cousin, Crouan, Daher, Denais 
Joseph), Duboys Fresney, Dupont (Frédéric) (Seine), 
Duval (Alexandre), Framond (de), Grat, Guérin, 
lenriot, Inizan, Isnards (des), La Groudière (de), 
Eardier (Emile), Le Poullen, Luart (du), Lucas, 
couin, Marin (Louis), Martin (François-) (Avey- 
n), Michel (Augustin) (Haute-Loire), 


ux-Dugage, Saint-Just (Françoïis de), Saint-Pern 


. 


mple 
selle), Vallat (Kavier), Vallette-Viallard. 


D Signé : Josepn Dexars. 


MOnt fait une déclaration d'entente (rr membres): | 
Baud, Biétrix, Boucher, Dommange, Juigné | 

rquis de), La Ferronnays (marquis de), Le Cour | 
randmaison (Jean), Massé (Joseph) (Cher), Monta- | 


mbert (de), Monfort, Wiedemann-Goiran. 
Groupe de la gauche démocratique 
et radicale indépendante (33 membres). 


MM. Aveline, Bataïlle, Baudouin-Bugnet, Burrus, 
dace, Chappedelaine 
olomb (Pierre) (Vienne), 
n), Delzangles, Desbons, Deschanel, Dubosc 
), Enjalbert, Escartefigue, Gallet (Marius), 
on-Gérard, Gellie (Gironde), Levesque, Mallarmé, 


] s mises à jour au 3 juillet : cf. Chambre des 
16° égisl., feuilleton n° 18. 


eq, Demusoïs, | 
Duelos (Jacques) (Seine), æuclos (Jean) | 
; Fajon, Fouchard, | 
ourrier, Gaou, Gitton, Grésa, Honel, Jean (Renaud), | 
, Le Corre, Lévy (Georges), Lou- | 


(André), Mercier; Michels (Charles), Midol, Mon- : 
mousseau, Môquet, Mouton, Musmeaux, Nicod, Par- | 
al (André), Péri, Petit, Philippot, Piginnier, Pilot, : 
ourtalet, Prachay, Prot (Louis), Quinet, Ramette, | 
aux, Rigale, Rochet, Saussot, Thorez, Tillon, Tou- | 
hard, Vaïllant-Couturier, Valat (Fernand) (Gard), 


Le secrétaire général du groupe, | 


ti républicain national U. R. D.(48 membres). | 


…… MM. Aiïllières (d’), Aramon (Bertrand d’), Bar- | 
di (Emierand), Bastide (Joseph) (Aveyron), Bec- : 


Montaigu 
>), Oberkirch, Parmentier, Poitou-Duplessy, Roul- | 


Soulier (Edouard), Suzannet (de), Taïttinger, 
Thibon, Valentin (François) (Meurthe-et- | 


Le secrétaire général du groupe, | 


« Les Questions Actuelles » 


(de), Chaulin-Servinière, ! 
Coquillaud, Dariac | 
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Marescaux, Masteau, Mazerand, Montigny (Jean), 
Morinaud, Nachon, Petsche (Maurice), Peugeot, Sau- 
rin, Talandier, Tranchand, Tristan. 
Le président du groupe, 
Signé : DE CHAPPEDELAINE. 


Ont fait une déclaration d'entente (5 membres) : 
MM. Baudry, Beaumont (de), Besse (René), Gérenie 
et Guernier. 


Groupes de la gauche indépendante, du parti 
Camille-Pelletan, du parti Frontiste, du parti 
de l’unité prolétarienne, du parti de la Jeune- 
République (25 membres). 


Groupe de la gauche indépendante. — MM. Béron, 
Cayrel, Delom-Sorbé, Diouf (Galandou), Mendiondou, 
Michard-Pellissier, Montel, Plancke (Gabriel), Renaïi- 
tour, Serda. 


Groupe du parti Camille-Pelletan. — MM. Albert : 


(André), Camus, Château. 

Groupe du parti Frontiste. — MM. Bergery, Izard. 

Groupe du parti de l'unité prolétarienne. — 
MM. Chasseigne, Petrus Faure, Gélis (Seine), Périn 
(Emile) (Nièvre), Plard, Sellier (Louis). 

Groupe du parti de 
MM. Blanchoin, Boulet (Paul), Leroy, Serre. 


Le secrétaire, 
Signé : J.-M, RENAITOUR. 
Le secrétaire adjoint, 
Signé : MicmARD-PELLISSIER. 


Ont fait une déclaration d'entente (3 membres : 
MM. Bouisson, Doriot et Marquet. 


Groupe de l'Alliance des républicains de gauche 
et des radicaux indépendants (43 membres). 


MM. Bacquet, Baréty (Léon), Bazin, Beauguitte 
(André), Béranger (Pierre) (Eure), Blanc (Prosper), 
Bonnevay, Bouissoud (Charles), Brille (Michel), Bu- 
reau (Georges), Buyat, Champeaux (de), Creyssel, 
Denis, Diesbach (de), Dignac (Pierre), Doussain 
(Gustave), Drouot, Duchésne-Fournet, Dupont (Al- 
phonse) (Ain), Dupuis (Pierre) (Inde française), 
Flandin (Pierre-Etienne), Fould (Achille), Gaurand, 
Girault, Jacquinot, Lachal, La Myre-Mory (de), 
Laniel, Lecacheux, Le Pévédic, Lestapis 
Magnan, Moreau, Perreau-Pradier (Pierre), Piétri, 
Reynaud (Paul), Rocca-Serra (de), Rollin (Louis) 
(Seine), Thellier (Paul), Tixier-Vignancourt, Vincent 
(Adolphe), Wallach. 

Le président du groupe, 
Signé : LÉON BARÉTY. 


A fait une déclaration d'entente (1 membre) : 
M. Gapiand. 


Groupe de l’Union socialiste et républicaine 
(29 membres). 


MM. Barthe (Edouard), Bérenger (Raymond) 
(Eure-et-Loir), Berthézenné, Besnard-Ferron, Bibié 
(Maxence), Brandon, Brunet (Auguste) (La Réu- 
nion), Deschizeaux, Dubon, Fiori, Forcinal, Frot 
(Eugène), Gounin, Hymans, Jonas, Lafaye, Lagro- 
sillière, Lapie, Lebret, Luquot, Monzie (de), Pate- 
nôtre (Raymond), Pomaret, Pringolliet, Ramadier, 
Satineau, Susset (Raymond), Triballet, Viénot. 


Le secrétaire général du groupe, 
Signé : LAFAYE. 


la Jeune République. — # 


A 


(de) D 


ê 


EE 
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Groupe démocrate populaire (11 membres). 


_ MM. Duault, Goussu, Martel (Louis) (Haute-Savoie), 
fi Pezet, Pinault, Reille-Soult, Saudubray, Schuman 
À (Robert), Simon (Paul), Trémintin, Vaur. 
Le secrétaire du groupe; 
| 


Signé: REILLE-SOULT. 


Ont fait une déclaration d'entente (2 membres) : 
MM. Delaunay et Desgranges. 


Groupe des Indépendants républicains 
(13 membres). 


AS MM. Chiappe, Feruand-Laurent, Harcourt (duc d”), 
Kérillis (de), Lyrot (de), Mandel (Georges), Moncelle, 
Niel, Pellé, Pinelli, Rochereau, Scapini, Ybarnégaray. 
Le président du groupe, 
Le Signé: GEonGes MANDEL. 
Le secrétaire du groupe, 
Signé :. Jean Nier. 


Groupe des Républicains indépendants 
et d'action sociale et groupe agraire indépendant 
(35 membres). 


Groupe des républicains indépendants et d’action 
sociale. — MM. Audiffret-Pasquier (duc d’), Cautru, 
Claudet, André Cointreau, Devaud, Fauchon, Four- 
cault de Pavant, Gaillemin, Grandmaison (Robert de), 

_ Héraud (Marcel), Hervé, Joly, Lohéac, Morane, Mous- 
tier (marquis de), Nader, Pébellier, Peissel, Pitois, 
Plichon, Polignac (de), Polimann, Ponsard, Provost 
de La Fardinière, Quenette, Robbe, Sallès (Antoine), 

_.  Sérot (Robert), Taudière, Tinguy du Pouët (de). 

CL Groupe agraire indépendant. — MM. Antier, Beau- 

doin, Clermont-Tonnerre (de), Genty, Mathé. 


Pour le Comité directeur du groupe 
des républicains indépendants et d'action sociale : 
Signé : Marcer HÉrau». 
Le président du groupe agraire indépendant, 
Signé : Marné. 
Ont fait une déclaration d’entente (5 membres) : 
MM. Barbot, Bret (Georges), Cadic, Gillet (Pierre), 
Ihuel. 


. Groupe indépendant d'action populaire 
(16 membres). 


MM: Dahlet, Elsaesser, Fuchs, Gullung, Harter, 


Hartmann, Heid, Hueber, Meck, Mourer, Peter, 
Rossé, Seltz (Thomas), Stürmel, Walter (Michel), 
Wiltzer. 


Le président du groupe, 
Signé : Micner WALTER. 


Groupe républicain, radical et radical-socialiste 
(109 membres). 


MM. Albertini (Auguste), Archimbaud (Léon), 
Aubaud, Badie (Vincent), Baron (Etienne) (Tarn-et- 
Garonne), Bastid (Paul), Bernier (Paul), Bertrand 
(William), Bezos, Bonet (Georges), Bossoutrot, Bous- 
garbiès, Brachard, Briquet, Cabanis (Paul), Cam- 
pinchi, Carron, Castel, Catalan, Chambonnet, Chi- 
chery, Compayré, Cot (Pierre), Courrent, Courson, 
Courtehoux, Crutel, Daille, Daladier, Daroux, Decré- 
quy, Delabie (Maurice), Delattre, Delbos (Yvon), 

_Delcos (François), Dézarnaulds, Ducos (Hippolyte), 
» Dupuis (Armand), Elbel, Férin (Raymond), Fully, 


Galimand, Gasparin, Geistdoerfer, Gentin, Ginet 


# L 
RE —— 


« Documentation Catholique » 


(Jean), Gout, Guastavino, Guichard, Guidet, Hauet, 
Herriot (Edouard), Isoré, Jaubert, Julien (Jules), 
La Chambre, Lassalle, Laurens (Emile), Le Bail, 
Lédoux, Lévy-Alphandéry, Liautey, Longuet (Théo- 
phile), Malric, Malvy, Manent (Gaston), Marchan- 
deau, Margaine, Marie (André), Massé (Emile) (Puy- 
de-Dôme), Massot (Marcel), Mauguière, Mellenne, 
Mendès-France (Pierre), Menier (Georges), Meyer 
(Léon), Métayer, Michel (Pierre) (Côtes-du-Nord),. 
Miellet, Mistler (Jean), Mitton, Monnerville, Naudin, 
Palmade, Pascaud, Pécherot,  Perfetti, Perrein} 
(Emile) (Maine-et-Loire), Perrin (Albert) (Isère), 
Perrot, Potut (Georges), Réthoré, Richard (Paul). 
(Rhône), Richard (René) (Deux-Sèvres), Riou (Gas- 
ton), Robert (Maurice), Rollin (René) (Haute-Marne), 
Romastin, Rotinat, Roy (Emmanuel), Rucart (Marc), 
Schmidt (JammMy), Sclafer, Sérandour, Sévère, Tes- 
san (de), Thiébaut (Gaston), Thorp (René), Zay 
(Jean). 


Le président du groupe,s 
Signé : CAMPINCHI. : 


Ont fait une déclaration d'entente (2 membres) : 
MM. Aubert, Pinay. 


Groupe socialiste (148 membres). 


MM. Albertin (Fabien), Allemane, Arbeltier, Arnol 
Andeguil, Auriol (Vincent), Barbier, Baron (Charles) 
(Basses-Alpes), Barthélemy, Basquin, Beaugrand,, 
Beauvillain, Bèche, Bedin, Bedouce, Beltrémieux, 
Berlia, Biondi, Blanchet, Blancho, Bloch, Bloncourt 
Blum (Léon), Bondoux, Boudet, ; 
Boulay (Henri), Brunet (René) (Drôme), Buisset; 
Burtin, Cabannes, Cadot, Camel, Campargue, Casta” 
gnez, Chaussy, Chouffet, Collomp (Joseph), David, 
Debrégéas, Dereuse, Deudon (Maurice), Dormow::: 
Dubois, Dubosc (Louis), Dupont (André) (Eure 
Dupré, Esparbès (Ernest), Février, Fié, Fieu, Froë | 
ment, Garchery, Gardiol, Gernez, Gouin (Félix), | 
Gros (Arsène), Grumbach, Guerret, Guy (Amédée), ; 
Hollande, Hussel, Jardillier, Jordery, Lagrangé 
Lambin, Larguier (Aimé), Laroche, Laurent (Augus- } 
tin) (Nord), Laville, Lazurick, Lebas, Lefèvre, Le- : 
jeune, Le Maux, Le Roux, Le Trocquer, L'Hévéder, À 
Lucchini, Lussy (Charles), Mabrut, Maës, Maffray, | 
Majurel, Malroux, Martin (Henri) (Marne), Martini 
(Léon) (Isère), Masson (Louis), Mauger, Mennecier, | 
Meunier (Jean), Monnet, Morin (Ferdinand), Moutet| 
(Marius), Muret, Naphle, Nouelle, Pageot, Parayre, | 
Paulin (Albert), Peschadour, Philip, Planche (Ca-} 
mille), Prigent (Tanguy), Quinson, Rauzy, Ravanat, | 


Bouhey (Jean) 


Régis, Riffaterre, Rives, Rivière, Roche (Léon), 
Roldes (Maxence), Rolland, Roucayrol, Rouger! 
(Hubert), Roumajon, Rous (Joseph) (Pyrénées:} 


Orientales), Roux (François) (Saône-et-Loire), Saint} 
Martin, Saint-Venant, Salengro, Salette, Sérol (AI: 
bert), Sibué, Silvestre, Sion, Soula, Spinasse, Tasscl 
(Henri), Tellier (Alphonse), Tessier, Thiéfaine, Thio) 
las, Thivrier, Thomas (Eugène) (Nord), Thomas 
(J.-M.) (Saône-et-Loire), Thonon, Vaillandet, Valen) 
tin (Charles) (Nord), .Valière, Vantielcke, Vardelle 
Vassal, Vidal (Raymond), Villedieu, Voirin, Zurino 
Le président du groupe} 

Signé : Léon BLuMm. * 

Le secrélaire général du groupe, 4 
Signé : VINCENT AURIOL. 1 

| 

(4: membre) 


À 


Non inscrits dans les listes des groupes. 


A. fait une déclaration d'entente 
M. Andraud..… 


Un certain nombre de députés ne figurent pa 


dans les listes des groupes. Nous donnons ci-aprè 
* * * $ D | 


eurs noms en les faisant suivre de l'étiquette poli- 
ique sous laquelle ils se sont présentés aux élec- 
ns. | 

MM. *Frossarp (Louis-Oscar), soc. ind. (Haute- 
faône) ; HENNESSY (JEAN), rép. ind. (Alpes-Maritimes) ; 
Mépecin (J.), ind. de G. (Alpes-Maritimes) ; RATE- 
‘ADE (ALFRED), parli agraire (Puy-de-Dôme). 

» Un autre député, M. Alfred Elmiger, député du 
Rhône, s’est fait rayer le 19 juin 1936 du groupe 
le la Gauche indépendante. 

L 


à 
Je quelques grandes Commissions 
è 
is 


dE 
» Le Journal Officiel (16 juin 1936) a publié les 
sites des candidats aux 20 grandes Commissions 
permanentes établies par les bureaux des groupes 
ft remises au président de la Chambre le 12 juin 
1036, en exécution de l'article 12 du règlement. 
D iuitone la liste des députés composant les 
Dommissions des affaires étrangères, de l’armée, de 
l'enseignement et des beaux-arts, des finances, du 
ravail. 


É 3° Composition 


3° Commission des Affaires étrangères. 


MM. Bataille, Bergery, Berlia, Bibié (Maxence), 
loux, Bonnet (Georges), Bonte, Brun, Cayrel, 
ahlet (Bas-Rhin), Daul (Bas-Rhin), Desbons (Hautes- 
yrénées), Deschizeaux, Elbel, Flandin . (Pierre- 
Etienne), Fould, Gentin (Aube), Grat, Grumbach, 
Héraud (Marcel), Kérillis (de), La Ferronnays 
Marin (Louis), Métayer, Mistler (Jean), Oberkirch, 
rayre (Joseph), Patenôtre (Raymond), Péri, Pezet, 
anche (Camille) (Allier), Riou (Gaston), Robbe 
ernand), Rollin (Louis) (Seine), Roucayrol, Rouger 
bert), Sellier (Louis), Sérot (Robert) (Moselle), 
ilvestre (Léon), Soulier (Edouard), Thiolas (Maurice). 


_ 7° Commission de l’Armée. 


MM. Baron (Etienne) (Tarn-et-Garonne), Beau- 
and, Beauguitte (André), Bloch, Bloncourt, Bouis- 
d (Charles) (Saône-et-Loire), Burtin, Chouffet, 
rnavin, Courson (Léon), Dewez, Duclos (Jean) 
ine-et-Oise), Dupont (Frédéric) (Seine), Forcinal 
rt), Froment, Frot. (Eugène), Gitton, Grand- 
Maison (Robert de), Heid, Hussel, Isnards (des), 
cquinot, La Chambre (Guy), Laurent (Fernand), 
Pazurick, Leroy, Mazerand, Miellet, Montigny (Jean), 
Mouton, Polignac (de), Potut (Georges), Quenette, 
le-Soult, Richard (Paul) (Rhône), Richard (René) 
ix-Sèvres), Saint-Martin, Serre (Philippe), Suzan- 
(de), Thiébaut (Gaston), Thonon, Tranchand, 
ntin. (François) (Meurthe-et-Moselle), .'Wallach. 


| | 12 Commission de l'Enseignement 
et des Beaux-Arts. 


M. Albert (André), Bèche, Champeaux (de), Cha- 
, Cogniot, Desgranges, Deudon (Maurice), 
évaud, Dommange, Doussain (Gustave) (Seine), 
ücos (Hippolyte), Dupré, Escartefigue, Férin (Ray- 
ond), Framond (de), Gaston-Gérard, Gounin (René) 
ente), Guerret, Harcourt (duc d’), Honel, Jonas, 
y, Laurens (Emile) (Loir-et-Cher), Le Bail, 
orre, Lefèvre, L'Hévéder, Manent (Gaston), 
n (Léon) (Isère), Massé (Joseph) (Cher), Masteau 
nne), Pascaud (Edouard), Pébellier, Pitois, Poli- 
- Prachay, Robert (Maurice), Romastin, Rou- 


Y 


« Les Questions Actuelles » 


larquis de), Lambin, Margaine, Marie (André), | 


34 


majon, Thibon, Tixier- Vignancour,  Vaillandet, 


Vaillant-Couturier, Voirin (Maurice). 


13° Commission des Finances. 


MM. Albertin (Fabien) (Bouches-du-Rhône), Ar- 
chimbaud (Léon), Audiffret-Pasquier (duc d’), Bar- 
doul (Emerand), Baréty (Léon), Barthélemy, Berlioz, 
Bernier (Paul), Bertrand (William), Bonnevay, Bru- 
net (René) (Drôme), Candace, Castagnez (Jean) (Cher), 
Catalan (Gers), Cogniot, Colomb (Pierre) (Vienne), 
Denais (Joseph), Duclos (Jacques) (Seine), Duval 
(Alexandre), Garchery, Gouin (Félix), Grésa, Hymans, 
Jaubert, Lassalle, Lasteyrie (de), Mandel (Georges), 
Morane, Palmade, Petsche (Maurice), Philip, Plard, 
Pomaret, Ramette, Régis, Reynaud (Paul), Rives, 
Rossé (Joseph), Schmidt (Jammy), Schuman (Ro- 
bert), Serda, Thomas (J.-M.) (Saône-et-Loire), Tin- 
guy du Pouët (de), Valière. 


19° Commission du Travail. 


MM. Antier, Béron, Boucher, Boux de Casson, 
Brachard, Cabannes, Chambonnet, Compayré, Croi- 


zat, Crutel, Delaunay, Delzangles, Dereuse, Doriot, 


Doussain (Gustave) (Seine), Girault, Gros (Arsène), 
Izard (Meurthe-et-Moselle), Lafaye, Laurent (Augus- 
tin) (Nord), Laville, Lebret, Magnan, Malric (Ernest), 
Martel (Henri) (Nord), Mauguière, Mazerand, Meck, 
Mennecier, Mercier (Seine), Moncelle, Monmousseau, 
Parsal (André), Paulin (Albert), Poitou-Duplessy, 
Rollin (René) (Haute-Marne), Tellier (Alphonse), 
Thiébaut (Gaston), Valentin (François) (Meurthe-et- 
Moselle), Vantielcke, Vardelle, Villedieu, 
(Michel), Wiltzer. 


4° Liste 
des présidents des Commissions : 


Commission de l'Administration générale, dépar- 


tementale et communale. — Président : M. MArceLz 
CaproN, communiste. 
Commission de l’Aéronautique. —. Président : 


M. Lucrex Bossourror, R. R. et R. S. 
Commission des Affaires étrangères. — Président : 
M. Jean Mistrer, R. R. et R. S. 


Commission de l'Agriculture. — Président : 
M. Renaup JEAN, communiste. 
Commission de l'Algérie, des (Colonies et des 


pays de protectorat. — Président : M. GErorGes 
NouELLe, Gr. socialiste. 

Commission de l'Alsace et .de la Lorraine: — 
Président: M. Maurice Voir, Gr. socialiste. 

Commission de l'Armée, — Président : M. 
LA CramBre, R. R. et R. S. 

Commission d'Assurance et de Prévoyance so- 
ciales. — Président: M. Arrren CoSTES, communiste. 

Commission du Commerce et de l'Industrie. — 
Président: M. René LeBrer, Union soc. et rép. 

Commission des Comptes définitifs et des Eco- 
nomies. — Président : M. Jean Nez, Indép. rép. 

Commission des Douanes et des Conventions com- 
merciales. — Président: M. Prerré Menpès-France, 
RSR: et R. S. ee 

Commission de l'Enseignement et des Beaux-Arts. 
— Président : M. Hippozyre Ducos, R. R. et R.S. 


Guy 


Commission des Finances. — Président: M. Sasr- 
NUS VALIÈRE, Gr. socialiste. 
Commission de l’'Hygiène — Président : M. Lours 


Garproz, Gr. socialiste. 
Commission de la Législation civile et criminelle. 
— Président: M. AcBerr SÉROL, Gr. socialiste. 


Walter À 


Fa, 


| Président : 


Li 


F5 a « Documentation Catholique » - — 
Commission de la Marine marchande. — Prési- 1936. 
dent : M. Mrcuet Gesrooerrer, À. R. et R. S. N EE 
Commission: de la Marine militaire. — Président: Nombre des inscrils ; 12 241 525. 
M. Jean-Mioner Renañtour, Gauche indép. Nombre des votants : 10 14o 570. 


Commission des Mines et de la Force motrice. — 
 Présidént : Cuaxrxes Baron, Gr. socialiste. 

‘Commission du Travail. — Président: M. ALBERT 
Pavtin, Gr. socialiste. 

Commission des Travaux publics et des Moyens 
dé commumication. —— Président : 
FAY£, Union soc. et rép. 

Commission des Pensions civiles et militaires. — 
Enwons Mrzer, R. R. ét R. S. 

Conso des Boissons. _ Président : M. Enouar» 
Barre, Union soc. et rép. 


‘Commission de Comptabilité — Président : 


M. JoanNnès RavanaT, Gr. socialiste. 


5° Tableau des suffrages 
obtenus par les élus 


En 1928, la Documentation Catholique avait 


donné la liste des élus classés par départements. 


En 1932, nous avions substitué à la liste générale 
par départements des tableaux indiquant: 1° les 


_ circonscriptions électorales; 2° les voix obtenues par 


les êtus ; 3° les noms des élus et leurs partis ; 


4? enfin les suffrages obtenus en 1928 et 1932 par 


les communistes, les radicaux-socialistes, les Ssocia- 


distes (S. F. I. O.) ei la Fédération républicaine 


(U. R. D.). 

_ Celle année, il faut noter qu'au lieu de 615 dé- 
puiés, il y en avait 618 à élire. 

Au premier tour de scrutin, ü n’y a eu que 
285 élus, le second tour porlant sur 433 circonscrip- 


5 tions. 


LEE) 


On sail que les partis de gauche avaient constitué 
le Front populaire par l'alliance des communistes, 
communistes dissidents, socialistes $S. Æ. I. O., 
Union socialiste, radicaux-socidistes, et de certains 
socialistes indépendants, indépendants de gauche et 
Jeune-République. 


Celle coalition, qui a caractérisé les élections de 


4936, nous a déterminé à modifier notablement 


_ ces tableaux qui me contiendront celte fois que l’in- 


dication des voix oblenues par ces divers partis du 
Front populaire. Bien entendu a été maintenue la 
colonne donnant Le nombre de suffrages oblenus 


por les élus. 
KKK 


D'après les statistiques des élections de 1928 et 
1932, on obtient les indications suivantes quant aux 
chiffres des inscrits, des suffrages exprimés et du 
nombre de voix oblenues par les élus : 


1928. 
Nombre des inscrits : 11 557 764. 
Nombre des votants : 9 669 293. 
Voix obtenues par les élus : 4 830 244. 
1932. 
Nombre des inscrits : 11 740 985. 
Nombre des votants : ÿ 789 368. 
Voix obtenues par les élus : 5 319 142. 


M. Gare La- | 


| rieur à celui des électeurs représentés à 


| munistes aux trois dernières élections nous avons les 
| chiffres suivards : 


Voix oblenues par les élus : 5 644 272. 
kKXK 


De ces chiffres ü résulte que le nombre des élec 
leurs non représentés se répartissait « ainsi : #4 
En 1928 : 6 727 520. 
En 1932 : 6 h2x 8hr. 
En 1936 : 6 597 258. 
Pour les trois consultations électorales, on le voit 
le chiffre des non représentés est de beaucoup supé 
la Chambre. 


PTE 


Si nous considérons le nombre des élecieurs com 


1928 : x 068 147. 
1932 : 796 630. 
1936 : x 453 928. 
Quant aux socialistes les chiffres sont les suveants: 
1928 : x 698 084. - 
1932 : x 964 384. > 
1936 : x 887 209. 


LÉ. 


Les Cahiers d’information du Militant, édités } 
la Société anonyme de Documentation générale ( 
1936), ont dressé un tableau des résultats génér. 
des dernières élections. Si nous additionnons 
chiffres fournis par ce tableau et obtenus par les di! 
férents partis composant le Front populaire, mo 
avons : É 

Radicaux-socialistes : x 4ox aék 

Socialistes U. S. R.: 587 777. 

Socialistes S. F. I. O.: 1 887 200. 

Soc.-com., Pup., Un. ouvr. : 184 763. 

Communistes: x 453 923. 5 

To: 5 515 646. 


des or sorrepondare aux Sete Ci- Sons 
avons : 

383 députés. | 

es les autres partis réunis donnent le total suit 
vant : 

À 316 207 voix pour 235 députés, 


**xX 


Bien qu’il n'y ait pas lieu d'en tirer des con! 
clusions exagérées, on pourrait encore d’après ce 
chiffres faire remarquer que chacun des 383 député| 
du Front populaire représente une moyenne d 
14 4oo électeurs environ, alors que chaque élu del 
autres partis représente une RRRNTeS de 18 280 Le 
teurs. | 

Bien d’autres proportions ou constatations pol 
raient être faites. Nous nous contenterons de cellé 
qui précèdent. 

LES) 

Dans. les tableaux ci-après, l'indication du par 
mise à la suite du nom de l'élu est celle que lu 
même «à prise pour sa campagne électorale, tan 
que l'indication portée dans la liste alphabétique | 
celle du groupe auquel le nouvel élu s’est. = 4 
inscrire à la Chambre. | 


dr 


bleau des suffrages obtenus par les élus et par le Front populaire en 1936 


Voix 


RCONSCRIPTIONS ÉLECTORALES NOMS DES ÉLUS ET PARTIS 


Comm. S.F.1. 6 Rad.-s0e | indép. [de gauche. 
1 565 | 4493 |3720| 1 276 
Quinson, S. F. I. O. 40 062 
709 4 021 2 781 
Dupont, Rad. ind. 7 169 
1143 4 283 2 086 | 2 133 
*Blanc, G. rad. (1) 4 411 | 2332 
5444 2 257 4.750 
Nicod, Comm. 9 009 
; 3.036: 3793 |‘4 56 
Gallet, Rad. ind. 6 248 | 4 835 
819 3 536 3 419 
Lambin, S. F. I ©. : L 7 083 
| - | 547 7 025 2 820 
Bloch, S. F. I. O. 9 279 
: 240% | 5 643 3 582 
Bloncourt, S. F. I. O. “0 128 
: | 8.877 4 040 
Elie Dr Hollande, S. F. I. O- : 8148 
< LT. | 8470 3 447 | 222 
nt-Quentin (2 circ.).. } »7| 8666 | Mennecier, S. F. I. O. 8 666 
{1#T.| 8539 | *Monnet, S. F. I. O. | 620 8 539 
sense l JT. 
ç-{T ' 807 | 2397 9 581 
RER SRE ENET 1 2° T.| 14 885 | *Hauet, Rad.-soc. 14 885 


4 332 6144 6 126 
HHIVES US °F. 70. 7 4 7019 
= | 3459 9740 | 456| 8393 
Barbier, S. F. I. O. H 15 711 
*Thivrier, S. F. L O. 7 013 7103 
*Dormoy, S. F. I ©. 7 664 | 8 212 
: 4 759 5 768 2375 
*Boudet, S. F. I. ©. 7 707 
4 418 FA171 
*Planche, S. F, I 0. 10 081 
E . : 87s 2741 
APTE Aloe ele ele 2 # Dr Gardiol, S.:F. Z O: L 3,577 
{ 512 | 4 783 2 169 
on. à sms... È Massot, Rad.-soc. 4 550 | 
ï LE 4 899 3252 518 
GO RTE NE 2 éBaron, SLF- "Er O. A 41% : 
*Petsche, Rép. g. 1 028 | 
Michard, Un. soc. 221 


3 839 | 


1 691 
| 6 354 | 


421 | 4925 À 
Muret, S. F. I. OC. 1 
Alpes-Maritimes. 


tedelre) esse 


2 119 4 873 2 509 
|6 216 


1 860 | 2 755 


6246 | Jonas, Soc. ind. 


2 873 
8 519 | Pourtalet, Comm. 8 519 


Les noms qui sont précédés d’un astérique sont ceux des députés sortants réélus. — (2) Deux candidats indépendants de gauche 
nt respectivement 5 321 et 1 190 voix, 


LS 0 PA À k * ARE L OR: LPANTRE US Cu VAMP NT TEL 
QE ts RTE A | 


| 
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Voix. 
. ,CIRCONSCRIPTIONS ÉLECTORALES | obtenues NOMS DES ÉLUS ET PARTIS‘ 
les élus. k Comm. Union £- Soe. ép. 
par les élus Comm. | hiss. SF. [.0. n Rad.-<0c. indép. |de gane 
; k ë nine mn, | memmmese | | es | ns 
| Alpes-Maritimes (suile). en 
Cf | ; tT.| 40837 | “Médecin, Ind. g. | 4 430 1 983 
Nice (ire circ.).......... œT. 
j 1er ‘Baréty, Rép. 8. 3 824 1 314 
ER Nice (2e circ.)............ 2e T. 9729. - 
É ;  ç AT. & 684 
Nice (æ circ.)........:.. ze T| 6980 | Barel, Comm. 6 980 
; , IT. 1 838 336 
Nice (4 circ.)............ À #1 ete Hennessy, Rép. ind. 
ï Ardèche. ; 
# | IT. 1955 |. | 3653 | 
Largentière.........-..:. % T] 890 | Thibon, Rép. ind. 6 106 
. : ee 700 5 595 5 781 
LL Jesse. e , : 
à Privas ({re circ.) LET) 5709 | Riou, Rad.-s0c. 6268 es 
: = {IT 1 995 6 817 5 956 
i je À) PRÉPA e T 
: Privas (2 circ.) À 20T 9 3 Re es 5 EE Q. : 9 313 
Tournon (1re cire.)....... a : 1284 ju RASE CREER ESSSEEPS 372 1 923 | 212006 
es + IT] | “Vallat. Féd. rép. : 
à Tournon (2 circ.)........ | ge pl 9780 5971227 
Ardennes. 
08 LA 
Mézières (dre circ.)....... de T *Voirin SF L.0 2 943 3 968 2 203 
; ie 7 29% SAS ENT O; ee 
Mézières (2 circ.)........ de T Lareppe, Comm. 4 752 3 M6 3 953 
; ee 7 106 4 - 7 106 6 98 
Rethel... eme ee 2e T : “Ledoux, Rad.-soc. 743 1 562 2 648 
eyl 48 k 4 633 | 
ROC DL ee clerleieie d'ameieieugie En Nishot (Ut se 1 64 1190 |4108l 2651 
s çdeT Los : 6945] 4571 
L - SE ET 6 SE RE . l %e 7 £ Delattre, Rad.-soc. 1 764 2 721 3 391 
\ 7 774 7774 
r AT 6178 *Courtehoux, Rad.-soc. 
VOuZIerS. nette > Dec omene œT 1 ; 1 240 752 6 178 f 
Ariège. “1 
- Foix LE | 1 182 | + 
AR aie ee ÉHauné coton . É 
à 8 c08 | 'Rauzy LS Re OR _. 6 1 4 
Pamiers... . At 2 728 4 JA j è : 1 
i AA ; é 9 766 Soula, Se T AO; 9 766 6 . _ l 
À ; . ' erT. ! + 
$ Saint-Girons...... TRS Came SPL 862 3 802 |5 968 | | 
| Aube 7 339 |6 851 11 
| . É 0 } i à 
Arcis-sur-Aube — Nogent + sur - Seine er asus | 222 4 #1} 
| reis - sur - — -sur-$eine. $ 0 
À à 9052 | *Brachard, Rad.-soc. ee he Ml 
Bar-sur-Aube — Bar-sur-Seine....... 1% T. Fe M et U Repas 890 | 28:| 4 990 2 00e 4 
s AT. 43 4 
Troyes (ire cire.) 55; . . d 7 3:9| 4 77 ë 
yes ( : 2 T| 9568 | *“Plard; Un. ouvr. 1 057 1. 4 777 
Froyes (2 circ.).--..2.. LT. 1 2% 6 3 432 
| 2 T| 7372 | *Gentin, Rad.-soc. ÿ LEP) ARR 7 372 : | 
Aude, é= 4 
Carcassonne .....,..... e | Fe 1 509 5 623 7 788 2h 
2 T.] 43 669 | *Gout, Rad.-soc. 13 669 s | 
Castelnaudary ..... { IT, 45 ! 
VAT NC ere la T| 85e Male Had a 445 4 43% : Le 1 
Limoux ...... ANNE sf Ne j 7093 | *Bousgarbiès, Rad.-soc 478 5 609 7 093 1 
Narbonne (ire circ.)...... A 1 6163 | *Blum, S. F. I. ©. 986 6 163 | | 2 734 | 
œil : É 
Narbonne (2 cire.)...... | : 6 440 | *Castel, Rad.-soc. : 812 AO ae 
# . 


" . 1 Ïn ce , Le & £ DE 
(1) Un candidat, se présentant sous l'étiquette « Front populaire », a recueilli 3054 voix. 


«> #7) | 
RUE 


a ae 
& 


Yoix 
obtenues 
par Les élus. 


aint-Affrique cnrs 


illefranche de Rouergue 


— Bouches-du-Rhône. 


arseille (1re circ.)...... - 2 ep 
D QUE 630 
Marseille {2 circ.)....... ge F sn 
L ? { AT. 
Bereirc.)- 57 + Lx T| 7985 
; 4e T. / 
(4 cire.)......… ge T| 9941 
ET 4e, 
(5® circ.)....... de T| 40461 
- (AETYE 
(6° circ.)...:... À 2e TA] 44 555 
: IT. 
Gnrel. 0 erl 0% 
- ( te T 
(CO PERS 1% T| 4104 
Calvados. 
(MED TS 
senssssssesee À 9e 7 
1 1.| "9 747 
ÉFTC AEFDReEe De ge 9747 
É 5 LT. 
:d RCITC Ni Se ee ol de T| 4 620 
1x T) 4588 
NOR EE de T. 
é 12 T| 7098 
RTE ET IE 
1e 
Pt Pen de - 2 T| 5923 
4 T| 9279 
nigieeoceesssesese À29e T 
Cantal. 
S ET. 
LARMES. LD 
ps (42T) 6592 
L'ODIOOOOC TELE ES | %eT. 
Carpe s É 1eT 
- aint-Flour dore œ T| 8761 
re Charente. 
x e” {&T.| 411 108 
1ème .....,...... À 9e 7 
en er Aer. 
GZIEUX +... ge T| 847 
; É 4e T. x 
à sessessesseresses | x M 8310: 


5.119 4285 |7 302 
*Ramadier, Un. soc. 13 221 
“5 035 6 737 
ÉGoin,  SARUT210; | 10 642 3 
2 991 6 067 5 166 
*Albertin, S. F. I, ©. \ 8 751 
: és 7 240 6 782 
Mouton, S. F. I. O. 43 494 
PASS0 LS Fil O. l 9 727 15 436 
*Cristofol, Comm. 8 639 5 284 
L 415 8 223 
Billoux, Comm. 7 985 ss 
| 2 513 2 879 
Ponsard, Rép. ind. 4 807 < 
> | 516 6211 1 57 
#*Vidal,/SYE. I. O. 10 461 3 758 
5 022 6 300 S82 
Lucchini. SFA ©, fe 41 555 
3 097 3 833 
Dabher, Rép. ind 7 142 
ire 7 564 1 185 8 730 (1, 
*Bouisson, Soc. ind. 8 57 11 0240 
*d’Harcourt, Rép. ind. 1 434 127 
= LT 
*Blaisot, Féd. rép. 4 07 2 972 |3 160|-1 186 
323 246 
Delaunay, Rép. ind. 
Provost dit de la Fardiniere, id: 106 121 
#Laniel, Rép. ind. Ware 2105 
6 T3 2 035 
*Duchesne-Fournet, Rép. g. 3 418 È 
*Cautru, Rép. ind. 5CO 1 763 
743 4 881 582 
*Bastid, Rad.-soc. 9 830 
Dr Talandier, Rép. g 472 4 821 
É- 4 318 668 
Montel, Rad. ind. 
*Gounin, Un. soc. 2 970 23 9 | EL AS 
e 951 2 082 5 811 | 501$ 
Rethoré, Rad.-soc. 8172 | 5 822 
=. 4123 3 918 5514 
*Ménier, Rad.-soc. Di 6 49 
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ww: 2" ; $ 4 » A - LT 


_. 


NOMS DES ÉLUS ET PARTIS 


Comm. 
diss. 


Union 
Soc. 


Indép, 


Comm, 


$. FI, 0: Rad.-s0e. 


*Niel, Rép. ind. 


Martin, Féd. rép. 
Bastide, Féd. rép. 


Temple, Féd. rép. 


candidats socialistes indéperdants ont obtenu respectivement 8 248 et 482 voix. 


FES 


TIONS ÉLECTORALES, 


*Pascaud, Rad.-soc. . 


peser 


k 


 Charente-Inférieure.: 
3 fer 
re ; si 


JT 


Poitou-Duplessy, Féd. rép. 


| +Sclafer, Rad.-soc. Fa 
| *William Bertrand, Rad-soc. 2497 


| EN 1 383 | 
SR me Fine DT | Lefèvre, SFA 30 


“nr ce ù Château, Rad. ind. : 
PNA ULIAREREE 0 EL *Palmade, Rad.-soc. : 


RES ge. *Longuet (Th.), Rad-soc. 


Massé, Rép. ind. 
| Cornavin, Comm. 44 295 


| Lazurick, S. F. JE À 


0 DOME NE Dre À ge q *Castagnez, S. EF: E 0. 


Corrèze. 
S à Cire). see %œ T Roumajon, S. F. I. ©. 
Brive (2 CL O) Aer Fee a *Jaubert, Rad.-soc. 
arte LA in Peschadour, SAR: lt 70; : _ 
Tulle (> cire)... Sr +Spinasse, S. F. EL O. Eu 


Vazeilles, Comm. 


Chiappe, Rép. ,8. (5). 


nsc 


*Campinchi, Rad.-soc. 


*Piétri, Rép. g. | 475 


BA _oiois eo else e 00 #0 0 0 


*de Rocca-Serra, Rép. g. 


DOS PNR 0 


sonores se 


Bouhay, S. F. L O. 


Gérard, G. rad. 


| 928 | 


) Dijon (ire cire.) Re 
ge L / *Jardillier, S. F. I. ©. 


É Dijon (2 cire.) LT. 


aau7 | 3 645 
Mathé, Parti agr. Si AV 


de Champeaux, Rép. 


gs 


(1) Deux radicaux-socialistes ont A res iv 3 i ; de 
è Jeux radicaux-socialistes ont obt respectivement 3960 et 743 voix. — (2) Deux candidats socialistes ind F 
Ur Doro AE st ‘| ju pee A @ Deux candidats ont obtenu respectivement 403 et 31 voix. — D) De À 
0Ci À 5 respectivement 4727 et 3795 vox. — (5) M. Chiappe a été invalidé. — (6) U: idat si ë 

l'étiquette de « Front populaire » a obten ; pp invalidé. — (6) Un. candidat se prèse 
à REUGRRS c opule < u 603 voix. — (7) Quatre candidats radicaux-socialistes 0: x î 
973, 519 et 384 voix. — (8) Deux candidats ont obtenu respectivement + 802 et 1 07% voix. . : Us, 0h te 


Voix 
obtenues NOMS DES ÉLUS ET PARTIS 
ar les élus, [Comm Union, | nu el 
D | Comm. Lai [FLO Le |Rd-soe. 
 Côtes-du-Nord. 
er x i [ É _ 
(ire cire)... | : i Geistdoerfer, Rad, Fo 166 5 964: 
. er * i y 
aan TRS { e : de Chappedelaine, G. rad. k 934 1942 
1x T. 4 805 4141 4 493 
Hervé, Rép. ind. 7032 
871 
Sérandour, Front pop. 
5 : 2(54 5 120 3 854 
Le’Maux,;$S. EF; L O: 10 591 
Morane, Rép. g. 172 881 
Es. à 4 . 4 651 2 017 6 735 
Dr nor cree Sn *Michel, Rad.-soc. É 9 108 
512 2 506 | 70:%8 
Duault, Dém. pop. 9 877 
{AT | 2432| | 5439 7 094 
Res PATTES AL A Chambonnet, Rad.-soc. " - 6919 8 247 
| *Riffaterre, S. F. I. O. 2 607 6 418 
“Rivière, SS.:F:91 O: y. 433 7 505 
(4 DRE Fes TE 6 209 4° 
FD SLA Doi CE dl | Blanchet, S. F. L O. 7 657 5 268 
! =. - ee 
3 7 094 831 |2176| 4 M6 
PERS Da LR Loubradou, Comm. 13 702 : 
: , Z 833 2 898 | 820 
DR De esp" 7 Saussot, Comm. 8 737 
*Bonnet, Rad.-soc. - |. 5 011 9.795 8 539 
968 4459 | 762| 1 663 
1Bedin,S.:F:-1 0: 6350| , 
3s l ; ; È 1179 2 394 |5 729 
FLN Pt Sp *Maxence Bibié, Un. soc. The 8 949 
ue 2 ; 8 7217 [7 & 017 8 201 
*Yvon Delbos, Un. soc. 6 089 12 676 
: « 250 777 2 684 
*de Moustier, Rép. ind, 4 333 
687 2 665 2 905 
< È < | Dr Biétrix, Rép. ind. 5 661 
on (2 circ.)...... ge : *Baudouin-Bugnet, Rép. g. 411 12 % 276 
RAY die Peugeot, Rad. ind. |. 997 8 469 
Claudet, Féd. rép. 363 4 477 3 294 
| *Archimbaud, Rad.-soc. ‘172,507 5 494 
5 485 | 662 | 7 244 
Pa Brunet, S. F. IL. O. force JAP258 li | 66984 
Dr Pécherot, Rad.-soc. 1 000 9 625 10 783 
‘ - 8 362 6 100 1 382 
| *Moutet, S. F. I. O. 9 867 3 
| 358 | 4 440 |5 231 
*Forcinal, Un. soc. ‘ 6 769 
. 950 4 593 
Re se 1.2". | Béranger, All. dém. 
ndidat se présentant sous l'étiquette de « Front populaire » a obtenu 6 858 Voix: — (2) Un candidat se présentant sous l'éti- 


<< Front populaire » a obtemn 4990 voix. 


_ 


an ; A. = Mr Dre qu CNP An] ES: Na Ù 1 SPA SLT NEPAL E ETS 
rs REA UE f KR TN G RTE 5" pere 
ds * F \ { ARE 


_« Documentation Catholique » - 


12e | $ : PARTIS POLITIQUES (FRONT POPULAIRE) 
& à Voix 
6:21 CIRCONSCRIPTIONS ÉLECTORALES obtenues NOMS DES ÉLUS ET PARTIS 
4 s : Comm. Uion 
ne . = war Les élus Comm. | diss. SEL, 0. 
S < ne PAM AUTRE AS : RS T2 à —— 
LES 7 Eure (suite). Li 
RARE L ler, 632 5 626 | 163 
Evreux (1re circ.)........ g T| 7807 | Dupont, S. F. I. O. 7.807 
réa ia CORNE | 848 926 
re “JS @® cire.),..... 2 T| 6671 | *Briquet, Rad.-soc. : 
DR LT. 604 
: 6 TRS EN SEE ESA 2 T| 6851 | *Mendès-France, Rad.-soc.. 
194 ce * éd. rép. 128 
Pont-Audemer .......... ; " ca EE ee ie UE 
VL Eure-et-Loir. | 
DR # * : PAS. € En % 
D Ohacbes Giro cire)... à : 6 848 | *Deschanel, Ind. £g % 712 ï 2 257 |1 194 
"A ñ È g | % 
or { 4 T : 1 083 4409 |9 350 
hs Chartres (2 cire.)....... | à T| 44089 | *Triballet, Un. soc. - ’ 11 089 
vaux : 4er T| 8265 | *Mitton, Rad.-soc. ..| 4527 172 
A AA At Ne œ T = 
é de 1 663 2 416 |3 122 
Dex Le. net es 4 
ARS, ne DEAR SERIE 12: T| 8207 | *Bérenger, Un. soc. [8207 
Fe Finistère. | te 
ts . AT: \ | d 1 001 8 645 
MABrest (Es cire.) 2.20. À 6 A 
os | | 2 T| 10913 | Rolland, S. F. I. O. . 10 913 
LE RENE : Ci 2 398 
Brest (EN circ.)h... ut: 1 
+ Der ; ) 2 T| 7218 | *Simon, Dém. pop. 1752 
F- Brest (3e Cire) AE AE 2 12119 | *Imizan, Féd. rép. É 
r £ LT, LE< 
Châteaulin (1re cire)... |). de 12e 
) 1% T| 8615 | Crouarÿ, Rép. ind. | 
Le | LèT 7 e 
-Châteaulin (2 circ.)..... et ic "a Sn 
Kgs | wir) 7008 | Lohéac, Agr. 5 684 
de à LT 4 5 
PeMerhix (12 cire.) |: \ ù ds 151 6:605 
à ) 12% T]| 6705 | Tanguy Prigent, S. FE. I. O. 6 705 Æ 
\r PR Cire. ; “ D 11339 | *Tremintin, Dém. pop. 646 +: 
Dee 1 je 2 
Quimper (1re circ.)...:.. À AE > 4 609 , 
) (2% T] 7AM1 | Nadér, Rép. ind. : 6 822 ne | 
à La Quimper (2 circ.)....... à \ 7.008 | *Perrot; Rad.-soc. STE i R 
Fou É ET | 
D Quimper, (3 circ:).. 0. | L. Re ae ou HE 
bre Lt 2% T] 7268 | Le Bail, Rad.-soc. £ à 
CNET x * {er T / . fi 
MStOainperlé 2.1.6: j à 738 589 ‘4 608 
Se 12% T] 6092 | Montfort, Agr. x 560 
PR ET à Gard, ‘@| 
ARE 4 e { Le T. 9 = 2 
Mon FAIeSRCIIe ciré.)......:.11. des 7 285 3 506 | 4 96 al 
RES t 2% T| 9980 | Béchard, Comm. 9 980 6 42 $ 
PO AIS (2° cire)... NE Re ee 2 Le 5 944 4188 2 
: ; UXT] 877% | Valat, Comm. 8 775 ù 
‘Nîmes. (1'® circ.)......... | ce de 5 050 6 025 : 
À k ) U2: T.)] 10 305 | *Rouger, S. F. I. ©. + 40 305 < 
Nîmes (2 circ.)....,.,... 4 à 3 701 7 202 + | 
; 2e | 10 778 | *Silvestre, S. .F. I. .O. 10 778 2 || 
(UE TM re 00 js il à 1712 5 030 + 
= k | 2: T.| 8 828 | Larguier, S. F. I. O. 8 828 e | 
| D igan RL 866 3 288 |3 883 + 
(2% T| 6216 | *Berthézenne, Un. soc. 6 216 +) 
Garonne (Haute-). DE | 
a + [IT] 4087 | *Vineent Auriol, S. F. L 0. |1713 10 372- | 
: ee T 5 
Saint-Gaudens .......... Pots . 567 9 818 
| be © { 2 T.| 11 856 | *Ducos, Rad.-soc. “ 11 195 
Te nlouse (dre circ.)...... ke à 12434 | *Bedouce, S. F. I. O. 2 937 | 850 | 12434 
ae Moi ) ee ds Ë 12 625 “Berlia, S. F: TL O. 2 654 12 625 


EL I war Fee es F7 “ % ; : 
LEON TER RE RARE DE qu ur 
= # | A + L Ve) Ÿ à : x À ARE: a” : J 
BE AT Te TT LUS CRE TI EOE AS Re 
EC Les Q uestio ns Ac tuel, les DIT Re O0 
RES AT \ , 
Voix Ÿ Se. PARTIS POLITIQUES (FRONT POPULAIRE) : - 4 
RCONSCRIPTIONS ÉLECTORALES obteñues NOMS DES ÉLUS ET PARTIS : 1 
7 2 par les élus. à É | Comm. Union $oe, Indép. LU 
F Comm. FE SE. 1.0, _. lad.-s00, indép.… [de gauche LI 
pose (Haute-) JE à $ * pr 
j ë ASE 388 4 074 3 252 RS à 
u ouse Le CFO) rares LXT 5 720 David, GREAT 0: 5 720 5 138 : # 
: { IT. 415 4437 2 198 m4 
| rs rennes l de | 6329 Esparbès, SEAT 0; 6 399 + à 
Jar" Gers. - Ga 
D = : DO CHSCT. 778 3 061 6 448 
“à Mo OP ER l de T. 9 695 *Catalan, Rad.-soc. 9 695 
2 (ee 1841 |. 6 705 4573 
Due HOT 1 à T| 41279 | Dubosc, S. F. I. O. 41 279 
1e] 2—e < 6. 464 4 688 393%] 127 
+ jar] 6962 | Saint-Martin, S. F. I. O. 6 962 
L 
CO LPAT. 515 £ 7 
) 9e m| 815%| *Lafaye, Un. soc. x h E Le de Le 
RES 6639 | *Gellie, Rép. g. 1046! | 54! | 4000 
2 iT ï À 
: e à {er T. L “ 4 
rdeaux Krbeire)Se 9e | 957(3) | *Cayrel, Néo-soc. de F6 
| OVÉS @) ÇA®T. | _4 381 37482231] 108 
Cire.) À œ T. 9 020 | Audeguil, S. F. I. O. z 9 030 
- (AT. F 3 2 665 6 547 BL lMERSEÙ 
CLIS ETES à 9= T.| 10 378 (5) *Marquet, Néo-soc. 410 358 
Ê (6 dE 95 4 
CT Ode ) | 9e q| 6473 | *Henriot, Féd: rép. io He 
No ACTE 4 547 4346 |2979| 1818 
pe circ.).... °) 9 | 40 344 | Naphle, S. F. I. O. 10 344 SLT 
PR DE (8) ÇA T. à 128 2 992 4459, | RS 
30 re (6° cire.). +. 1% T| 6464 | *Dignac, Rép. g- ; 6 322 
Es: JD) MEET: Es Ê 
Ge cire.).….( ? 3 r| 8933 | Cabannes, S. F. I. O. so . Hi 
| $. 440) Ç 1 ; 8514 *Mandel, Rép. ind. 430 6 217 
ns À 2e T. | » S : 
F0 : A1) (ET. 980 2 856 3 825 
| “tnt (Seire-) ee 2 T| 7488 |*Roy, Rad.-soc. 1 7 488 
e. A2 A2) Ç15T. mr 513 | | 1048138384) 2497 
D © GE cire)... | {or 7401 | *Luquot, Un. soc. 7401 
(13) 4 AT. 1461 1 081 3291 
{ 2% T| 6215 | Thorp, Rad.-soc. 6 215 
Ù 1 
Va : € 
LAS T IE TER { . > 8 501 | Albertini, Rad.-soc. 1 838 5609 | 838] 8591 } Û 
! Past. re 
AS) { Art. ECS à 2 570 5 796 |5 512] 5 748 ee: 
Re La T] 9606 | Roucayrdl, S. F. I. O. 9 606 |3 796] 7 257 Vel 
UE j Un PRE 
PE RER | : . 6 968 | *Barthe. 4 24% 3 087 | 6 968 2 A 
e A ACTE | … f139 1194 |2292) : Rues 
ne" Use TP,5 060 |‘Badie; Rad.-soc. he : Ée 
, s NOLES 2 1 345 1 433 |1 100] 1 629 4 ° 
re ? Te 
tete ri mL S do Boulet, Jeune-République. à à 
LR de], + 1 642 5 695 [1794] 6278 | 469 ë 
pellier (2 cire)... | 27] pou Majurel, S. F. I. O. 9 940 8179 & 
De : { LT, | 3 495 5 462 1 472 s 
S 1e « * 
Dee)" r 868 |'Salette, S..F; L O. 8 968 
Ille-et-Vilaine. ï 
| 1e L| 40 4C0 | *Le Poullen. Féd. rép. 40% 1 950 
ns selles %T : 
4x T.] 10 375 | *Barbot, Rép. ind. 213 1 810 
APT oc 2 T ; 
= / 2 
()116 voix à un candidat néo-socialiste. — (2) 857 voix à-un candidat néo-socialiste. — (3) Au premier tour, L 636. — (# Outre 
andidats S. F, I. O. et Union soc., s'était présenté un candidat néo-socialiste, qui a obtenu 2 763 voix au 1° tour. — (5) Au 1° tour, 
(6) Un candidat néo-socialiste a oblenu 3 279 voix au 4* tour, et 6 379 au second tour. — (7) 449 à un candidat néo-socialiste . 
89 à un candidat néo-socialiste. — (9) 260 à un candidat néo-socialiste, — (10) 353 voix à un candidat néo-socialiste, — 


voix à un candidat néo-socialiste. — (42) 749 voix à un candidat néo-socialiste. — (13) 561 voix à un candidat néo-socialiste. 


Voix re sai CE : #2) 
IONS ÉtRerORALES Lobten es | NOMS.DES ÉLUS ET PARTIS 
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ue+ cviline. Gui. *Bret, rer rép. 
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*Pinault, Dém. pop. 


e 
4 


| Dr Joly, Rép. g. 
*Guernier, G. rad. 


1 
Li } 
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= Fo 
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*La Chambre, Ind. g 
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fe 
“À 
| 
if 
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*de Lyrot, Rép. g. 


F 
*Chichery, Rad.-soc. 


*Deschizeaux, Un. soc. 


*Hymans, Un. soc. 


Rotinat, Rad.-soc. 


*Chasseigne, Un. ouwvr. 


9724 | *Courson, Rad-soc. 
9.052 | *Bernier, Rad-soc. 


6815 | Maïffray, S. F. L'O. 
12348 | *Maurin, S. F. I. O. 


- 


6594 | Meunier, S. F. I. ©. 


140.109 |-Arnol, S. F. I. O, - 


! 4 
14 247 Dr Martin, S. F. I. O. 
7915 | *Ravanat, S. F. I. O. 


9,083 | *Buisset, S. F. I. O. 


Tour- au-Pin ('e cire.). Minet, Pont bone 


La Lour-au-Pin se circ.). #Pertin Rad soc 
; .-SOC. 


\ 
l: 
fe 
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{ 
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se *Ussel, S. F. L ©. 


Vienne (2 cire.) His Buyat, Rad. de 


Jura. 


== 


6146 | Bazin, Féd. rép. 


E] 
C1 


5 = 


11291 | Nachon, Rad. ind. 
=. | 
6427 | Baud, Féd. rép. 


De DR Le 0e 


=» = 


\ 4398 | 
€ 135 | *Gros, S. F. I, ©. | F7 SAAB 
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he T- 


 Loire-Mnférieure. 


RTE EE PACE 


ntés (ro circ.)....... 


ës 2e cire.) Be donc ne 
; (3e cire). CORTE 
ne, bel is. 


nt azaire FRE : 


ei 
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_ 
- | 
fur 
Îe 
ue 


azaire @œ circ. 
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on nt RE TEE 5 n° 168 


f 14T. 
Re ETS 


ne 


fer: 
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TL. 
T 


“obtenues |’ 
par les élus. |: 


| Férol, S. 


NOMS DES ÉLUS ET PARTIS 


*Lassalle, Rad.-soc. 
*Bézos, Rad.-soc. 
*Dubon, Un. soc. 


Fully, Rad.-soc. 


*Laurens, Rad.-soc, 
FMauger, S.LF. 1. 0. 
Beaugrand, S:.F.-1: 0. 


*Besnard-Ferron, Un. soc. 


Gaurand, Rép. ind. 


Gapiand, Rép. ind. 
F. L 0. 
Girault, Rép. nb 
Pinay, Rad. ind. 
Masran Féd. Es » 
Rd, Ind. g, 


#Petrus Faure, Un. ouvr. 


*Thiolas, S. F. I. O. 
Pébellier, Féd. rép. 
Antier, Féd. rép. 


*Michel, Féd. rép. 


*de La Ferronnays,; Conserv. 


rares Rép. ind. 


Pageot, S. F. 


70. 
*Le Roux, S: F. I 


+ O0: 


Thiefaine, S. F. I. ©. 


#Le Cour Grandmäison, Conserv. 


*de Juigné, Conserv. 
*Blancho, S. F. L O: 


*de Montaigü, Féd, rép. 


881 


9 658 


12 963! 


9 066 


4795 


3 118 


3 491: 


‘46 


5 023 


461 


1 127 


3 884 


. > rt . 
Noix F ; & - 
obtenues NOMS DES ÉLUS ET PARTIS 
[parles élus. 


Loiret. EPS : 
à" xT| 7725 | *Dézarnaulds, Rad.-soc. 1 083 


M] 
“ 
sn 
18 TRE 


*Frot, Un. soc. 


1x T. LE 

2e T.| 13 465 | *Zay, Rad.-soc. 
Î 

2 


LL «t] 8906 | *Pellé, Front rép. - 701 

Orléans (2° cire.) OR NE Ve à 5 î P n: 
Ê ASIE HSE | 2018 5 336 | 
P thiviers Ver ANT ANSE TT % T 7 154 | *Cabanis, Rad.-soc. E 7 154 


Lot, Re Ë ï ; à 
*Besse, Ind. ÿ- 


x 


*de Monzie, Un. soc. 


?  (iet) 694 | * soc 1 
Gourdon ....... RC PARLER 6971 | *Malvy, Rad.-soc. Fe | 
Lot-et-Garonne. * = 
| INSS (OL 3 963 | 
‘4 gen. testesressssessese *)XxT| 7448 Philippot, Comm. T LS 
Lure + : ex, 54 * ve 
Ke Fe Marmande tt... ee È T. 75 Ére re > HS) 
re | SUR 3 225 
SE Nérac ............... QECE % T| 7633 | *Courrent, Rad.-soc. 
Me " x 
DAT EU 3 S72 
"ASS Vüleneuve-sur-Lot ER | 2% T| 9516 | *de La Myre-Mory, Rép. g. - 
Ù re CAE Lozère. À 
EL ep, * . soc. < 487 
... [ATT) 9468 | -Pomaret, Un. s0e ass 
DRAMATYE Olsen À È SRE RTE ON LENTMEER 2 | 
EN er *k = 4E | 
LHPATONS TAPER : Fa = F VE à FORsO pet RO. re 2 -È 
RÉ Maine-et-Loire. j 
__ Angers (re cire.) PA 2 | 
F4 £ 1° LUE QUES \2% 1] 8915 | *Perrein, Rad.-soc. | 
“ ÉTaR eæT| 4 2. * ï | 
M nes) cire)". ee ; 16% | Sontrean Rép. . Æ | 
pr. 245 
: Moreau, Rép. ind, | 
L e * s : m4 
Cholet (1r cire.)....... | dézRelenas, Rés ns ee 
es MER IS ; 103 
É: | CHOleLM(A Mere)... 2... œ T| 8862 | *de Saint-Pern, Ind. 
LALTY 
L > t eT F * £ 4 0 4 
à 22 RTS SRENSNNS S . RP Be CHARAMAIGR KE me is 
Ph A Tr 3 | * : 5 
LAON EEE RAGE HR Re nd. :e, Le 
2 Manche. 
#3: hs Re < . 11695 | *Fauchon, Rép. ind. 
Lee 1 1 110 ‘4 
AG DAQUR ER ER ets « ce | x T] 7068 | Vaur, Dém. pop. à { 
RM CONTANCOS ia de ne ki 9 850 | Lucas, Rép. ind. 4 + 
. ! 3 | 
em * ' :- | 
A Montant ne “Ro À T ; #50 TAGuérin, Féd rép £ | 
; Sin LO et Mo D ce à : 11136 | *de La Groudière, Féd. rép. 255 a | :1 
… 2 3 - L | 
Walognes ur mes tn “ PARTS CACHE Rép. g. Re r| 


en PP TV PR ET 
| 


GR NUS VEN RSS 
PRET ee L = 
«Les Ques 


[RCONSÇRIPTIONS ÉLECTORALES 


Marne. 


ayenne (1e circ.)...... À de T 


ES ne (2° circ.) …... 9e 


msn. 


Morbihan. 


{2° cire.) » GRR 


G) mie \ 


t Qre cire.)........ de T. 


Voix 


obtenues 


par Les élus. 


9 503 


11 609 


10 403 


11 618 


5 967 


NOMS DES ÉLUS ET PARTIS 


*Margaine, Rad.-soc. 
Martin, S. F. I O. 
Pitois, All. dém. 
*Marchandeau, Rad.-soc. 


*Férin, Rad.-soc. 


*Lévy-Alphandéry, Rad.-soc. 
*Perfetti, Rad.-soc. 


*Rollin, Rad.-soc. 


* 


Dubois-Fresnay, Féd. rép. 
Graf, Féd. rép. 

*Denis, Rép. g. 
*Chaulin-Servinière, G. rad. 
Izard, Soc. ind. 

*Serre, Ind. g. 

*Mazerand, G. rad. 
*Marin, Féd. rép. . 
Valentin, Féd. rép. 


Lapie, Un. soc. 
*Quenette, Rép. ind. 


*Polimann, Rép. ind. 
*Jacquinot, Rép. g. 
*Beauguitte, Rép. g. 


\ . 


*Thiébaut, x Rad.-soc. 


*L’Hévéder, S. F. L O. 


Tristan, Ind. g. 
*Le Pévédic, Rép. ind. 


Gillet, Dém. pop. 


w\ 


tions Actuelles » 


PARTIS POLITIQUES (FRONT POPULAIRE) 


422 


232 


502 


1121 


6 027 
9 503 


3 849 


4 692 


| 10 201 


11 618 
4 661 


5 967 |- 


6 273 
8 674 


6 623 
8 422 


7 804 
8 660 


9 694 (4) 
9 402 


4 428 (2) 
4 902 


5 331 


2 906 
7 188 


7 983 


5 084 


5 621 
7 706 


eux nr socidiites oht obtenu respectivement 7 225 et 2469 voix. — (2) Deux radicaux-socialistes ont obtenu respectivement 
) € 212 voix. — (3) Un candidat « Front populaire » a obtenu 3 645 voix. 


* 


= « Documentation Catholique 


Yoix 
CIRCONSCRIPTIONS ÉLECTORALES obtenues NOMS DES ÉLUS ET PARTIS 
ar Les élus. 


“ee El JerT. 38 s s 
Pontivy (1re circ.)....... e T 1%88 | Gadic, Rép. ind. 


RAS AT. 
Pontivy (ASACIEC.) res se | x T| 6429 fuel! Rép. And. 


” Vannes (1re circ.)........ à 8176 | «Desgranges, Rép. ind. 


ie 4er. 
Vannes ( ire)... | 2 1] 10085 *Pezet, Dém. pop. 
Moselle. ni 
l'houl No LT 
PousS PAR rssresrere À P] (7668 | aitzer, Rép: ind. . 
en 4 > { 1 PER < 
Ne he RE à) se lot] 5832 | heaudoin, R DU 
NFOrDaeh cum Fat F es È Ces Dates Rép. ind. 
“ee re cire.) ne 
: Port UT] 7422 | xkMoncelle, Féd. rép. 
Metz (2 cire.)....:...... Fe à 11401 |-«Sérot, Féd. rép. 
Sarrebourg RER oReR Se Fi É 7558 | «Peter, Dém. pop. 
( {er T 


"Sarregliemines 3... ÿ 9e > 
CS S U2 T] 7535 | Heid, Rép. ind. 


| T1 8510 | «Schuman, Dém. pop. 


RE der 
DAC Ouest DOG œ L| 8817 | «p on, De 
Nièvre. à É / 
i è LE a AT + 
:ChMeau-Chinon rt QT] 739 | Dr Bondoux, S. F. L O. 
Clamecy is | 
C AIN OVER LS plein eco iafe de ete 2e] 6535 | Nan Ain pad 0. 
: Leg 
JOSNE ....s.srespeseene 2 1] 8227 | «pie, SF. L 0. 
me à der, 
; .. Nevers (re cire.) “soso eore 9e T. 9: 482 *Perin, Un, ouvr, 
Le . Nevers (LENS LAON NP er S 4 Se *Potut, Rad.-soc. d 
on Nord. 
? » : Ce 
La Avesnes (rscirc hs. « 9 T| 9253 “Lotrange, SF. TL O- 
A : Aer T. — 
| - Avesnes (2 circ.)........ 2e T| 14 020 +*Deudon, $. F. I. O. 
; é (ON CN 
Avesnes: (3 -circ.).;....., 1% T| 7667 Œhomas. SF 5 0. 
> LT 
Cambrai (ire circ.)...... {a 1| 133% | Gernez, S. F. E O 
= de T, 
: sen (25 cp). ces 2e t| 41 856 Éeeiliein: S. F. L O. 
Ur : Fe ti ; 
Douai (1re-cire,),:...... | 2:T] 13.296 | Martel, Comm. 
4 PA Douat de ee)... | 1 11246 | *Ramette, Comm. ‘ 
LT. 
Dunkerque (ie cire)... fr) 45 420 Valentin, S. F. I. O. 
Dunkerque (2 cire.)..... É . 7697 | *Parmentier, Féd. rép. 
: Hazebrouck (17e cire.).... : 12% planche, Dim 
; Hazebrouck (2 circ.)...., e 5722 | plichon Rép. ind 
n : : 


sus rssve 


Lille (re ci f 
CES 2 9 10 | Becquart, Rép. ind. 


RCONSCRIPTIONS ÉLECTORALES obtenues NOMS DES ÉLUS ET PARTIS 


par Les élus. | 


Nord (suite). 


+ 
*Salengro, S. F. I. O. 


a) d 8 961 | Masson, S. F. I. ©. 


le (4 cire.) ne 
HE RER *** 2e T| 10 489 | Saint-Venant, S. F. I. O. 
lle (5e cire.) me : 
:4ù “onsnerseee {2 1] 41 070) Déreuse, S. F. I. O.. 
FRE it : 
SE SES }æ m| 41980 | Laurent, S. F. L O. 


46 538 | *Lebas, S. F.+ 15 O: 


15676 | *Dupré, S. F. I. ©. 


il e (Se cire.)....,,...., 2 T| 13584 | Mârescot, Front rép. 
=. Lu [LT | 
ill os cire:}:......... | 2e T.| 12 932 Déclercq, Comm. 
ès Let ET 
ennes: (1re circ.).s 2 T| 10291 | Raux, Comm. 
2 ie de T. LA | 
Pres @ cire)... ) > rm] 414665 | Musmeaux, Comm. 
ue ee HAE 7: S 
iennes (3 circ.). ge T| 17651 | *Dewez, Comm. 


r z Oise. ; 

vais (1re circ.) F4 ; , 

d D "re (2 Ti 9785 | *Jammy Schmidt, Rad-s0c.: 

AR LT. : ER 

ais (2 cire)... ! 2 1] 6403 | *Aubaud, Rad.-soé: ; 
LT, Re 

AMP Le nmee { 2° T.| 10 400 | *Dupuis, Rad.-soc. 
LT : 
he rar 2 T.| 12 481 | *Miellenne, Rad.-soc. 


| {erT - 
Ge. ge T.| 7670 | *Vassal, S. F. L O. 
A 1e T. é | 
(2 cire.)........ + }xr| 8M0 | Biéndi, S. F. L O. 
Orne. 
: OS À ES Le 
sie men Pale)e anne T 6578 | *Dariac, G. rad. 
4: T.| 10 896 | *d’Audiffret-Pasquier, Rép. ind. 
AR ENEERS CEE 127 De 
1#T.| 10953 | *Roulleaux-Dnosse, Féd, rép. 
rente à a M RTE 
: Aer T. “ a Ë £ 
Hire +’ L9e T| 9298 | Avéline, Rép. paysan. 
Pas-de-Calais, 
= Le, 
LRO SR % T.| 14673 | *de Diesbach, Rép. g. 
fe Art, | 
CE 2e circ.}:........ «| 2% T| 9554 | Guidet, Rad.-soc. 
ET | LerT, £ 
"(A cire.).......} 9e m| 40 264 | Tellier, S. F. I. O. 
TPE 4er T. 
Cire)... } 19 y] 40984 | Sion, S. F. I. O. 
< te m.| Fe 
cite)... {gs m| 40588! #Maës, S. F. L O. 
Z LOUE 
cirei)........ -ge-n| 41 075 | Cadot, S. F. IL O0. 
AT, j 


® circ.)........ | à r| 40470 | Quinet, Comm. 


s 


at néo-sociali. te a obténu 694 vüik: 


Com, 


2 608 | 
2 188 
5 062: 
+3 297 
3 379 
& 270 

. 4683 
5 017 
7 025 


412 932 
6 437 


40 291 


9 587 
14 665 


:43 037 


17 651 


6 865 
10 170 


Comm: 


diss 


438 


225- 


120 


379 


PARTIS POLITIQUES (FRONT POPULAIRE) 


SRI. 0. 


8 828 
11 788 
5 881 


. 8961 


| 5699 
40 489 


7 306 
11 070 


* 8750 


14 989 
43.083 
16 533 
411 179 


15 676 


6 079 
12 784 
466, 


6 429 


7 250 


| 6.591 


2 357 
ir 

41 985 
4 006 
5 728 
7 670 


5 511 
8 10 


‘474 | 


5 189 
12 751 


É 4214 


7 325 
40 26% 
6153 
40 934 


| 6 340 
40 533 
7401 
41 075 
5 580 


AG Te MALE < EN IRENE ïs ti 


r/ 


_« Documentation Cathoique » — 


* 


Yoix 
| CIRCONSCRIPTIONS ÉLECTORALES | obtenues NOMS DES ÉLUS ET PARTIS Es 
par Les élus. Comm. | aies. 


a —— 


Pas-de-Calais (suite). * 
re | 7783 
Béthune (6° circ.)........ | 2e T| 44 980 | *Beltrémieux, S. F. I. O. 
: 1x T| 7598 | *Bacquet, Rép. £. 1771 
Boulogne (1re circ.)..... Ê | ge T Se 
É AxT. 
Boulogne (2 circ.)...... > m| 10059 | Vanliecke, S. F. I. O. 
Ë 1 CS 1 310 
Boulogne (S° cire.)...... {a rl 40676 | Vincent, Rép. g. 
2 (Mae à Le T. , 858 
ee Montreuil ess eee ee %e T| 41489 *Decréquy, Rad.-soc. 
Lara te T. 1 412 
Dome re cire.).... | 9 y] 7407 | Isoré, Rad.-soc. L: 
4rT| 8082 | *Saint-Just, Féd. rép. 800 É 
. Saint-Omer (2° circ.)..... de T, £ + 
“A ; \ «1.] 12766 | *Thellier, Rép. g : 1 010 é 
2e Saint-Pol ...:........ . S : s ; Lee Fe: 
Puy-de-Dôme. î 
. Her 156 î 
ANDRE meme esse ee . ge T| 7019 | *Lachal, Rép. ind. & H 
FRERE : 1e T. 674 7 
Clermont-Ferrand [l® cie). } » | 8 601 | Villedieu, S. F. L O0. * 4 
Pre eT| 8 & i CAELET. #0; 1 976 5 
* Clermont-Ferrand {2 cire... ” : ES OR de ee cie À ; 
Se à eT, 981 4 
* Clermont-Ferrand (3 cire.).. à : 8 043 | Mabrut. S. F. I O x } 
à AE E., à 44e, 1 520 } 
D aan Enter * }{2 T| 9842 |: *Andraud, Soc. ind. ‘4 
bus LS LT. 898 ; 
Ma tr). | mt] 6480 | Massé, Rad--s0c. 
Rares à LT. \ & 229 
L Riom (2e circ.) se %e T. 8 369 Ratelade, Agr. (). = : 
; — er * 
SI RARE î . RER ERRE RE 0. Sr 
da Pyrénées (Basses-). M - : 
Ba onne (1re circ.) | ET É QE 
sera CD in Gore 2e 1.| 40 144 | Delzangles, Rép. ind. 
PNR HE de. 534 
à Bayonne (2e eirc) 2 % T| 6784 | *de Coral, Féd. rép. 
ETC 
% T| 10977 | *Vbarnégaray, Féd. rép. 
LT. 664 
% T.|. 6856 | Mendiondou, Rad. ind. 
(NC 197 
Ü%T]| 8258 | Tixier-Vignancourt, Rép. ind. 
Ars Fe der. 840 
Pau Cr (ES NET E % 9 080 | *de Lestapis, Rép. g. 
FASAR LT. : 4 311 
RAP 2 CIT CS) ne roue 9 x 1] 6761 | *Delom-Sorbé, Ind. g. 76 
Pyrénées (Hautes-). o!|| 
, Pt CN ee fs 6611 | *Fould, Rép. ind. 497 4113 | 
* ä° 1. ki e 21 
er T Se 1 
en Bagnères-de-Bigorre .:.…. \ 1 T- 239 6 058 2! 
Mise OR ir de 77" (2% T| 9898 | *Manent, Rad.-soc, 9 898 La 
| jet 11 230 | Desbons, Rép. ind. ‘1429. 5 951 
Pyrénées-Orientales, ji 
e À ICQ LÀ 7 9 ; 
; PérDisnan ss ie dre LE 3 760 3 627 | 280) 5 939 (3 
Re DIS Ü2xT| 871 | Delcos, Rad.-soc. : 8 179 ui 
, Lex TI € à 
HUE 0 PNR Le 8 273 5 464 4 086 
l 2 D! 9214 | *Parayre, S. F. L O0. 9 214 6 495 
. guet 2753 ||  |6330 (4 690 
Brades et been sut fo t| 062 | <Rous, S. FE. L 0. | (à) 
« \ 
») (@) M. Raïelade a été invalilé, — (2) Deux candidat: indépendants de gauche ont obtenu 3266et 1 82 voix. — () Deux candid| 


… nrad.-soc. ont oblenu 5 721 et 218 Voix. — (4) Deux ca didats S. F. I. O. ont obtenu 5 307 et 1023 voix. 


/ 


estions Actuelles » 
F ‘ 4 


# 


PARTIS POLITIQUES (FRONT POPULAIRE) 


Voix 
… CIRCONSCRIPTIONS ÉLECTORALES obtenues NOMS DES. ÉLUS ET PARTIS 
0 K- $ * ns : 
à hs lt Comm. Union Soc. | Indép. 
< pa RU dis. [F0] qe, | Radi-soc. indép. |de gauche. 
1] 8774 | *Seltz; Un. pop. rép. . 5 301 2 261 
à T 
Ha SÉRIE | È 8 689 | *Walter, Un. pop. rép. 3 451 4 946 
- ù 
#4 2 0 * _ 
Molsheim RE UATEr L k 10 322 Meck, Un. pop. rép. 2 658 1 599 
| EL qe, ; 2 898 É 646 | 
| RSR à > T| 40 973 | *Dahlet, Ind. g. 10 3200 
A Æs { LT. 1 745 \ 622 
Sélestat sessseestihetese U% T| 6611 | *Oberkirch, Féd. rép. 1 455 
Æ u 
& ; É LerT, 2 023 4 394 
Strasbourg-Ville (re cire.) UT. 182 | Huber, Comm. diss. 
E-- 5 Let. 1 188 [5 712| 3175 390 | 178 
Strashourg-Ville @s cire.) > T| 584: | *“Mourer, Rép. ind. 9 782| 4 633 
LM : ; 1e T. a | 7 139 8.687 .| 485 | 435 
Srasbourg-Campagne (3° cire.)....... 2e r| 41808 | Daul, Comm. 11 808 , 
 - | er *EI Ù . rép. 9 
Wissembourg ere : : ir Fe A SU a Ko ASE 
; Rhin (Haut-). : | | 
2584) s {1xT| 7864 | *Sturmel, Un. pop. rép. 502 708 
TUE CIE lœæT 
LT. 1919 | 256| 5945 1 138 
TRACER 2 T.| 12420 | *Rossé, Un. pop. rép. 9 945 
D. LerT, 1 959 2 740 
Guebwiller ............. œ T| 6299 | Gullung, Un. pop. rép. 5 244 
- - L. O2 
. EU 4e T, 1 980 |: 289) 8 096 140410 » 
_ FÉRARSAEES œ T| 44497 | *Wallach, Ind. g. 10 1€8 A4 42T 
4 1% < 3 477 5 056 
pure (@ cire.)...... de T.| 14 209 | Fuchs, Un. pop. rép. ‘| #8 317 
Æ ; 4T]| 7434 | *Burrus, Ind. £g. ‘639 1 746 7434 
RO IIIE ne DT ; 3 
= 9 j 3 , 4 829 
D ee UE po. ms 1 
Territoire de Belfort. ) 
18 ; er 865 2 400 3 669, 
ME GS ro). ge t| 6223 | *Miellet,' Rad.-soc. 6 223 
, te T.| Lardier, Rép. ind. 258 1 278 : 2 457 
OTbtL(2c Cire)... exe de T EE / Ti ARS ‘ 
Rhône. £ s 
FES de T 4 097 1 A8 3 698 
DRCIEC Eee te « 1% T| 5386 | *Herriot, Rad.-soc. \ 5 386 ï: 
RE. | Le T, 205 à : 3 1 483 2 012 È 
MS detre) re, ge T 5695 | *Sallès, Rép. ind. 4.888 3 
= k Er 1 748 1 658 3 043 
] yon (3° circ.) ns. 2e T. 3 9923 #*Julien, Rad.-soc. 2 366 3 923 ps 
- 5 { AT. : 1 359 2 198 2 428 } 
MT ere Ü2%T| 39280 | Philip, S. F. IL. O. 3 280 2 936 
LE : ft. 4 381 4 702 2 
Lyon (5e cire.) A neo iele » | &æT 3451 Elmiger, Rép. Inde 2 230 2 094 2 
: LT. 4 40% 5 395 1 501 
cire-)....-..... 2% T| 7821 | “Février, S. F. I. O. 7 321 
Or AS (js de T. 2 146 4 578 2 302 # 
me ue cire)... | 2 T| 6664 | Burgeot, Rép. ind. 6-186 
Her LT 2 042 2 230 3 246 
Circ.).:........ 2% T| 5291 | “Richard, Rad.-soc. 4 602 5 291 
2 ï dr) "| 3543 4 452 2 982 
(CEÉRO TO Ee Goone œ T| 5223 | Brun, Comm. 5 293 A 072 
Ne - - 1 T.| 41766 | *Pei . rép. 2 212 2 657 A 837 
| (0e cire)... MR cpeepLPes rép 
See - (AT. 3 09% 5 639 5 648 
qe cire.)......... ge T| 13173 | Jordéry, S. F. L ©. 13 173 


candidat « Jeune-République » a obtenu 610 voix. 
ee ; » 


ix 3 


| obtenues 
pau les élus. 


- CIRCONSCRIPTIONS ÉLECTORALES 


Rhône (suile). 


Lyon (12 circ.)....... ke À 99 1. 


TE 
= 

e 

> 
= 


Fe Villefranche {re circ.).. 


à Villefranche ( cire)... | N'y 


Saône (Haute-). 


ES AE 
AN rene ee à à de 

“ : ANT 
Lure {17 CirC.).......0,: F. nl 


Anne (cire. 10e 


ones dos sien esee 


: Saône-et-Loire. 
Autun! (1re circ.)...…... AB 


; Lu 7e 


7 94% 
14734 
7.541 
6 805 
9 498 
9853 
13 343 || 
11492 
11 073 
11 904 
Le Mans (2 circ.)....... E 81593 
re ptet] 
: a [ETES ER RONSS ‘+ } 9 | 6908 
TA Savoie, 
_ Albertville-Moutiers ..... | "1 | 
CEA V2 T| 7566 
_ Chambéry (16 cire)... ee gza1 
# À Chambéry (% ciré.).....…. | EAU 
_ Saint-Jean-dé-Maurienne . ! 5 480 
“1 À AA 
Savoie (Haute-),. 
f LT.) 10 985 
(ae 
0 SA 
| %œ T| 9001 
_ Saïnt-Julien-en-Genevois.. ni thé 
24 Thonon-les-Baiîns ....... 2. des 


Dr Lévy, Comm. . 


+ 


|#Choufret, S, F. L O. 
| *Bonnevay, Rép. g 


Drouot, Rép. ind. 
*Frossard, Soc. ind. 


| Mauguière, Rad.-soc. 


| *Liautey, Rad.-soc. 


Roux, S. F. I. O. 


*Bataille, G.. rad. 
*Nouelle, $S. F. I. O. 
*Thomas, S.. F: I. O: 
*Bouissoud, Rép. g. 
*Laville, S. F. IL. O. 
Burtin, S.-F.-Kk- Or 
+*Boulay, S. F. L O. 
*Montigny, Ind. g. 


dAüllières, Rép. ind. 


Saudubray, Rép. ind. 


Goussu, Rép. ind. 


*Romastin, Rad.-soc. 


*Pringolliet, Un. soc. 


*Carron, Rad.-soc. 
*Cot, Rad.-soc. 


Sibué, S. F, I. O. 


Gérente, Féd. rép. 


D? Guy, S. F. I. O. 
*Martel, Dém. pop: 


D' Verneix, Féd. rép. 


(1) Un candidat « Front populaire » a obtenu 4 323 VOIX, 


« Documentation Catholique » 


PARTIS POLITIQUES (FRONT POPULAIRE) 


4 097 


| 3441 
5 440 


Fe 


dés i 
Seine. 


nous. 


s (170 cire.) 


rrondiss. (2 cire.)... 


rondiss. (1re cire.)..: 
. (+ cire.) 


. Are cire:).… 


sms sens one 


‘ondiss. (1re circ.)... 


arrondiss. ; (2e- cire): 
L ‘ = 

rondiss. (1re cire.) 
rrondiss. (2° cire.) 


= 


ro 


rondiss, (re cire.) 
tbe Ge cire). 
ndiss. (1e cire.) 
‘rondiss. @œ ER 5 
ondiss. (1re circ.).. 
ondiss. @e cire.).. 


ndiss. (11e cire.).. 


î 


5e arrondiss. (2 cire.) 


é le 28. 


arrondiss. (2 circ.)...… ) 


ondiss. (fre cire.).. 


ndiss. (æ circ.).. 


(2) 


JONSCRIPTIONS ÉLECTORALES | obtenues 
à | par Les élus. 


TS 
-_ 
® © 


LD 13 
a ® j 
: 


2 
æ 


_ 
® 
# 


en She ED re 12 
De- 3 A AT ê 
LI # # 

3 


® + ® 
# * 


e 
Ci 


D = Dr 1 
L2 + 
ne ns nl 


w 


Fe 
- 
5 
isirlnislass 


hr PA 


À 
{ 
{ 
l 
( 
l 
{ 
l 
î 
| te T. 
{ 
l 
{ 
Î 
{ 
l 
| 
{ 
l 
{ 
l 
| 


4 


pas 


er 


Voix 


5222 | *Taittinger, U: R. D. 

084 | Paul Reynaud, Rép. nat, 

7 696 | Mercier, Comm. 

8 217 | Rigal, Comm. 

6559 | *Brandon, Rép. soc. 

6258 | *Rollin, Rép. sg. 

3 595-|. *Héraud, Rép. ind. 

3885 | Wiedmann-Goiran, Nat. ind. 
5495 | Dupont, Rép. nat. 

6 134 *Dommange, Rép. nat. ind 
9 269 des Isnards, Un: nat. 

5 037 Sn Féd. rép. :. 

5 469 *Soulier, Un. nat. 

9 7145 | *Susset, Rép. soc. 


6 594 | Bossoutrot, Rad.-soc. à 


Lozeray, Comm. 


5 439 
9212 | Bonte, Comm. 
10543 | Cogniot, Comm. 
7 548 | Le Troquer, S. F. I. O. 
: 42243 | *Garchery, Un. se 


9 783  *Gélis, Un. ouvr. 
9205 | André Marty, Comm. 


10 313 | Pinelli, Rép. nat. et soc. 


10 935:| Croizat, Comm. 
12 331 | *d’Aramon, U. R. D. 
9 069 | Fourier, Comm. 


6 614 | Michels, Comm. 


140 365 | Fernand Laurent, Rép: ind, 


5 899 


11550 | “Scapini, Un: nat. 


: 
FES 


s A 


NOMS DES ÉLUS ET PARTIS 


ctuelles » 


Comnr. 


*de Lasteyrie, Rép. nat. (3). 


\ 


{ 


Comm. Union Soc, 
das. NA Lo PL dr Rad.-s0e. Indép. 


329 1 500 
3 919 
580 | 388| 4 157 
969 | 1581/1699 (1) | 
2951 2 389 | 103 
948 200 
4 432 , 4 346 | 
-| 1011 14" | 
4 225 
805 | 298| 
| 4661 
848 
509 
651 2 047 | 
4 670 
1 508 
630 3 489 RS 
| 6594 
1418 | 345 
. 4 080 
4 571 
; à 443 
7 518 
7 902 
12 213 
8 136 
9 783 
2 719 553 |” 
1 570 5 094. 
9 791 
5452 | 608 
3995 | ssl 2265 |. 166 
3 822 
1058] 2354 153 
1 733 748 
258 509 
760 2 916 


70 


PARTIS POLITIQUES (FRONT POPULAIRE) 


Indép.… 
de gauche. 


a 


: candidats radicaux:socialistes ontrob'enu respectivement 4 45% et 245 voix. — (2) Un canididat « Jeune-République » a abteru 
: Ye 6. 36. : - 5 £ 


a < 
Les 


ë 


TS. 


\ s 


ge. sec AT ee à AA AVES Men EE 5 
#f À h é Na | ne nee STONES rte # NA EC Res 
Von — — « Documentation Catholique » = 


PARTIS POLITIQUES (FRONT POPULAIRE) 


Voix 
ë TIS 
. CIRCONSCRIPTIONS ÉLÉCTORALES obtenues NOMS DES ÉLUS ET PAR Fa us s te 
par les élus. Comm. diss. SR DO.) ge |Rad-500. | ps 
E .: os me 
ee | de 
Seine (suite). 4 ; 
c à ) 1e T| 7824 | *Denais, Féd. rép. 2 056 1 531 343 (1) 
17° arrondiss. (2 circ.).. | de T à 
LrT 4 496 755 |3 009! 820 
_ 47 arrondiss, (æ circ.).. | 3 1] 7646 | Moquet, Comm. “ 7 616 À | 
| Let. TR 5 827 2 456 |5 392 
_ 18 arrondiss. (1r° circ.) .. 2 T| 10858 | Colin, Comm. 10 858 
UE @ UT | 7 743 1811 
18 arrandiss. (2 cire.) %œæ T.| 10569 | Pillot, Comm. . 10 569 
: ; Fi 1864 | 1358) 638 
18 arrondiss. (3 cire.).. gœ r| 11416 | *Louis Sellier, Un. prol. A6 517 | + 
+ [ dé - 8 606 2 904 
i ir RPar £ 105%] 
195 arrondiss. (1re circ.).. ÿ 2 T.| 11075 | Touchard, Comm. 7 
He 6 075 (4) 1219 | 376] 6133 
19e arrondiss. (2 circ.).. {2 T| 7512 | Grésa, Comm. 7 512 7 067 
ecT- 6 045 5 381 |4 275 
__ … 20° arrondiss. (1re circ.).. 2 T.| 9845 | Brout, Comm. 9 845 5 365 
ie $ Le T ; 10 642 4 849 | 10 034 
 ! 20° arrondiss. (2 cire.).. 2° r| 13 621 | Langumier, Comm. 413 621 \ 12 766 
à Saint-Denis. (ter. e Mél de er Dos 
17e circ. (Pantin)...... + } > T| 45858 | Gitton, Comm. 15 858 
4e T.| 17527 | Monmousseau, Comm. 47 527 3 934 |2 316! 1 C48 (5) 
cire. (Noisy-le-Sec).... | %œ T : 
Le bee. 1132] 945 | 2642| (50 8110 (6 
* cire. (Aubervilliers)... 2e T.| 14754 | Tillon, Comm. 14754 | 430 
HE SE RC ASE 8 899 |#1030(7)| 1 343 
» cire. (Saint-Denis)... > T| 41 587 | *Doriot, Comm. diss. 10 887 | 14 587 
Je T. o 1624 | 9210 | 6804 1 087 
* circ. (Saint-Denis)... % T.| 45 449 | Dutilleul, Comm. 15 419 ; 
: A BTS 8 571 |5 1450 4 126 = » 
> circ. (Saint-Ouen)... œ T| 41084 | Berlioz, Comm. 411 084 | 992 + S È | à 
Fe . i LD 8 070 | 1556(8)| 1 889 268 (1)| 5 684 
GECA(CLIChy). 2 Ses 3 T| 16839 | Honel, Comm. 416 839 LL 798 3 
: LerT, À 954S| 401 | 6227 4 
circ. (Boulogne)..... k 2 T| 43 925 | Costes, Comm. 13 925 | ï 
A , (teT| 5461 | de Kérillis, Rép. nat. 4 544 665 402 F: 
Cire H(NEUIILY).. 12. 1XæT $ | 
* LT. 6 090 22! |1550{0) 493 à 
10° circ. (Colombes)..... 3 T| 9632 | Fajon, Comm. 9 632 45| * 
VA Cet. 5808| 449 | 8186 1 
MieMCire. (Puteaux): à œ T| 42601 *Barthélemy, S. F. I. ©. 60 | 42 601 À 
A, LerT, 9828| 97 | 5648 533 (11) El 
128 circ. (Colombes-Nantorre). . . x | 43825 | Rochet, Comm. 13 895 = 
! Sceaux. À È ; 4 
HR à : (EST 11 945 | 527 (12) 2367 | 795) 4 
17° circ. (Montreuil)..... tot] 44776 Dalles, Con, 4477 | | à 
Rte ; (AT 5 668 1 498 4 027 x 
4° Circ. (Vincennes)...... l 2% T.| 12 087 *Doussain, Cons. rép. nat. 10 576 4 | 
3 NET: 3 900 4 825 111 1 
TN CE ESS ON PERS PE 9 807| 3 
{ ; . | (LE, 7 210 2453 | 505 912 
4, circ. (Saint-Maur)..... d2 1| 10568 |'Puechy Comin/ 10 568 
es 7 fist] 44433 | *Capr k 11 493 2444 |. 
5e circ. (Charenton)...... . 4 me Capron, Comm à v k 
«1,] 48961 | *Thorez : 18,96 1| 208 | 3242 
RCE Choisÿ-le-Rol)..) à vin. 0 |N-TNOrez,. Comm Ke A 


(1) Un”tandidat radical-socialiste du groupe « Camille Pellétan » a obtenu également 991 voix, — (2) Deux candidats socialistes 
français ont obtenu respectivement 6357 et 97 voix. — (3) Un autre candidat éliqueté « communiste international » a obtenu 453 voix. — 
(4) Un autre candidat étiqueté « communiste international » a obtenu 77 voix. — @) En outre, un candidat radical-socialiste du groupe 
« Camille Pe létan » a obtenu 145 voix. — (6) Trois candidats socialistes indépendants ont obtenu respectivement 7 729, 193 et 188 voi. 
— (7) Deux candidats dissidents, M. Doriot et un candidat « holchevick-léniniste », ont obtenu respectivement 10875 et 155 voix. — 
(8) Deux candidats dissidents ont obtenu respectivement 7 351 et 205 voix. — (9) Groupe « Camille Pelletan »: — (40) En outre, un can: 
didat du groupe « Camille Pelletan » a obtenu 401 voix. — (114) Trois candidats ont obtenu respectivement 233, 407 et 493 voix (ce dernier 
Cu groupe « Camille Pelletan »). — (12) Dont 250 voix à un communiste de la nuance Doriôt et 277 à un communiste « national ». — 

, (13) Deux candidats in épendants de gauche ont obtenu respectivement 3 437 et 403 voix. MEN 1 
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PARTIS POLITIQUES (FRONT POPULAIRE) de 


ES s Yoix E è : 
CIRCONSCRIPTIONS ÉLECTORALES | obtenues NOMS DES ÉLUS ET PARTIS j 
R î par les élus. 0 à Comm. Union Soc. | Indép. 1 
Comm. | |S. FI. 0. k à 
| om, Àaieg, [F0 joe. Rade-sot. indép. |de gauche 
4 ‘ à RS ee Ve TRE ER {4 
ë, Sceaux (suite). 
18 CHSMUE 7057| | 4837 |3 979 
"ie (Sceaux) es ses e 2e 1.) 13436 Petit, Comm. 43 136 | à 
Die (Villejuif)... . 14 180 | Vaillant-Côuturier, Cornm. 44 480 | 2 942 
Ï 
4 Se (te, Let 12 495 | 429] 7278 507 (1 
EE (Vanves)... ,.... ) 27] 48531 Piginnier, Comm. 18 531 E 
_  Seine-Inférieure. 
> . Aer T. 9 
le] Neire) Te « LA 4 007 < 
Dieppe \ pue) | 2 T| 7586 | Galimand, Rad.-soc. 7 586 + 
Dieppe ee Re Le Fe è 6 146 | *du Luart, Féd. rép. 397 137 3 542 FL. 
- ; LT. 5221 | 8542 
EE lat] sam | Meyer, Rad-soc. Fit | Are ler | 
x a à : ù 5 
Le TEEN { = L 12 354 | Dubosc, Rép. g. 4 550 1 243 4 709 ee 
263 : (IT, : 10 
Havre (3° cire)". Mir - | 7 891 ? 
Le l É - = Bureau, Rép. g. | 10 815 } = 
fufchâtel .......-...... % T CR Et fi 238 LE \7200 
; LT. . 2423| | 747 7005 | 224 2120 
<a (re cire.) RS OT 2 T| 9784 | *Métayer, Rad.-soc. 9 7841142! £ ! ge. 
À LR rAœuE 4587 |2031| 4153 876| | Da 
Q@ cire.)......... 1 2 T.| 45801 | *Crutel, Rad.-soc. 15 801 £ 
& : (2)f AT. = 4 692 800 |4670| 1 314 Re 
D GArere.)-%. far) 8200 +*Lebret, Un. soc. 7 617 8 220 + 
. (AT. 1 366 6841 8 366 |. LRU 
LOMME * 12% 7] 9823 | “Marie, Rad.-soc. 9 893 de 
à AT. 747 500 
Dos eoe pese 2 T.| 9826 | de Montalembert, Féd. rép. 
Le N L 4 412, 3 056 2 890 : * 
a .| 6456 | Dr Arbeltier, S. F. I. O. 6 456 
ne . Er ; 4 240 3 910 3 417 (3) 
ns 5 "= .| 42334 | *Baudry, Rép. ind. CRE 10 592 
pit. 7 578 3 397 1 519 RE: 
2 T.| 11334 | Fouchard, Comm. .| 11334 LR 
| PAST Fa 1 182 2 417 3 697 |." Mk 
.|_ 6 840 | “de Tessan, Rad.-soc. G 840 j 
ne T ] 2375 | ” 745% 1447 
a 1.711 185 | *Chaussy, S. F. I. O. 11 185 a 
4 "4 | É = 3 418 650 2998 | 405 | 
re ? à 2% T.| 4779 |-Benenson, Comm, : L 779 3 424 Le 
> a, 1438 | 995] 2 886 1 800 | 
.| 8370 | Lecorre, Comm. 8 370 
: Aer, 10 202 3 049 à 962 (4) se 
.| 14410 | *Midol, Comm. 44 110 foie 
ca 40 401 6 424 ; 
45 445 | Benoist, Comm. 45 445 Ÿ 
: 4 905 3 903 (5) : 
MRDES res. ce 5 753 | Camus, Rad.-s0c. 5#708 
(G)} 1er T. 972 726 # 
GEST © j 2 | 10480 | Bergery, Front pop. 
Ronan. ( LT, 4 44 |, 3 247. | 1418 633 
toise gere Circ.) =... ++ j x T| 8898 | Prachay, Comm. 8 898 ;: 
? (_ 1e. 12477 | 059] 3911 755 
se (2 circ.) > 1.| 46436 | Demusois, Comm. 416 136 
Er. a { {. 7.456 2 928 (7) 
Le. (Pete)... } 2: T.| 10 047 | Cossonneau, Comm. 10 047 


(4) Un c"ndidat du groupe.« Camille Pelletan-» a obtenu aussi 206 voix. — (2) Un candidat « Front populaire » ä obtenu 2 256 voix 
“bre mier tour et 541 au second. — (3) Deuxicandidats, dont l’un a obtenu 2365 voix, l’autre 1052. — (4) Deux candidats, dont l'un a obte nu 
1 voix, et l'autre 181 voix. — (5) Deux candidats, dont l’un a obtenu 2291: oix, et l'autre 1612. — (6) 8215 voix à un candidat « Front 
laire », M. Bergery, élu au second tour. — (7) Deux candidats, dont l’un a obtenu 1 747 voix, l'autre 1 178. 
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Voix 
CIRCONSCRIPTIONS ÉLECTORALES  |- obtenues NOMS: DES ÉLUS ET PARTIS 
k pur lesélus.| : 
Seine-et-Oise (suile). 
DAS) , ee { Dèrl 
Pontoise (Cire). :t.1 2 | 462% | Thonon, S. F. I. O. 
pa RS q { der T. : 
; Rambouillet Daleleta LH Ve petit l % T 9 558 *Patenôtre, Ind. g. 
Re jte T c 
Versailles (1% circ.)..... 2% T.| 48259 | *Péri, Comm. 
SLR à { le 
+ Versailles (24 cire): 54404, | 2 1] 42818| Robbe, Rad. ind. 
: Let. 
WVersailles::(89 circ.):..... £ 9 T| 41407 | Dadot, Comm. 
Re Le past 
à Versailles (& cire.).....… \ 2 | 13898 | Fourcault de Pavant, Rép. ind.| 12913 
Fe LEE RER (let 7353 
4 Versailles (taire). le 1| 4264 |'Duclos, Comm. \  J4o6wr 
Sèvres (Deux-). ï, 
le" T.| 13 200 |'*Taudière, Rép. ind. - 1789. 
de TT. 
À jee 5 
2% T.| 10 427 | Albert, Front pop. : à 
(int : 1016 6054 (2) | EE 
{2 | 5617 | Bèche, S. F. L. O. RAILS ie HU | 
| Lex T' - 907:| 1370! 4046 | ES | 
2 T| 720 | *Richard, Rad.-soc. 7.240 L: 
(1 T. 937 9260 (3) | Eee | 
t 2° T| 10 620 | *Macouin, Féd. rép. 10 148 RS 
a Somme, ne | 
PAL ee { 1er) 1 054 HE 
mhperine CAC IRERRE Ü'% T| 74195 | Lejeune, S. F. I. O. le se 
à CR { Le Ti 2 754 4 307 24 
Abbeville (2e cire.) ME DRE 1% T| 989 “tbe Had soc 0 849 | 
me 1 fer » -6137| 2 D | 
D  dn Lab st Catelas, Comni. 11 281 Fe . 
er. à (HT - 5 304 3515 414 
Rae L 2 1] 40492 | Prot, Comm. 10 102 És 4 
(le Ù 2 777 _ 2787 | 
t2% 1] 8337 | de: Clermont-Tonnérte, Rép. ind.| 7745 F 
CUS s 736 L 
t 2 T| 6 128 | Brille, Rép. ind. = 4 
INT. 4 454 4 
2220-0070 010,1 ele es. + à Je T. 10 225 *Basquin, S. F. 1 EX O. Ve 1 
Tarn. f ; f 
Tee L (HT 973 É. 
ABLE (Ir Ut) ONE iœ T| 765 | Malroux, S. F. L 0. : | 
Fer j TT. K logs | 7 A 
ADI (2% crcd.....’... . . : 5559 | *Fieu, S F, I. O. 1 158. | 
j : = || 
ae Ÿ NAS 534 | 
ee)... si Le T| 7965 | Grumbach, S. F. IL. O: î 
; {er h * 2 ans re 
biines : Grsefro) Li. Le 8 465 Reïlle-Soult, Dém. pop. 675 1 
A Jen | È 713 1 
| Gaillac ets nets be 9» dat aie) elole 1e %e T. 6 194 *Malric, Rad.-soc. _ 1 
© &T  ngs | x Een = à 1 
Ro Fe À : , 665 Compayré, Rad.-soc. HO , 
k Tarn-et-Garonne. F 
ll F 53 
; LT. 443 4] 
Castelsarrasin SAR La rl 7209 | Guerret, S. F. I. O. | 
‘ : {LT 385 1 
? MOISSAC REA ALU Le iorl 69212| “Baron, Rad.-soc. as i| 
À PÉRTÉTEES He 1 402 3 699 | 
+ . Montauban ere rene lœæ 9 350 | *Daille, Rad.-soc. Ée à | 


(1) 6592 voix au 1e tour à un! candidat « Front’ populairé »; élu aw second one 2) Déux-candldäts: dont luna obtemu 3560 ve + 
. et l'autre 282. — (3) Deux candidats; dont l’un'a Em 5127 voix et l'autre 4133: ae 5 rs É voi 


Ch TS 5 
‘4 , | : 


ss... 


CC 


ou om (2 circ.)..:..…. Le Ê 
Bloulon (3° circ.)....... 5 or 


Vaucluse, 


0] 


œ 


œ 
” 


0] 


e 
" 


LR NS tin ht 
LP He RD M PO Ro me 
He Sn nu nn 


EE : Vendée. 
2 DS PASS LT, 
Fontenay-le-Comte ({'° cire). ge $ 


Æ k Le, 
Fontenay-ie-Comte (2 cire). j re 


dore 


La Rache-sur-Yon (I cire. 2} 2e. 


4 ’ LT, 
La Roche-sur-Yon (? dre. 9 T. 


Sables-d'Olonne (tre cire.).| Wie 


Ÿ 


- 17 
Sables-d’Olonne (2e cire.).| œ T. 
= Vienne. 
Châtellerault 


4 HR 
Bellac .................. | 


imoges (1re circ.)...... de T. 
Limoges (2 cire} 


AOCNECNOUATE ... ss. 


ochechouart 
7E 5 


sr 


ss. 


e a-obtenu 41358 voix. 


Voix 
obtenres 


par Les élus. 


_——_— 


eux candidats radicaux-socialistes ont obtenu respectivement EN 
didats radicaux-socialistes ont obtenu au 4* tour l’un 5433 (élu au second tour,, 


© = NOMS DES ÉLUS ET PARTIS 


Gaou, Comm. 


_ Collomp, Un. soc. 


Escartefigue, Rép. ind. 
*Bartolini, Comm. 


Zunino, S. F. I. ©. 


Bussy SEUL O, 


Vaillandet, S. F. L O. 


*Guichard, Rad.-soc. 
: *Daladier, Rad.-soc. 


*de Tinguy du Pouët, Rép. ind. 


*Daroux, Rad.-soc. 
*Rochereau, Féd. rép. 


*de Suzannet, Rép. nat. 


*Aubert, Rad.-soc. 


Boux de Casson, Rép. ind. 


 *Tranchant, G. rad. 


“Colomb, Rad. ind, 


Coquillaud, Agr. 


Levesque, Rép. g. 
Masteau, Rép. g. 


a = 
1e 


Tessier, S. F. L O: 


*Valière, S. F: I, O. 
#Vardelle, S. F. I. O. 


*Roche, S. F. I. O, 
*Debrégeas, S. F. I. ©. - 


*Rucart, Rad.-soc. 


Leroy, Jeune-République. 
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PARTIS POLITIQUES (FRONT POPULAIRE) 


1811 


1 855 


tour 5 892 et 5 084 vo'x (ce dernier élu au second tour). — 
l'uitre 2021 voix. — ({(3) Un candidat 


ludép. 
ép. [gauche 


1 929 
5 443 4 756| 
44 937 
2 M9 
3821 2 706 
2 542 
1 44 | 4 654 
2 456| 
3455. 
4 039 
5 006 
7 923 
LO 976 (1) 
‘14 656. 
7 454 (à) 
14 672 
3 790 | 
14} 98 
561 | 1774 
5796 


1 646 


9 980 


645 


# 


: : < Ü es 
. CIRCONSCRIPTIONS ÉLECTORALES obtenues NOMS DES ÉLUS ET PARTIS 


à * Neuchâteau ............. id | 703% | Boucher, Rép. ind. - 
=: { {| 11485 | *Gaïllemin, Rép. ind. 3 404 2 409 
ie : Rémifemont .......:....e Et : à 
DE ; je 3 209 883 
MSaint-Dié :....:.....,... | œ | 13194 | Elbel, Rad.-soc. 
$ Yonne. | Ë - trs 
AT "APE et] 9134 | *Renaitour, Ind. g. 2011 | 1 082 
_ Auxerre-Avallon (!" cire). de. À 
BR Un LT] 6345 | *Flandin, Rép g. 459 2 363 
Auxerre-Avallon {2% cire)... ge T. , 
es ÇieT. 1 337 8 183 
- Joigny-Tonnerre {1® cire). } » m|° 9 907 | *Roldes, S. F. I. O. 9-997 
RL 7 LT] 5275 | *Perreau-Pradier, Rép. g. 1 799 
Joigny-Tonnerre (2 cire)... ; de T 
HE [ist io 785 3 726 
. Sens sonore seras se {2% T. 7 U8. Campargue, SÉEATAO! 7 918 
ES Alger. 4 
Me à (@) ( {xT = 329% 
o/Alger (RMCFCI EE SE % T.| 10412 | «Fiori, Un. soc. = 
KS ZÆS CRE ; 1 461 
Alger (2 cire.)..... 47 1% T] 11496 | Régis, Front pop. / 
# è (5) ( IT] 5947 | *Mallarmé, G. rad. | 1 058 
. Alger 6° CRC) EE à et, & e ; 
ee dr Au | j 3421 
Alger + DNS RNRRREE 2% T| 952% | *Guastavino, G. rad. À 
Constantine. ; 
È 1°0:T: 4 * st 659 
_ Constantine (1re circ.).... 9 T 6447 | *Morinaud, G. rad. 5 028 
LT. ; 2 411 
Constantine (2 circ.).... ge 6682 Serda, G. rad. 
Fi ter T. ; PE 
M utine le cire). 4) 008 | Deyaur. Rép. ind: 1 078 
Ba Oran. - | 
ir Las 3900 | -_| 6420 
Meme). | 2 T.] 41586 | Dubois, S. F. IL ©. 11 586 
ANS RE : 2 333 1 045 
me FN ORNE | 2° T.| 9 890 | Enjalbert, Front nat. 
RES" LE Les T. æ e : 
D rain (8 cire)... | gl °%%]|"*Saurin, AIL dém. 4 850 3 199 
NE -R ; 
Que Colonies, 


PARTIS POLITIQUES (FRONT POPUL 


| 
yar les élus. 


_ Vosges (suite). 


FLE RRS 
HR neine 08 EU 1566 | de Beaumont, Ind. 
{ 


er Te . 
Guadeloupe (1re cire.).... : à : QUES, “Candace, G. rad. 


Guadeloupe (2mcirc)r.e . % T.| ‘9842 | Satincau. 

Guyane à € FÉES ra *Monnerville, Rad.-soc. 

Tnde/française.,......... + ; 47081 | *Dupuy, Ind. rs | 
Martinique {1* cire.)..… DT 1891 | Severe, Rad.-soc. 

Martinique (2 circ.).... D 


2 T| 8748 *Lagrosillière, Un.soc. 
20 Héinion (cire)... { 1er T 5 578 | *Gasparin, Ind. ge 


À 


La Réunion (2 cire)... |}. 7] 19458 | *Brunet, Ind. g. 
STE VISE j'y| 46 | Galandou Diouf, Ind. g. 


æ 
._(1) Deux candidats radicaux-soci 
3 162 voix — (3) Ur candidat « Fro 


alistes ont obtenu l’un 5 940, l'autre 2 547 voix. — (2) Un candi | 
l'un 1 428, Vautre 412 voix. — (5) 


ï | idat de « Front populaire » a obten 
nt populaire » 6 848 voix, élu au second tour. — (4) Deux candidat i -sociali l 
Un candidat « Front populaire » a obtenu 3 844 an RS Rene ‘a D à 


ad 


IV — Le Front populaire 


Front populaire — appelé officiellement Ras- 
lement populaire pour le 14 juillet — n'est ni 
parti ni uh super-parti, Ce serait, d’après son 
ment intérieur, « un centre de liaison entre les 
nisations et les groupements qui, tout en conser- 
t leur autonomie, se sont réunis pour une action 
mune en vue de procéder à la coordination des 
ces antifascistes en France ». 

Le Front populaire fut définitivement constitué en 
Ilet 1935. Il comprend la Ligue des droits de 
omme, le Comité de vigilance des intellectuels 
fascistes, le Comité mondial contre le fascisme 
\ guerre (Amsterdam-Pleyel), le Mouvement d'ac- 
in combattante, le Parti républicain radical et 
idical-socialiste, le Parti socialiste S. F. I. O., le 
arti communiste, l’Union socialiste et républicaine, 
Confédération générale du travail (CG. G. T. réuni- 


indre importance. 
“Ce rassemblement des forces de gauche s’est fait 
“ une plate-forme commune de revendications 
litiques et économiques. 
e Front populaire se défend d'être une organisa- 
on électorale. De fait, à la veille des élections 
islatives de 1936, il a interdit à ses Comités de se 
tituer en Comités électoraux, mais il a laissé 
5s les partis politiques représentés au Rassem- 
ent populaire de s’accorder sur uné candidature 
que désignée par eux à l’unanimité. 
est ce qui s’est produit. 
Au premier tour %e scrutin, chacun des partis 
mbres du Front populaire s’est présenté avec 
programme propre et s’est efforcé de le faire 
ouver par la majorité des électeurs (1). Mais au 
n de ballottage les désistements se sont faits 
veur du candidat de gauche ou d'extrême 
he le plus favorisé au premier tour de scrutin. 
ette discipline observée presque sans défaillance 
rmis le triomphe du Front populaire en France. 
ourd'hui, en effet, c’est une majorité de gauche 
H siège à la Chambre des députés. 
o socialistes S. F. I. O., 111 radicaux-socialistes, 
communistes, 29 membres de l’Union socialiste 
publicaine, 27 membres des groupes de la gauche 


ions des 26 avril et 3 mai 1956. 


n trouvera plus haut les résultats détaillés des 
ions législatives; nous voudrions ici rappeler les 
ines et les étapes du Front populaire. 


Premières tentatives 
Le Mouvement Amsterdam-Pleyel. : 


première tentative de front unique des forces 
uche fut faite, sur le plan international et sur 
plan national, par les deux écrivains révolution- 
es Henri Barbusse et Romain Rolland. 

27 mai 1932, ils lancèrent l’idée d’un grand 
mblement mondial contre la guerre. Ils firent 
1 à tous les hommes et à toutes les femmes sans 
je compte de leur affiliation politique ou syn- 

TER 


(x) La Documentation Catholique, dans ses numéros 791 
b702, a publié les déclarations et programmes des prin- 
ix partis ef, associations, notamment ceux du Parti 

 S. F. I. O., du Parti communiste, de la Jeune- 
i etc. : 


eV Q Les Questions Actuelles » 


et quelques autres associations ou ligues de. 


épendante, tel est le bilan, pour la gauche, des 


+ 


S2 


En France, le Parti communiste fut le premier 
à répondre présent. La Ligue des droits de l'homme 
donna son adhésion. Elle fut imitée par la Ligue 
des femmes pour la paix et la liberté, la Ligue 
contre l'antisémitisme, la Ligue des objectèurs de 
conscience, les Loges maçonniques, le Secours 
ouvrier, etc. Mais le Parti socialiste déclina l'invi- 
tation : il craignait pour ses troupes les manœuvres 


. hypocrites du Parti communiste. 


Le premier Congrès qui se tint à Amsterdam les 
27, 28 et 29 août 1932 réunit 2 200 délégués repré- 
sentant 29 nations. 

Malgré l’interdit jeté par la II° Internationale, 
291 socialistes participèrent aux débats. Parmi les 
527 délégués français, on comptait 15 membres de 
la Confédération générale du travail et 20 membres 
du Parti S. F. I. O., dont 2 députés: MM. Georges! 
Monnet et Camille Planche, | 

Les socialistes présents au Congrès d'Amsterdam 
signèrent une déclaration par laquelle ils regrettaient 
l’absence des dirigeants de l’Internationale ouvrière 
socialiste « à cette manifestation historique ». Ils 
jurèrent de travailler avec ardeur pour faire triom- 
pher à l’intérieur de leurs sections respectives leur 
volonté de réaliser le front unique contre la guerre 
et pour la défense de la révolution russe (x). 

Un blâme sévère attendait les congressistes socia- 
listes à leur retour en France. La Commission admi- 
nistrative permanente du Parti (G. A. P.),. dans sa 
séance du 7 septembre 1932, vota à l'unanimité 
moins une voix le texte suivant : 


La C. A. P. se félicite que les fédérations et les sec- 
tions du Parti, conformément aux invitations qui leur 
avaient été adressées par les organisations qualifiées de 
l’Internationale et des partis nationaux, se soient abstenues. 
de se faire représenter au Congrès d'Amsterdam dont il 
est démontré après expérience qu'il a été beaucoup plus. 
une manœuvre contre les social-démocrates qu’une entre- 
prise sérieuse et loyale en faveur de la paix. 

Elle estime plus que jamais 
genre ne peut être effectivement tenté qu’en accord entre 
les organisations syndicales et politiques de la classe 
ouvrière internationale, décidée non à entretenir et à 
envenimer au sein du-prolétariat les querelles et les divi- 
sions, mais à poursuivre le but souhaitable de réelle et 
franche unité ouvrière. 

Ceci rappelé très fermement, la C. A. P. regreite que 
quelques camarades, heureusement isolés, aient cru devoir 
participer à la manifestation d'Amsterdam et aient ainsi 
alimenté les polémiques communistes contre le Parti. 

Elle croit devoir les prévenir que le fait d’adhérer ipar 
la suite à des organismes permanents créés À Amsterdam: 
provoquerait inévitablement de légitimes sanctions et elle 
invite les fédérations à se montrer à cet égard sévères 
et vigilantes (2). 


Malgré cela au début de 1933 on comptait dans 
le Mouvement d'Amsterdam en France 3 Fédéra- 
tions, 140 sections, 8 ooo membres du Parti socia- 
liste. S. Data k 

Les socialistes assistèrent nombreux au deuxième 
Congrès du Mouvement d'Amsterdam, qui eut lieu 
cette fois à Paris, salle Pleyel, les 4, 5 et 6 juim 
1933. L'un d’entre eux présida même le Congrès aux 
côtés du chef du Parti communiste français, Marcel 
Cachin. ; 

Mais cette fois le Parti S. F. I. O. prit des sanc- 
tions. Le Conseil national du 5 novembre 1955 


(x) Cahiers du bolchevisme, 1° octobre 1935, pp. 1782 


1183. ! Eee 
(2) Populaire, 8 septembre 1932, et Cahiers du bolché- 
visme, 17 octobre 1935. 


que tout effort de can 


dpi 


DOUCHE PR DER 


À 
Ÿ 


“ 


décida l'exclusion de tous les socialistes qui avaient 


1 


de donné leur adhésion au Mouvement Amsterdam- 


Pleyel (x). FE 

On voit par là que si les troupes socialistes accep- 
taient petit à petit l'idée du front unique avec les 
communistes, les chefs, eux, demeuraient réfrac- 
taires à toute collaboration, Ils avaient peur de perdre 
une partie de leurs effectifs dans cette aventure. Il 
faudra les événements de février 1934 pour faire 
cesser Ces craintes. ) 


Le Front commun. 


En mars 1933, MM. Langevin, Bernard Lecache, 
Georges Monnet et Gaston Bergery décidèrent de 


- fonder en France un vaste front anticapitaliste et 


antifasciste qu'ils désignèrent sous le nom de Front 
commun. Ils firent appel aux ouvriers, aux travail- 
leurs de la terre, aux fonctionnaires, aux employés, 
- aux techniciens, aux intellectuels, aux petits rentiers, 
aux petits commerçants, aux femmes, à la jeunesse, 
sans distinction de partis et d'organisations syndi- 
cales : ils n’entendaient pas se substituer aux partis 
ou aux syndicats pour l’accomplissement de leur 
mission spécifique. 

Les buts du Front commun étaient définis en ces 
“termes (2) — 


Des tâches multiples incombent au Front commun : 
1° D'abord, une tâche matérielle : organiser immédiate- 
ment et partout des groupes d’autodéfense. Tant que nos 


- adversaires seront prêts à discuter, nous discutérons. Mais 


à la force nous répondrons par la force. 


o 


2° Puis, une tâche politique immédiate : l'élaboration 


A des mots d'ordre, précis, restreints en nombre, qui consti- 
“tuent le ciment de notre Front commun. Car une union 


sans programme d'action commune eëést en général une 
duperie, ou mieux un élan sentimental sans lendemain. 


5 Par ailleurs, n'opposer à la fantasmagorie fasciste que des 


négations, c'est être vaincu d'avance les peuples sont 
soulevés par. des espoirs ét non par des refus. C'est 
pourquoi nous assignerons au front antifascisté, en plus 
du but ultime qui est la construction d’une société socia- 
liste, des buts immédiats, dont nous suggérons ici 


” quelques-uns : 


a) Contre la tyrannie fasciste : 

Lutte pour la défense et l'extension des garanties indi- 
_viduelles et des libertés collectives : pour les libertés 
d'organisation, de vote, de réunion, dé presse, de peñsée, 
et cela non pour consolider le régime, mais pour le com- 
_ battre. Car si, pour défendre où instaurer la démocratie 
véritable, il faut lutter contre le capitalisme, en revanche 
pour pouvoir lutter contre le capitalisme, il faut défendre 
ce. qui subsiste de démocratie. É 

_b) Contre l'hystérie guerrière du fascisme : 

Lutte pour la paix : car, selon Ia formule de Jaurès, 
ce n’est pas sur le « coup de dé de la gücrre » que 
nous jouerons volontiers l'avenir du prolétariat, Tout en 
sachant et en proclamant que la paix définitive ne peut 
sortir que de J’Internationale des peuples, nous lutterons 
: donc contre la guerre qui vient, par tous les moyens, y 
compris la « mise au pied du mur » de la diplomatie 
genevoise ; nous sommes contre tout réarmement, pour le 
désarmement contrôlé, contre toute politique d’alliances anta- 
gonistes et notamment contre tout bloc militaire ou éco- 
nomique hostile à l'U. R. S. S. 

c) Contre le fascisme affameur : 

Lutte pour la défense dw standard de vie des travail. 
leurs : défense des salaires — semaine de quarante heures 
sans diminution de salaire, — refus de toute charge fiscale 


(1) Populaire, 6 novembré r933. 

HAN Dire pe. + 

(2) Premier. manifeste du Front commun. Texte paru 
dans la revue Monde, le 3 juin 1938. 


« Dorimat os Catholique D — — 


litaine et coloniale : ; 


. celle-ci s'opère avec le minimum d'improvisation : 
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pesant sur le travail, généralisation des indemnit 
chômage. 

d) Contre le fascisme exécuteur des basses œuvre 
la grande industrie et de la grande propriété mé Ÿ 


Lutte dans tous les domaines contre les formes 
plus concrètes et les plus oppressives de la dominat 
capitaliste : Comité des Forges et des Houillères, trus 
pétroles, Sociétés de chémins de fer, hautes banques, 
du blé, des engrais, du lait, du sucre, grands m 
Sociétés d'assurances, etc. 

e) Contre l’utilisation de la religion par le fascism 
du fascisme par la religion, contre l'empoisonneme 
là jeunesse par l'éducation le plus souvent à te 
fasciste des écoles libres et des patronages : 

Lutte contre les Eglises dans toute la mesure où € 
s'affirment comme des soutiens essentiels du régime © 
taliste : lutté pour la conquête du monopole de l'e 
gnement (x). 

3° Enfin une tâche doctrinale : 

Etudier les causes du fascisme, sa marche, ses méth 
de prise de pouvoir. Nous avons derrière nous plus 
expériences dans des pays très divers, c’est-à-dire 
matière scientifique riche et presque inexplorée. De | 
étude, nous tirerons les enseignements pratiques 
aux méthodes de lutté et aux thèmes de propa 
Spécialement, il conviendra de faire ressortir qu'au de 
traire du fascisme le socialisme s'oppose à l’étatisme 
geois et que, contrairement au fascisme, il con 
l'étouffement de la liberté des: individus dont il pou 
essentiellement l'émancipation. 


D'autre part, notre section d’études, avec le con 
de techniciens, pourra contribuer à élaborer les prèm 
mesures de transformation sociafe, dé façon à ce” 


' 


e 

Au début, une certaine confusion se produisit em 
le Front commun et le Mouvement Amsterda 
Pleyel, confusion d'autant plus inévitable Le : 
tain nombre de promoteurs du Front comm 
étaient en même temps membres du Mouverm 
Amsterdam-Pleyel. M. Gaston Bergery crut dex: 
préciser la situation. Il le fit dans un article p: 
dans Monde (ro juin 1933): = 

Il n'y a pas identité. | 

Il n’y a, il est vrai, entre les deux organismes, au& 
divergence de but ou de principe : l’un comme l'as 
considèrent le fascisme comme la forme suprême duc 
talisme lorsque celui-ci ne peut plus faire confianto 
« son » Parlement et à « sa » démocratie L'un cor” 


retournerons contre le capital les ressources d'une tech 
qu'il a créée et qu'il a pervertie. 


on 


(1) Dans le nouveau manifeste frontiste dé février 11 
un paragraphe est intitulé : « L'Etat et les Eglise: 
Nous le reproduisons intégralement : - 

« Le Frontismé, contrairement à certaines doctrin 
voie d’application dans le monde, ne veut ni s’'assél 
aux Eglises, ni persécuter les croyances religieuses. H!l 
appel à tous les hommes décidés à lutter contre le: 
cisme et le capitalisme qui l’enfante, sans se préocc{| 
de leurs croyances. Il ne saurait, cependant, acce 
d'être la dupe de son propre libéralisme. Il n'ignore! 
qu'une forte majorité du clérgé de toutés les confess 
constitue uné gendarmerie spirituelle au service du g! 
Capitalisme et que ses directives socialés son! del 
fasciste, 

» C’est pourquoi il lutte et luttera contre le cléricäl 
dans toute la mesure où celui-ci s'affirme comme 
soutien essentiel du régime capitaliste. 

» Il lutte et luttera contre l'utilisation de la reli 
par le fascisme et du fascisme par la religion. 1 

» Il luttera d'ailleurs avéc la même énergie contre | 
qui se couvrent. de l’anticléricalisme pous défendrt 
réalité, sous des aspects gauchistes, le régime capitalis 
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pensent donc qu'on ne peut combatire le fascisme 
s mirages qu'en luttant pour la construction d’une 
été socialiste, L'un comme l’autre considèrent, je-pense, 
le maintien de la « démocratie » bourgeoise ne peut 
êlre un but en soi.et qu'on doit défendre ce qui 
ste des libertés: dites démocratiques non pour sou- 
le régime, mais pour l’abattre, 
un comme l’autre proclament la nécessité de grouper 
le lutte non seulement les masses socialistes et com- 
inistes, mais ençore de grouper autour du -prolétariat 
“couches, .si importantes en France, de la petite bour- 
urbaine et rurale en voie de prolétarisation. 
, S'il y a ainsi convergence théorique, il subsiste 
différence réelle d'appréciation quant à la meilleure 
que à employer pour atteindre le but. 
s pensons, à Front commun, que si l'on veut réel- 
nt grouper dans Jù lutte de larges fractions socialistes 
‘communistes (et rion se contenter pour l'un des deux 
s d'un échantillonnage), si l'on veut réellement 
ie e les masses petites-bourgeoises, il est nécessaire 
: l'initiative soit prise de telle façon que-non seulement 
y ait pas manœuvre d'un parti, mais que personne 
uisse, avec l'apparence de la raison, prétendre qu'il 
a manœuvre. > 
ce:titre, le fait que l'initiative de Pleyel resta presque 
semaines avant le Congrès exclusivement entre les 
ns, de l'Internationale syndicale rouge affiliée à la 
I® Internationale, nous apparaît comme rendant impos- 
le la pleine réalisation de l'unité d'action. 


1r ce terrain neutre ménagé par le Front com- 
socialistes et communistes allaïent-ils se ren- 
rer ? 
ès le début des pourparlers pour la constitution 
Front commun, M. Gaston Bergery saisit le Parti 
nuniste en lui demandant d'autoriser un de ses 
bres à signer le premier appel à la réunion 
ratoire. À ceite réunion, comme à l'assemblée 
itutive, le Parti communiste et la C. G. T. U. 
t représentés. Le « camarade » Jacques 
t — il n’était pas encore le « renégat » Doriot, 
lant au nom de son Parti, déclara qu’à son 
t il ne pouvait apporter une réponse définitive, 
qu'il enregistrait qu’au Front «commun la 
était laissée libre pour les communistes et 
_ reconnaissait le caractère chaleureux et fra- 
el de l'appel qui avait été adressé à son Parti. 
hoses -en restèrent là. Le Front commun attend 
jours la réponse définitive du Parti communiste. 
uw côté du Parti ‘socialiste, M. Gaston Bergery 
en droit d'attendre une entière collaboration, 
effet, un des fondateurs du Front commun n'était 
itre que le député socialiste Gecrges Monnet. Au 
mier Comité central figurait M. Thomas, éga- 
ment député socialiste. Mais les espoirs du chef 
- Front commun ne tardèrent pas à être déçus. Le 
juin 1933, en effet, la Commission administra- 
permanente du Parti socialiste vota à l’unani- 
‘la résolution suivante: 


pplication des décisions des Congrès de Lille et 
lermont-Ferrand, interdisant aux membres du Parti 
entrer dans d’autres organisations créées pour une action 
tique suivie, et le groupement connu sous le nom de 
Front commun contre le fascisme » ayant des caractères 
ne formation politique, la C. A. P. estime que les 


p 


nbres du Parti doivent s'abstenir d'y entrer. 


Conseil national (novembre 1933) fit sienne 
ésolution (r). : 


En novembre 1934, le Front commun fusionna avec 
sième force, mouvement fondé par M. Georges Izard 


—=— «Les Questions Actuelles » 


\ L 
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Premières réalisations 


L'Unité socialiste réalisée en 1905 par Jean Jaurès 
et Jules Guesde fut brisée au Congrès de Tours en 
décembre 1920. 
.Le Bloc révolutionnaire se divisa en Parti socia- 
liste, section française de l'Internationale ouvrière 
(S. F. T. O.), et en Parti communiste, section fran- 
çaise de l’Internationale communiste (S. EF. I: G.) (»). 

Jusqu'en juillet 1934, l'entente fut loin de régner 
entre les deux groupes : quand on n’en venait pas 
aux mains, on s’injuriait copieusement,. 

Gependant communistes et socialistes n'étaient 
pas sans s’apercevoir que leur division nuisait pro- 
fondément à la classe ouvrière. À diverses reprises, 
le Parti communiste tenta de refaire l'unité. Mais 
le Parti ‘socialiste, devinant chez l'autre de louches 
desseins, déclina toutes les propositions. De 

Il n'avait peut-être pas tout à fait tort. Car le 
Parti communiste, qui voyait alors ses effectifs 
fondre très rapidement, jetait des regards .d’envie 


sur les troupes nombreuses du Parti S, F. I. O0. 


Ses avances ne s’adressaient pas aux chefs, qu'il 
continuait à couvrir d’injures, mais aux ‘ouvriers ! 
socialistes. Maurice Thorez terminait son rapport au 
Comité central du Parti communiste (26-28 août 
1931) par cet appel : « Aux ouvriers socialistes qui 
ne voient pas encore la trahison de leurs chefs, qui 
croient encore en eux, le Parti communiste propose 
de réaliser un front unique. » : 

Le secrétaire général du Parti socialiste, Paul 
Faure, conseilla aux « ouvriers socialistes » de limiter : 
leur réponse aux « cinq lettres » (2). 


Déjà, le 17 décembre 1923, le Parti communiste 


avait proposé la constitution aux prochaines élec- 
tions législatives d’un Bloc ouvrier et paysan contre 
L 


les blocs bourgeois. Le Parti socialiste ne répondit 


pas ; mais il se tourna vers le Parti radical,socialiste 
et forma avec lui le Bloc des gauches. 

En mai 1926, le Parti socialiste interdit à ses 
membres de collaborer dans les organisations de 
Front unique ou d’adhérer au Secours rouge äinter- _ 
national. Éore 

En mai 1928, il refusa de nouveau le front unique 
avec les communistes pour les élections législatives. 

Pour le deuxième tour des élections municipales 
en mai 1929, le Conseil national du Parti socialiste 
déclara : « Nous ne tolérons aucun front unique 
avec le Parti communiste. » au 

Nous.avons vu qu’en maï 1932 le Parti S. F. [. ©. 
refusa de répondre à l'appel d'Henri Barbusse et 
Romain Rolland pour la constitution d’un Bloc anti- 


“ 


pour lutter « contre le ‘capitalisme, contre le fascisme, 
pour le socialisme intégral ». 

À cette même date, pour faire disparaître une corfu- 
sion fâcheuse résultant du transfert de son titre à Ja 
coalition socialiste-communiste, il décida de renoncer à 
l'appellation de « Front commun » et d'adopter comme 
nouveau ‘titre « Front social ». 

Quels sont les «effectifs du Front commun, ou plus exac- 
tement du Front social ? Au Congrès de Lyon (3-4 no- 
vembre 1934), M. Gaston Bergery, abordant les comparai- 
sons numériques avec les autres groupements français de 
droite et de gauche, déclara « Nous ne pouvons pas 
encore prétendre occuper une place considérable à côté 
des deux grands partis d'extrême gauche socialiste et com- 
muniste. Nous ne possédons pas encore non plus les 
effectifs des Croix de Feu, mais nous pouvons d'ores et 
déjà prétendre à la quatrième place après ces trois grou- 
pements politiques. »,(La Flèche, organe officiel du Front 
social, ro novembre 1934.) . 

(x) Voir le dossier « Le Parti communiste français 
dans la Documentation Catholique, t. 35, n° 798. 

(2) Populaire, 13 septembre 1931. 


 paux nationalistes et les Ligues factieuses, 
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fasciste avec le Parti communiste et d’ autres orga- 
nisations de gauche. 

Le 6 mars 1933, le Parti communiste, obéissant à 
un ordre de l’Internationale communiste (1), renou- 
vela ses propositions de front unique contre Ja 
guerre et contre le fascisme. 

Pour toute réponse, Léon Blum, se contenta de 
_ dénoncer l'hypocrisie communiste dans le Populaire 

- du 8 mars 1933 : 


L'objet véritable de l'appel n’est aucunement une négo- 
ciation et une entente entre les deux organisations. L’inten- 
tion véritable du Parti communiste est de toucher les 
travailleurs socialistes par-dessus ou par delà leur organi- 


sation 5; c'est, tout en parlant d'action commune avec le 


Parti socialiste et à la faveur de cette agitation, de dis- 
soudre le Parti socialiste, ses cadres, ses organismes dans 
une masse inorganique du prolétariat livrée d'avance aux 
directives communistes. 


Il faudra la « menace » du fascisme en février 
1934 pour faire cesser les hostilités entre « les frères 
ennemis ». 

Le Parti socialiste et le Parti communiste signe- 
ront, le 27 juillet 1934, un pacte d'unité d’action 
« pour battre le fascisme ». 


Le G février. 


! 
Les Partis de gauche ont vu dans le « 6 février » 
une tentative de L-up d'Etat fasciste (2) 


2 


Le Parti socialiste et ses fédérations de la Seine et de 
Seine-et-Oise, en présence de la tentative de la réaction 
fasciste de s'emparer du pouvoir pour détruire les libertés 
publiques et ouvrières. 


(Appel au Parti alerte février 1934.) 


La réaction fasciste a tenté d’abattre la République LS 


provoquant la plus sanglante des émeutes. 


(Appel, organe du Parti socialiste de France, 
11 février 1934.) 


Depuis qu’elle existe, la IIIe République n'avait pas 
couru de danger aussi certain que le 6 février dernier. 

Elle n’a pas été à deux doigts de sa perte, mais à un 
doigt, au cours de la soirée tragique. 

Quant aux factieux, il n’est pas certain qu'ils aient 
pleinement échoué. 


(Populaire, édition spéciale, mars 1934.) 


_ Le rapport de la Ligue des droits de l’homme sur le 
6 février démontre irréfutablement que, 
eu complot proprement dit, il y a eu concert entre toutes 
les organisations royalistes, fascistes et réaclionnaires, Il 
prouve que l'objectif que visaient les conseillers munici- 
était non seu- 
lement un changement de ministère, mais un changement 
de régime, et que si l’émeute ne s'était pas brisée aux 
portes de la Chambre, ce ne sont pas seulement de 
« solides représailles » qui auraient été exercées contre 
« les élus d’un suffrage universel menant la France à la 
guerre et à la ruine _»; mais une « République natio- 
nale », un « Comité de Salut public », un « gouverne- 
ment provisoire », qui auraient été insiaurés. 


(Cahiers des droits de l’homme, r0-°0 octobre 1934.) 


(x) Au début de mars 1933, l’Internationale communiste 
invila toutes ses sections nationales — en particulier la 


section allemande, à cause de la menace hitlérienne — d'en- 


‘ trer en contact avec les partis socialistes. 

(2) Dans la D. C:, t: 31, n°8 602, 693, 695; +. 39, 
n° 734, nos lecteurs trouveront de nombreux documents 
sur les faits du 6 février 1934 et sur l'affaire Stavisky, 
qui fut à l'origine de cette journée sanglante. 


ee Documentation Catholique » 


s'il n’y a pas 


Parti communiste annonce qu'il  manifestera, 
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Il est désormais acquis que le 6 février a été un « ci 
de force dirigé contre le régime parlementaire », a 
que l’a caractérisé le Comité central de la Ligue des dr 
de l'homme ; il est certain que M. Rucart, rapporte 
général de la Commission Bonnevay, n'est pas moins fo 
à conclure que « la République était en danger ». 


(Populaire, 3 février 1935.) # 


Au début de février, les fascistes veulent profiter 
l'indignation légitime causée par le scandale Siavisky 
met à nu la corruption du régime, pour s'emparer 
pouvoir et implanter en France la dictature fasciste. 


(Humanité, 28 juillet 1935.) 


Ce fut une vaste mobilisation de toutes les forces réa 
tionnaires, préméditée, étudiée avec soin, préparée 
longue main, armée, réglée dans ses détile, dirigée { 


à Ja fois contre Fe régime républicain et contre 1 
socialisme. ÿ 
4. 
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Pour « barrer la route au fascisme D les Par 
et les Ligues de gauche cherchèrent à s'unir. # 
Le Parti socialiste fit les premières propositions. 
Déjà, le 6 février, il avait adressé au Parti com- 
muniste et à la C. G. T. U. la lettre suivante : s 


CAMARADES, 


Les formations fascistes tiennent la rue et leur aude 
croît chaque jour. Les libertés de la classe ouvrière son 
menacées. : É 

L'heure n’est plus aux divisions. Toutes les organisations 
du prolétariat doivent se tendre la main pour former ‘un 
barrière infranchissable au péril fasciste. J 

Nous vous demandons une entrevue, afin de fixer les 
bases d'un acord loyal et de réaliser l'unité d'action dee 
travailleurs. à 

Le 7 février, après l'émeute, le Populaire au nor 
du Parti socialiste lance l'appel suivant : & 


4t 

Le Parti socialisté et ses fédérations de la Seine et du 
Seine-et-Oise, en présence de la tentative de la réaction 
fasciste de s'emparer du pouvoir pour détruire les liberté: 
publiques et ouvrières, vous appellent à la grande mani 
festation qui se déroulera à 19 heures, place de la Bastille: 
demain jeudi. e 

I1 faut que cette démonstration groupe tout le peu 
travailleur, Au cours de la journée d'aujourd'hui, nou: 
allons faire tous nos efforts pour qu’une entente loyale we 
fraternelle réunisse toutes les organisations prolétariennes 
Parti socialiste, Parti communiste, C. G. T. et C. G. 1. U: 

Trêve aux divisions. L'heure impose l'accord le plui 
profond. Ainsi nous balayerons les forces de la réaction 
fasciste. 


La réponse de la C. GNT. Üizent négative. Le 
nor) 


pas le 8 février, mais le 0. -# 

Devant ce refus de collaboration, le Parti sociai 
liste retire le mot d'ordre de manifestation pouii 
le 8 février. | 


| 


Le 7 février, au début de l'après-midi, sitôt connu 
le départ du cabinet Daladier, le secrétariat de là) 
C. G. T. adresse aux Unions départementales ur) 
téléeramme ainsi libellé : | 


Gouvernement démissionnaire ; libertés publiques mena! 
cées. Organisez sans délai A avec tous groul 
pements de gauche. à | 


À 16 heures, la C. G. T. décide que, « contre let 
menaces du fascisme et pour la défense des liberté! 
politiques, une grève générale limitée à vingt- -quatr( 
heures devra être effectuée le 12 février ». 1 
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> même soir, convoqués par la C. G. T., les 
résentants qualifiés de nombreux groupements 
gauche se réunissent, 211, rue Lafayette. Îls com- 
iniquent à l'issue de leurs délibérations le texte 
vant aux journalistes : 


Sur convocation de la Confédération générale du travail, 
organisations suivantes : Ligue des droits de l'homme, 
nti socialiste S. F. I. O., Parti républicain-socialiste, 
lité prolétarienne, Union anarchiste, Fédération ouvrière 
- paysanne, Chambre consultative des associations 
vrières de production, ont décidé de coordonner leur 
ion de défense des libertés publiques. Les organisations 
nommées s'associent aux mesures déjà prises par la 
_G. T. de grève générale de vingt-quatre heures pour 
lundi 12 février, et de manifestations en province et 
Paris. En 

n | 

Le 8 février, le Parti socialiste se déclare prêt 
à toutes les mesures nécessaires à la défense des 
ertés républicaines et ouvrières ». Il fait appel, 
ur constituer un gouvernement de défense de ces 
ertés, à tous les hommes et à toutes les organi- 
ions qui voudront prendre place à ses côtés « pour 
racher la République et l'avenir de la classe 
re aux partis de fascisme et de réaction » (1). 


Le 9 février, manifestation du Parti communiste. 
le donne lieu à de violentes bagarres : 4 morts, 
2 blessés. De nombreux socialistes prennent part 
l’action aux côtés des communistes. 


Le 9 février, la C. G. TU. décide de faire con- 
rder son ordre de grève générale avec celui de 
C. G. T. Mais les communistes entourent cette 
cision de commentaires outrageants pour les chefs 
cialistes. M. Léon Blum n’en garde pas rancune. 
écrit dans le Populaire du 11 février 1934 : « Il 
iporte peu : la décision compte seule, et elle pré- 
ve l’avenir. L'unité prolétarienne en France se 
ra. On peut même assurer, en présence de tels 
miptômes, qu'elle est déjà en train de se refaire. » 
Le 9 février, le Bureau du Comité exécutif du 
ti radical-socialiste vote la résolution suivante : 


—… . 
Le Parti radical et radical-socialiste accepte cordiale- 
ent l'invitation qui lui est faite par la C. G. T. pour 
Es. en commun avec les autres associations répu- 
icaines les libertés publiques menacées ; il loisse à ses 
lérations le soin d'organiser, selon les circonstances, en 
cord avec la C. G. T., dont le programme de réalisations 
“le réformes sociales a été depuis longtemps accepté 
r ses Congrès, les manifestations qu’elles jugeront utiles 


: 
À 


ur le salut de la République (2). Ÿ 


e 12 février, grève générale à Paris et en pro- 
nce. Journée calme à Paris, scènes de désordre en 
mlieue, à Marseille et à Roubaix. La C. G. T. 
iblie un bulletin de victoire. Elle évalue à 
Ppour 100, pour Paris et la région parisienne, le 
‘bre des ouvriers, employés et fonctionnaires, qui 
ssèrent le travail (3). 
L'après-midi un immense cortège se déroule sur 
“cours de Vincennes. Socialistes et communistes 
filent ensemble aux cris de : « Unité |! Unité 
action | » 


Le 20 avril, à Paris, manifestation de fonction- 
res, mutilés et chômeurs, organisée par les socia- 


) Populaire, 8 février 1934.. 
Petit Parisien, 10 février 1934. 
(3) Cf. D:-C., t. 31, col. 694-714, notamment col. 7or, 
“contient les chiffres de la préfecture de police et 
GT: - 
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listes et les communistes contre les décrets-lois et 


contre le fascisme. 


Du 20 au 23 mai se tient à Toulouse le Congrès 
national du Parti socialiste, 1 286 mandats contre 
2 437, soit plus du tiers, se prononcent pour l'adhé- 


x, 


sion du Parti socialiste au Mouvement Amsterdam- … 


Pleyel et. 1 301 mandats contre 2 324 réclament l’en- 

voi d’une délégation à Moscou pour examiner avec 
l’Internationale communiste les conditions permet- 

tant de réaliser l‘unité d’action entre le Parti socia- 

liste et le Parti communiste. 


Du 23 au 26 juin, Conférence nationale du Parti 
communiste à Ivry. À l’ordre du jour, une seule 
question : « L'organisation du Front unique de lutte. 
antifasciste. » $ 
De la déclaration de Maurice Thorez, secrétaire 
général du Parti communiste, détachons les pas- 
sages suivants : 


Dans la course de vitesse engagée entre « nous » et le 
« fascisme », la bourgeoisie veut aller plus vite. Et si 
nous ne parvenons pas à faire « plus, encore plus, tou- 
jours plus pour le front unique », le fascisme peut battre 
la classe ouvrière. Or, nous ne voulons pas que le fascisme 
passe en France. 

C’est pourquoi la Conférence nationale a posé les ques- 
tions si simples qui doivent, par votre intermédiaire à 
vous, communistes, remuer les masses travailleuses du. 
pays : 

1° Nous voulons à « 
avec les ouvriers socialistes, contre le fascisme ; 

2° Nous voulons à « tout prix » aboutir 'à l'unité 
syndicale dans une seule C. G. T. (x) ; \ 

3° Réalisant l'unité du prolétariat, organisant le Front 
unique de lutte, travaillant à la G.-G. T. unique, nous 
savons que ce ne sera pas suffisant. Nous voulons, à côté 
des prolétaires qui sont, contre le fascisme, les lutteurs les . 
plus expérimentés, les plus ardents, les plus combatifs, 
et dont une partie se bat déjà sous le drapeau des Soviets, 
nous voulons entraîner les classes moyennés en les arra- 


chant à la démagogie du fascisme. Nous voulons empêcher 


que les employés des grandes villes, que les fonction- 
naires, que les classes moyennes petits bourgeois, 
artisans — et que la masse des paysans travailleurs ne 
soient gagnés par le fascisme. 

Au contraire, nous voulons gagner ces masses contre le 
{ascisme. 


Le 2 juillet, meeting commun du Parti socia- 
liste et du Parti communiste contre le fascisme et 
pour la libération de Thaelman. C'est le premier 
accord entre les deux partis. 


On a oublié les vieilles querelles, les injures échan- 
gées… On s’achemine rapidement vers l'unité d’ac- 
tion, 

« On ne marie pas l’eau avec le feu. I n’y a 
rien de commun entre Paul Faure et Cachin », éeri- 
vait l’Humanilé du 26 juillet 1933 (2). Et un an 
plus tard exactement, le pacte d'unité d'action 
était signé entre le Parti socialiste et le Parti eom- 
muniste | 

Mais avant de parler de ce pacte socialo-commu- 
niste, il nous faut mentionner une organisation qui, 
née immédiatement après le 6 février, joua un rôle 
important dans la constitution du Front populaire : 
nous voulons parler du Comité de vigilance des intel- 
lectuels antifascistes. 


(x) L'unité syndicale rompue en 1920 fut reconstituée 
entre la C. G. T. et la C. G. l. U. au Congrès national 
de Paris (24-27 septembre 1935). 

(2) Cité par JEAN LEGENDRE, dans sa 
lutter contre le Front populaire, p. 14 
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Le Comité de vigilance 


des intellectuels antifascistes. 

Au lendemain du 6 février, quelques personnalités 
prirent l'initiative de constituer un Comité de vigi- 
lance des intellectuels antifascistes. 

Ce mouvement était destiné à grouper sans dis- 
‘tinction de tendance les intellectuels — savants, 
écrivains, éducateurs — pour aider la classe ouvrière 
dans sa lutte contre le fascisme. 

Le 12 mars 1934, le Comité de vigilance publiait 
_ le manifeste suivant, sous les signatures de MM, Pau] 
_Rivet, professeur au Muséum; Alain, écrivain ; Paul 
Langevin, professeur au Collège de France: 


FR 4 AUX TRAVAILLEURS | 


Unis, par-dessus toute divergence, devant le spectacle 
des émeutes fascistes de Paris et de la résistance popu- 
laire qui, seule, leur a fait face, nous venons déclarer 

"à tous les travailleurs, nos camarades, notre résolution de 
lutter avec eux pour sauver contre une dictature fasciste 
ce que le peuple a conquis de droits et de libertés 
publiques. Nous sommes prêts à tout sacrifier pour empé- 
cher que la France ne soit soumise à un régime d’oppres- 
sion et de misère belliqueuses. 

Nous flétrissons l'ignoble corruption qu'ont étalée les 
scandales récents. 

Nous lutterons contre la corruption ; nous lutterons aussi 
contre l’imposture. 

Nous ne Jaisserons pas invoquer la vertu par les cor- 
-rompus et les corrupteurs. La colère que soulèvent les 
scandales de l’argent, nous ne la laisserons pas détourner 
- par les banques, les trusts, les marchands de canons, contre 
la République — contre la vraie République qui est le 

peuple travaillant, souffrant, pensant et agissant pour son 

pce. 

: Nous ne laisserons pas l’oligarchie financière exploiter, 

comme en Allemagne, le mécontentement des foules gênées 
ou ruinées par elle. 

Camarades, sous couleur de révolution nationale, on nous 

|. prépare un nouveau moyen âge. Nous, nous n'avons pas 

à conserver le monde présent, nous avons à le transfor- 

mer, à délivrer l'Etat de la tutelle du grand capital — en 
liaison intime avec les travailleurs. 

Notre premier acte a été de former un Comité & vigi- 
lance qui se tient à la disposition des organisations 
ouvrières. 

Que ceux qui souscrivent à nos idées se fassent connaître. 


Dans une seconde déclaration, le Comité précisait 
- sa position et son but : 


Nous avons besoin du concours des hommes de Paris 
et des hommes de la province. 

_ Nous faisons appel aux éducateurs de tous les degrés, 
eux intellectuels de toutes catégories — pour collaborer 
étroitement avec les organisations ouvrières. 


existantes. En groupant des individus contre le fascisme, 

ARS nous donnons À des inorganisés l’occasion d'agir ; nous 

BA créons ou facilitons un contact entre les organisés. Sous 

la pression de la néeessité, nous formons un Centre pro- 

. wisoire d'orientation et de liaison. 

Aux intellectuels et éducateurs qui font déjà partie de 
comités analogues aux nôtres, nous demandons d’adhérer 
à notre. Comité, sans quitter, bien entendu, leur groupe- 
ment local : ce sera le meilleur moyen d'assurer la coor- 
dination des efforts. 

Nous avons à parer en commun aux dangers présents ou 
futurs de coups de force fascisies ; nous avons aussi à 
informer l'opinion publique des réalités que lui cache la 
grande presse. 

Nous préparons une série de courtes publications que 

fa vous nous aiderez à diffuser. 


PONS ES 


. Nous veiïllons à ne gêner aucune dès organisations 


Les adhésions affluèrent. Le 2 novembre 

| le Comité prétendait grouper 8 532 membres. | 
Les membres du Comité sont groupés en sect 
locales. Au début de 1936, il existait des sec 
locales dans les départements suivants : 


Ain, Aisne (2 sections), Allier (5 sections), Alpé 
Maritimes,. Ariège, Ardennes, Aube, Aude, Aveyt 
Bas-Rhin, Basses- Alpes, Territoire de Belfort, Bouc 
du-Rhône, Calvados, Cantal, Charente, ‘Chare 
Inférieure (2 sections), Cher, Corèze, 
Creuse, Deux-Sèvres, Doubs, Drôme, Ersé: 
Gironde (2 sections), Hautes-Alpes’ Haute-Loi 
Haute-Marne, Haut-Rhin, Haute-Saône, Haute-Save 
Haute-Vienne, Hérault (2 sections), Indre, Nièv 
(2 sections), Sarthe (2 sections), Seine-Inférie 
(2 sections). 

Dans la plupart des autres départements, des 
tions sont en formation. 

L’Algérie possède trois sections : Alger, Ora 
Constantine. 

Le bureau actuel du Comité est ainsi constitu 

Président : D' Pauz River, professeur au Muséum 

Vice- présidents : ALAIN, écrivain ; — Pauz LA 
GEvIN, professeur au Collège de France, membre 


l’Institut, vice-président de la Ligue des droits & 
l'homme, nEs 
Membres : PIERRE ABRAHAM, écrivain ; — JE 


ALEXANDRE, professeur agrégé de l'Université ; 
Micnez ALEXANDRE, professeur agrégé de l’'Uni 
sité ; — JEAN Bagy, professeur agrégé de l’Uni 
sité ; — Vicror Bason, professeur honoraire, pi 
sident de la Ligue des droits de l’homme ; 2 
ALperT Bayer, directeur d'études à l'Ecole dé 
Hautes Etudes, membre du Comité central de # 
Ligue des droits de l’homme ; — Biquarn, doctel 
ès sciences ; — Henri Boucré, publiciste ; = 
A. CHAMSON, écrivain, membre de l'Association 
écrivains et artistes ne — Fra 
Deraisr, publiciste, membre du Comité central den 
Ligue des droits de l’homme ; — ANpré DEL 
instituteur, secrétaire du Syndicat national des insti 
tuteurs ; — Lucren FeBvre, professeur au Collë 

de France ; — G. FOURNIER ; — Pierre GÉROME, écrit 
vaine JEAN GuÉHENNO, écrivain ; — J. Isaac 
professeur agrégé de l’Université ; — EF. Jorr0 
maître de conférences à à la Sorbonne, prix Nobel 
— Lacroix, professeur agrégé de l'Université : 
G. Lapierre, instituteur, secrétaire-adjoint au Syn 
dicat national des instituteurs ; — Pauz Manrtoux 
professeur au Conservatoire des Arts et Métiers; 
— Marquis, professeur à l’Institut national agronc 
mique ; — Ménar, professeur agrégé de RE 
sité ; — F. Mocu, ancien élève de l'Ecole Polytect] 
nique, ingénieur ; — Gusrave Monon, professen 
agrégé de "l'Université ; — Francis PERRIN, profes: 
seur à la Faculté des sciences de Paris ; — M. Pr 
NanT, professeur à la Faculté des sciences de Paris 
— QUILLARD, ingénieur chimiste ; VIDALEN 
professeur ; — WarLon, professeur à la Faculté dd 
lettres de Paris ; — WEBer, professeur à l’Éco: 
normale de Sèvres; — Anpré WURMSER, écrivait 


Le front unique. Se 
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En réponse à un projet de pacte de non-agressi 
du Parti socialiste que publia le Populaire d: 
28 juin 1934, le Comité central du Parti comm: 
histe proposa un « Pacte de lutte contre le fascism 
et la guerre ». Le document communiste reprena: 
le texte socialiste presque mot à mot, se bornant 
ajouter des propositions quant aux objectifs et at 
modalités de l’action commune (r). 


(1) Humanité, 15 juillet 1934. 


€. 


15 juillet, le Conseil national S. F. I. O., par 
r mandats contre 366, acceptait l'offre du Parti 
muniste de lutter en commun contre le fascisme 
a guerre; il déléguait à la Commission admi- 
Strative du Parti le soin de préciser les termes 
» pacte et de le signer (r). 
Après plusieurs rencontres, le pacte d'unité d’ac- 
fut conclu le 27 juillet r934 au cours d'une 
ion tenue à la Maison des coopératives et à 
elle assistaient. : Thorez, Gitton, Jacques Duclos, 
upé et Martel, pour le Parti communiste; Séverac, 
, Lagorgette, Descourtieux, Just, Blum, Zy- 
mski, pour le Parti socialiste. 
Nous reproduisons intégralement ce document (2) : 


e Comité central du Parti communiste et la Commis: 
administrative permanente du Parti socialiste sont 

nés de la volonté de battre le fascisme. 

I est clair que ce but ne peut être atteint que par 

action commune des masses laborieuses pour des objectifs 

récis de lutte, L'intérêt de la classe ouvrière exige donc 


que le Parti socialiste et le Parti communiste organisent. 


action commune contre le fascisme. 
Ën présence du danger que représente le fascisme pour 
- population laborieuse, des attentats organisés par les 
andes armées contre le prolétariat, le Parti communiste 
le Parti socialiste reconnaissent la nécessité de mener 
Pun commun accord l’action déterminée et en précisent 
insi les modalités et les conditions : 
| ; ARTICLE 1tr, 
Le Parti socialiste et le Parti communiste signent un 
“et d'unité d'action par lequel ils s'engagent À} organiser 
commun et à participer avec tous leurs moyens (orga- 
isations, presse, militants, élus) à une campagne dans 
Out le pays, ayant pour but : 
a) Mobiliser toute la population laborieuse contre les 


ution ; 

b) Pour la défense des libertés démocratiques, pour la 
résentation proportionnelle et Ia dissolution de la 
HhambDre ; 

) Contre les préparatifs de guerre ; 

Contre les décrets-lois ; 

Contre la terreur fasciste en Allemagne et en 
iche, pour la libération de Thaelmann et de Karl Seitz, 
e tous les antifascistes emprisonnés. 

= ARTICLE 2. _ 
Cette campagne sera menée au moyen de meetings com- 
uns dans le plus grand nombre possible de localités 
& d'entreprises, au moyen de manifestations et contre- 
nanifestations de masse dans la rue, en assurant l’auto- 
fense des réunions ouvrières, des manifestations, des 
rganisations et de leurs militants ; et en veillant toujours 
78 que les conditions psychologiques, matérielles et 

ales pour leur donner le maximum d’ampleur et de 
uissance soient réunies. 

La campagne contre les décrets-lois sera menée par les 
êmes moyens (meetings et manifestations), mais aussi 
nd mettant en œuvre les méthodes d’agitation ‘et d’organi- 
n' propres à aboutir à la réalisation d’une large action 
> lutte contre les décrets-lois. 
i, au cours de cette action commune, des membres de 
ou de l’autre parti se trouvent aux prises avec des 
rersaires fascistes, les adhérents de l'autre parti leur 
teront aide et hssistance. j 


ARTICLE 3. 


\u cours de cette action commune, les deux partis s’abs- 
nt réciproquement d'attaques et de critiques contre 


x) Populaire, 16 juillet 1934. = 
Humanité et Populaire, 28 juin 1934. 


es Questio: 


ranisations fascistes, pour leur désarmement et leur dis- 


ï 
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les organismes et les militants participant loyalement à. 
l'action. 


Toutefois chaque parti, en dehors de l'action commune, 
gardera son indépendance pour développer sa propagande, 
sans injures ni outrages à l'égard de l’autre parti, et pour 
assurer son propre recrutement. c ' 

Quant aux manifestations d'action commune, elles doivent 
être exclusivement consacrées à l'objet commun et ne pas 
se transformer en débats contradictoires touchant à la 
doctrine et à la tactique des deux partis. 


ARTICLE 4. 


Chaque. parti s'engage à réprimer les défaillances et} les 
manquements qui pourraient se produire dans le sein de 
ses: propres organisations en ce qui concerne l’action com- 
mune engagée. ? 

Un Comité de coordination composé de. sept délégués de 


chacun des deux partis est constitué pour fixer le plan 


d'ensemble et le caractère des manifestations communes. 
Ge Comité sera saisi des litiges et conflits qui pourraient 


surgir. Les décisions de ce Comité seront, consignées dans : 


un procès-verbal rédigé en commun et portées à la con- 
naissance des travailleurs. 


Pour célébrer leur réconciliation et la conclusion 
de l’unité d’action, le Parti communiste et le Parti 
socialiste organisèrent, le 29 juillet, une grande 


manifestation, place du Panthéon, à la mémoire de … 
Jean Jaurès, « apôtre de la paix et du socialisme ». 
Le pacte a été fidèlement observé par les deux : 


partis. Ils ont entrepris une vaste campagne à travers 
toute la France contre le fascisme, pour le désarme- 
ment et la dissolution des ligues, pour le respect 


du droit syndical et du droit de grève, contre les, 


décrets-lois, contre les deux ans, etc. Ils ont multiplié 
manifestations et meetings à Paris et en province. 
Pas d'injures, pas de critique, ni dans le Populaire ni 
dans l'Humanité. Les communistes veillent avec 
grand soin à ne pas froisser leurs coéquipiers; car 


après avoir réalisé l’unité d’action ïils voudraient 


aboutir à l'unité organique dont le résultat serait 
l'édification d’un Parti unique de la classe 
ouvrière (x). ; 


Comité central d’unité d’action antifasciste. 


Dès le 11 février 1934, le Parti socialiste avait 
créé un Comité de vigilance constitué par la Com- 
mission administrative du Parti, par son groupe 
parlementaire, par ses fédérations de la Seine et de 
la Seine-et-Oise.. Ÿ 
Le 20 février, il demandait par lettre à diverses 
organisations de prêter leur concours à son Comité 
de vigilance pour la défense des libertés publiques. 

Cette lettre fut adressée au Parti d’unité prolé- 
larienne, à la Fédération autonome des fonction- 


paires, à la Ligue communiste, au Mouvement 


Amsterdam-Pleyel, au Cercle communiste démocra- 
tique, aux Combattants pacifistes, aux Combattants 
de la paix, à la Fédération ouvrière et paysanne, 
au Front commun, à la Ligue infernationale contre 
l'antisémitisme, à l'Association républicaine des 
anciens combattants (A. R. A. C.), etc. 

On prit contact le 24 février 1934. Les débats abou- 
tirent à la création du Centre de liaison des forces 
antifascistes de la région parisienne groupant plu- 
sieurs associations de gauche (2). 

Le 5 octobre 1934, un progrès important fut accom- 
pli vers l'unification de toutes les forces antifascistes. 


(x) Lettre du Parti communiste au Conseil national du 
Parti socialiste, 9 juin 1936. 

(2) Cf. Geonces Suarez, numéro spécial .du Document, 
“juillet 1935, p. 9. 
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Le Centre de liaison des forces antifascistes de la 
région parisienne et le Mouvement Amsterdam-Pleyel 


signèrent un pacte d’unité d’action. 
Voici le texte de ce document tel qu'il a paru 
dans Vigilance, organe officiel du Comité de vigi- 


* lance des’ intellectuels antifascistes, le 5 novembre 


1934 : 


Entre le Centre de liaison des forces antifascistes de la 
région parisienne, groupant les organisations ci-après : 

Fédération autonome des fonctionnaires, Ligue interna- 
tionale contre l'antisémitisme, Front commun, Ligue des 
anciens combattants pacifistes, Union des Sociétés sportives 


_ ét gymniques du travail, Ligue internationale des com- 


battants de la paix, II® Force, Ligue internationale d'action 
pacifiste et sociale, Fédérations socialistes de Seine et de 
Seine-et-Oise, Parti d'unité prolétarienne, Fédération de 
la Seine de la Ligue des droits de l’homme, Croix de Bois, 
Fédération parisienne de l’Union anarchiste, Fédération des 
combattants républicains, Comité de vigilonce antifasciste 
de Saint-Denis, d’une part ; ; 

- La région parisienne du Mouvement de lutte contre le 
fascisme et la guerre d'Amsterdam-Pleyel, à laquelle 
adhèrent les organisations suivantes : : 

Union des Syndicats unitaires, les cinq régions pari- 
siennes du Parti communiste, Secours rouge international, 
Secours ouvrier international, Association républicaine des 
anciens combattants, Fédération sportive du travail, Ligue 
des femmes pour la paix et la liberté, Union fraternelle 


des femmes contre la guerre, Union des municipalités 


communistes, Travailleurs sans Dieu, Fédération des loca- 


 taires de Seine et Seine-et-Oise, Union des travailleurs 


de banlieue, Fédération du petit commerce et de l'artisanat, 


Comité de défense de l'Humanité, Cerclé des coopérateurs 
révolutionnaires, Université ouvrière, Union des Comités 


de chômeurs, Ligue juive pour l'enseignement, Artistes 
professionnels prolétariens, Amis de l’'U. R. S. $S., Ligue des 
médecins contre la guerre, Ligue anti-impérialiste, Asso- 
ciation juridique internationale, Syndicat autonome des 
préparateurs en pharmacie, Syndicat autonome des travail- 
Jeurs de la terre; Syndicat autonome des conducteurs- 


mécaniciens du métropolitain, d'autre part ; 


A 


Les organisations ci-après, n’appartenant À aucun des 
deux groupements précités : ; 
, Parti radical-socialiste Camille-Pelletan, Comité de vigi- 
lance des intellectuels antifascistes, de troisième part ; 

Considérant que les organisations réactionnaires qui ont 
accompli le coup de force du 6 février préparent ouverte- 
ment une nouvelle émeute fasciste, voire même un coup 
d'Etat ; 

Que cette préparation bénéficie non seulement de la 
complicité du gouvernement, mais aussi de complicités 


nombreuses dans le personnel de l'administration ; 


Que par conséquent, pour la défense des libertés acquises, 


on ne peut compter que sur le rassemblement massif et 
irrésistible de toutes les forces antifascistes ; 

Que ce rassemblement défensif, déjà réalisé spontané- 
ment pour une partie, doit en même temps être généralisé 
ét recevoir un minimum d'organisation, 

Il a été convenu et arrêté ce qui suit 

1° Les organisations signataires constituent un Comité 
intitulé « Comité eentral d'unité d'action antifasciste de 


_ la région parisienne ». 


Ce Comité aura pour mission exclusive de coordonner 
dès maintenant la défense contre le péril fasciste. 

Il sera constitué a) de cinq délégués de la région 
parisienne d'Amsterdam-Pleyel ; b) de cinq délégués du 
Centre de liaison ; e) des représentants des organisations 
faisant partie du troisième groupe ci-dessus. 

2° Les organisations signataires conservent leur indépen- 
dance complète quant à la doctrine et quant à leur action 
respective, sauf sur les points précis où les délégués 
auront. estimé nécessaire de coordonner la défense contre 
l'ennemi commun. 
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Parti socialiste (3) : 


“A so e 
ue » 


® Le 17 janvier 1935, la Ligue des droits de l'ho 
« considérant que le programme du Comité (di 
mement des bandes factieuses, défense des libe 
politiques et syndicales) concorde avec les. 
poursuivies par la Ligue », décida d'entrer 
collaboration régulière avec lui et invita les 
tions et fédérations à prêter leur concours 
Comités d'unité d’action antifasciste constitués 
leurs localités ou dans leurs régions (1). 


Constitution du Front populai 


Après avoir réalisé le Front-unique avec les s 
listes, le Parti communiste travailla à étendre 
champ d'action antifasciste. ' ; 

I1 décida de faire appel « aux ouvriers, aux 
sans, aux petites gens des classes moyennes qui 
trouvent encore en dehors de la grande influ 
exercée par le Pacte, de s'adresser aux Synd 
ouvriers, confédérés, unitaires et autonomes, et à 
divers groupements professionnels ou corporab 
voire même aux sections de base du Parti ra ë 
ou de la Ligue des droits de l’homme qui s'o 
posent à la politique dite de l’Union nationale et æ 
méfaits des bandes fascistes (2). 4 

Les organisations membres de ce large front 
fasciste s’engageraient simplement à mener une ut 
effective en faveur d’un programme limité, de reve 
dications immédiates. SAR 

L'idée fit de rapides progrès dans les Mo ! 
gauche et dans les groupements antifascistes. Moi 
d’un an après la signature du Pacte d'unité d’acti 
le Front populaire était réalisé. 


£ 
3 


# 


Les étapes du Front populaire. # 

1934. à 

7 octobre : Elections cantonales. Le même nm 
d'ordre est donné par le Parti communiste.et par: 


Au deuxième tour des élections cantonales, il faut réali 
partout le bloc des travailleurs contre le fascisme et! 
guerre, : 

Dans chaque circonscription, pour assurer l'échec de: 
réaction, les candidats socialiste et communiste se dés 
teront mutuellement en faveur du plus favorisé d'en 
CUX- EE : | 

Pas une voix communiste ne manquera au candii 
socialiste arrivant avant le communisle. : 

Pas une voix socialiste ne manquera au candidat cot 
muniste arrivant avant le socialiste. 

Et nous sommes. certains que les travailleurs radice 
décidés à battre le fascisme et la réaction méleront let 
bulletins à ceux des communistes et socialistes. Ils! 
joindront à eux dans l’action. Ê | 

Et là où un candidat radical est le plus favorisé | 
candidats en face d’un représentant de la réaction et 
fascisme, les voix socialistes et communistes se bloquer« 
sur son nom à la condition qu'il répudie l'Union na 
nale servant de paravent au fascisme et s'engage à défen’ 
avec nous les libertés démocratiques. | 


9 octobre : Le Parti communiste soumet au Pa 
socialiste son projet de Front populaire. 


10 oclobre : Dans un grand “meeting, salle Bulli 


à Paris, Maurice Thorez, parlant au nom du Com 


() T. FERLÉ, La Ligue des droits de l'homme, p. : 
(2) Maurice Tnorez, Humanité, 3 janvier 10350 
(8) Populaire et Humanité, 11 octobre 1934. 


al du Parti communiste, fait la déclaration sui. 


dat de son Comité central, je déclare à nouveau que 
s, communistes, nous sommes prêts à mener la lutte 
> concert avec tous ceux qui mettront au ‘premier plan 
défense des intérêts des masses laborieuses de la ville 
des champs. 

Nous sommes prêts à aider et à soutenir tout effort réel 
our le maintien des libertés démocratiques, pour Ja 
sistance aux attaques des bandes fascistes. 


24 octobre : À la veille du Congrès radical-socia- 
ste, Maurice Thorez renouvelle les propositions du 
arti communiste : 


# 

Notre appel loyal à tous les partisans de la liberté ne 
ssiera pas sans écho parmi les travailleurs radicaux, c’est 
- souhait que nous formulons, et les événements de 
main permettront, nous en sommes certains, que se 
nstitue face au front de la réaction et du fascisme 
Front populaire de la liberté, du travail et de la paix. 


2 novembre: Le Comité central du Parti commu- 


iste lance l’appel suivant à tous les antifascistes : 


Le Parti communiste, en réalisant l'unité d'action avec 
: Parti socialiste, a déjà ouvert la voie à l'union des 
irces populaires de France. . 

Nous voulons unir dans l'action commune, non pas 
ulement ,ceux qui veulent fransformer l'ordre social 
tuel, mais aussi tous ceux qui devant l'insolence de 
. réaction crient : Halte-là ! 

La main dans la main avec toutes les organisations 
mdicales dont l'union dans l’action, prélude de l’unité 
inmdicale, donnera à la classe ouvrière la possibilité de 
tfer victorieusement et de répondre éventuellement aux 
taques de l'ennemi par la grève générale ; 

La main dans la main avec les organisations ouvrières 
“ paysannes qui veulent défendre les revendications des 
availleurs ; 

La main dans la main avec les associations d'anciens 
mbattants qui veulent en finir avec les décrets-lois ; 
La main dans la main avec les travailleurs radicaux 
ii ne veulent pas laisser les factieux poursuivre leur 
isérable besogne. 

Nous les fils de ceux dont le travail, les luttes et les 
uffrances ont édifié la France, nous avons en face de 
jus des ennemis qui sont les descendants et les disciples 
| ceux qui, de tout temps, ont pillé, martyrisé et trahi 
peuple de France. 

Contre ces éternels ennemis de la liberté et de la paix, 
Contre ces dignes successeurs des traîtres de Coblentz, 
Rassemblement de la France qui peine, qui travaille et 
se débarrassera des parasites qui la rongent. 

En avant pour le Front populaire de la liberté, du tra- 
il et de la paix | 


13 novembre : À la Chambre des députés, Mau- 
e Thorez, dans un discours applaudi sur les bancs 
licaux, affirme la possibilité de grouper une majo- 
é de gauche autour du programme du Front popu- 
E: - 

lose dire qu'il pourrait se trouver dans cette Chambre 
# majorité qui exige l'application de ce programme si 
‘élus obéissaient à la volonté de leurs électeurs. 
Mais, pour agir, il faut nouer toujours plus solidai- 
nent les liens de l’unité d'action. 5 

our agir, il faut sceller l'alliance fraternelle de Ja 
sse ouvrière et des travailleurs des classes moyennes. 
ur agir, il faut se rassembler, dans les faubourgs 
riers et dans les villages, autour des Comités élus 
nocratiquement par les assemblées populaires. : 
our agir efficacement et victorieusement, il faut déve- 
per l'organisation du large Front populaire du travail, 
la liberté et de la paix. 


es 
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2% novembre : Le Parti communiste adresse au 


“ 


Parti socialiste un projet de programme d'action qui: 


pourrait servir de base à « la formation d’un Front 
populaire du travail, de la paix et de la liberté », 

Le :Parti socialiste -répond par un contre-projet. 
s Dans un nouveau document, le Parti communiste 
insiste sur la nécessité et l'urgence de l’organisation 
du Front populaire : 


La population laborieuse des villes et des campagnes 
supporte le poids écrasant d’une crise sans précédent et 
les fascistes essayent de faire miroiter à leurs [sic] yeux des 
solutions miraculeuses. Nous pensons qu'il est indispen- 
sable de rassembler ces travailleurs sur un progrèmme 
d'action correspondant à leurs préoccupations immédiates. 
Il faut les engager dans la voie d’une lutte qui heurte 
de front les intérêts du capital, développe la conscience 
de classe des combattants et peut les faire accéder — car 
l’action est la grande éducatrice des masses — à la notion 
du socialisme, à la notion de l'expropriation des expro: 
priateurs capitalistes. 


20 décembre : Dans une assemblée d’information 
des communistes de la région parisienne, Maurice 


Thorez adresse aux camarades socialistes l'invitation 


suivante 


Ensemble, allons faire élire les comités du plus large 
front unique, les comités de Front populaire, sans crainte 
d'y appeler ceux qui, jusqu'alors, sont restés sous l'in- 
fluence des organisations de la bourgeoisie, 


1935. 


18 janvier: Grand meeting, salle Bullier, à Paris. 
Y sont représentés, en plus du Parti communiste et 
du Parti socialiste, la Ligue des droits de l’homme, 
la Fédération de la Seine du Parti radical-socialiste, 
le Parti radical Camille-Pelletan, la C. G. T. U., le 
Comité des intellectuels antifascistes, C’est la pre- 
mière affirmation du Front populaire. 


» 


10 février : Répondant à l'appel du Parti socia- 
‘iste, du Parti communiste et des organisations 
antifascisies, 100 000 manifestants défilent place de 
la République pour honorer les morts de février 


1984 (Gi). 


5 et 12 mai : 
communistes (2). 
Du programme communiste, citons ces lignes (5): 


Elections municipales. Succès des 


Pour le pain, la paix, la liberté, les communistes 
veulent réaliser l'union de tous les Français qui tra- 
vaillent à l'usine, aux chantiers, aux champs, dans les 
bureaux, les magasins, les laboratoires, les écoles, les 
Universités, et des travailleurs de toutes races et natio- 
nalités qui partagent les mêmes souffrances et les mêmes 
espoirs. 

En vue d'assurer la victoire sur Ja réaction et le fas- 
cisme, le Parti communiste appliquera pour les prochaines 
élections municipales Ja tactique de désistement au 
deuxième tour dans les mêmes conditions qu'aux élections 


cantonales de 1934: 


Le Parti socialiste se contente de demander aux 
électeurs de « chasser des Hôtels de Ville les représen- 
tants de la réaction politique et sociale, que le bon 
sens et la clairvoyance de ses militants savent recon- 
naître, quels que soient les masques dont ils se 
couvrent » (4). 


(DAICEMD CE tror, col 654. 
(2) Ibid., t. 35, col. 444-445. 
(3) Humanilé, 21 avril 1935. 

(4) Populaire, 10 mars 1935. 
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19 mai : Importante manifestation au Mur des 
fédérés, placée sous le signe du Front populaire. 
Communistes, socialistes, radicaux du Parti Camille- 
Pelletan, confédérés et unitaires défilent ensemble. 


26 mai-2 juin : Elections au Conseil général de 
Ja Seine. Gains des communistes (1). Le 26 juin, 
le D' Ludovic Calmels, républicain socialiste, can- 
didat du Front populaire, est élu président du Conseil 
général de Ja Seine par 71 voix contre 69 à M. Puech, 
candidat ‘des modérés. 


30 mai : Sur l'initiative de la fraction commu- 
niste, première réunion de la délégation des gauches. 
L'accord ne peut se faire en vue de da réalisation 
du Front populaire sur le: plan parlementaire. 

A la Chambre, le député communiste Ramette 
adjure le Parti radical de « jouer son rôle de Parti. 
se réclamant des tradiions jacobines » et d'empêcher 
la formation d’un gouvernement d'Union nationale. 


5 juin : Nouvelle réunion de la délégation des 
gauches. Nouvel échec. 


9-12 juin. — Le Congrès socialiste réuni à, 
Mulhouse se prononce en faveur du Front populaire. 

Voici le texte de la résolution d’action immédiate. 
présentée par M. Vincent Auriol et votée à la quasi- 
unanimité : 


En raison de la misère accrue des masses Taborieuses : 

et des dangers qui menacent les libertés publiques, Île 
Congrès est résolu à prendre les mesures immédiates 
_qui s'imposent. : L : 
_ 11 décide d'intensifier ses propres moyens de propa- 
_gande et donne ‘mandat à da GC. A. P. d'établir, à cet ; 
effet, un plan inspiré des procédés et des méthode des 
plus modernes. 

Il décide de poursuivre, avec plus de persistance encore, 
Ja réalisation de l'unité organique de la classe ouvrière, 
puisque c'est autour d'un parti réunifié que. le rassem- 
blement des masses ouvrières, des masses paysannes et 
des classes moyennes menacées ou ruinées, prendrait tout 
son élan «et toute son efficacité. i 

Il déclare que, dès à présent, et en attendant cette 
réunification nécessaire, il appartient au Parti de prendre 
l'initiative d'un grand mouvement populaire pour «défendre 
les libertés démocratiques contre les tentatives de dicta- 
ture “et le monde du ‘travail contre les effets politiques, 
économiques et sociaux de la crise capitaliste. 

Dans <et effort, le Parti n'entend rien abdiquer, ni 
de son indépendance, ni de son programme, ni de sa ! 
discipline, à laquelle restent toujours soumis ses militants 
et ses élus. 

L'action de rassemblement qu'il entreprend ne doit ni 
le détourner de sa tâche spécifique ni porter la moindre 
atteinte à sa cohésion. : 

Pour cette action, il fait appel au Parti communiste : 
comme aux autres partis prolélariens et aux grandes orga- | 
nisations syndicales, ouvrières et paysannes. En accord 
avec elles, äl ‘s'efforcera de grouper toutes les organisations 
antifascistes et tous les éléments de démocratie qui se 
sont spontanément levés dans le pays, au lendemain du 
6 février. 

En conséquence, le Congrès donne mandat à la C. A. P., 

- tout en accélérant les travaux de la Commisson d'uni- 
fication, de provoquer, sans relard, une réunion com- 

“prenant, aux côtés des délégués des organisations poli- 
tiques et économiques de la classe ouvrière et paysanne, 
les représentants des principaux groupements ayant témoi- 

gné déjà leur résolution de lutter contre le fascisme et 

contre la crise. [...] (2) 


(1) Documentation Catholique, t. 35, col. 445. 
(2) Humanilé, 13 juin 1935. 


délégation à la présidence du Conseil pour deman 


gauche et de 160 sénateurs, ce qui, 


LA 
\ 


| Catholique » 


15 juin : Lettre du Parti communiste au Pa 
socialiste. Les communistes proposent une intervei 
tion commune du groupe parlementaire socialiste 
de la fraction communiste auprès du groupe : 
et des groupes de gauche à l'effet d'organiser 


le désarmement et la dissolution des ligues fascis 
Ils proposent également qu’à l'occasion de l’a 
versaire de la signature du pacte d'unité d’actio 
à l'occasion de l'anniversaire de la déclaration 
guerre soient organisées dans le pays de gra 


démonstrations populaires. 


25 juin : La délégation des gauches décide & 
constituer un Comité de vigilance, lequel aurait mp: 
mission de réunir les signatures de 350 député 


lance d’une menace fasciste, permettrait d’ob 
durant les vacances, la convocation immédiate 4 
Parlement. 

Démarche auprè; du président du (Co 
M. Pierre Laval, pour exiger des mesures destin 
à préserver, contre les ligues fascistes, les libe 
démocratiques. dE 


Le 14 juillet. 


Les mobilisations nombreuses des Croix de 
au cours de l’année 7935, firent croire au 
fasciste en France. Et c’est cette crainte, h 
ment entretenue par les communistes et les so@ 
listes, qui permit le rassemblement des forces € 
gauche. « Le colonel comte de La Rocque, ée 
l'éditor*liste du Peuple, le 4 juillet 1935, a, à 
seul, plus fait pour réaliser la conjonction 
gaurhes que toutes les théories unitaires. ». 

Aussi, l'initiative prise, le 17 juin 1935, par 
Mouvement Amsterdam-Pleyel d’un grand rass 
blement antifasciste pour le 14 juillet recut-elle 
accueil favorable de {à part de toutes les orgaf 
sations se réclamant de la liberté. 

Le Parti radical-socialiste, qui hésita longten 
devant l'alliance avec les communistes «et les saci 
listes, donna son adhésion officielle le 19 juin. Von 
le texte de la lettre circulaire adressée à tous les pm 
sidents des Fédérations départementales par M. Rao 
Aubaud, secrétaire généra] du Parti : + 
MonsŒUR LE PRÉSIDENT, È 

Dans sa séance du 19 juin 1935, le bureau du Com: 
exécutif, réuni sous la présidence de M. Edouard Herri 
a donné son adhésion au projet d’une grande démonsts 
tion républicaine pour le r14 juillet prochain, que } 
avaient soumis M. Victor Basch, président de la Lie 
des droits de l'homme, et le professeur Rivet, conseil 
municipal de Paris, président du Comité de vigilan 
des intellectuels antifascistes. Tr es | 

Il a été décidé d'organiser sur l’ensemble du territoi. 
à l'occasion du 14 juillet, une fête populaire de la Réy 
blique et le rassemblement de tous les citoyers pour. 
défense des libertés démocratiques, du pain des traÿé 
leurs et de la paix. à 

Le ‘Comité national me charge de vous faire connaî 
qu'il avise dès maintenant ‘doutes les municipalités 
gauche et d’extrême-gauche d'avoir à prêter leur cc 
cours aux comités départementaux locaux qui se con: 
tuent à l’image du Comilé national. | 

En conséquence, je vous demande de bien vouloir al 
ter les comités de votre Fédération départementale, 
maires républicains de votre département, les journaux 
organisations de gauche pour que soit célébrée dans 
plus grand nombre possible de communes, à l'occasi 
du 14 juillet, cette fête populaire du rassemblement 
tous les républicains. : 

Ën résumé, toute la France républicaine doit se dress 


FE à. : " ES" à 


re er 


et groupement de gauche confondus, le 14 juillet 
, contre la menace grandissante du fascisme, pour le 
vail et la paix (r)}. ‘ 


+ 

Un Comité d'organisation fut désigné le 17 juin. 
“comprenait : 

"Pauz River, Comité de vigilance ; RABaTE, Cupenrr, 
n erdam-Pleyel ; Vicror Bascx, Kauw, Ligue des droits 
- l'homme ; Gurraup», Boraereau, C. G. T. ; Racamonn 
L Raynaup, CG. G. T. U. ; Louis Levy, PAUL Faure, Parti 
Jcialiste ; Jacques DucLos, MARCEL GirroN, Parti commu- 
iste ; AuBaup, KAysER, PERNEY, Parti radical-socialiste ; 
OERINGER et HEMMEN, Jeunes ; GaBrieze Ducuene, Mou- 
ement des femmes ; Jean SENNAc et FontTENY, Mouvement 
laction combattante. 

= 


La présidence du Comité du Rassemblement popu- 
üre fut confié d’un commun accord à M. Victor 
jasch, président de la Ligue des droits de l’homme. 


S 

À L'appel du Comité. à 

Le Comité adressa « au peuple de France » l’appel 
ivant : 


“Le 14 juillet 1935-: immense rassemblement de toutes 
es forces résolues à défendre la liberté. 
-Du plus humble village à la capitale, nous opposerons 
1x entreprises des factieux les masses profondes, celles 
jui travaillent, celles qui pensent, celles qui veulent une 
‘rance juste et libre. 

Le 14 juillet 1789 le peuple de France emportait la 
jastille et révélait au monde la liberté. Cent cinquante 
nnées d'effort continu, quatre révolutions lui permirent 
le garder et de consolider ses conquêtes. 
- Nous vous appelons à reprendre la grande tradition 
évolutionnaire qui faisait du r4 juillet le jour du sou- 
r, le jour de l'espérance et de la communion des 
ontés populaires. É 

ujourd'hui, une faction fasciste armée s'apprête à mon- 
r à l'assaut de la République et de la liberté. Contre 
1 souveraineté populaire, une vaste conspiration se trame 
our abattre la démocratie, remplacer la loi de la majo- 
té par Ia dictature de 200 familles privilégiées qui 
Pattendent que le moment de vous abattre et de vous 
Sservir. 
Contre ce suprême effort des ennemis du peuple, contre 
Éinger imminent, nous lançons un cri de ralliement 


“ious ceux qui entendent libérer la nation de l'emprise 


és puissances financières, nouvelle féodalité, à tous ceux 


ï, attachés aux conquêtes du passé, veulent préparer 
Wavenir meilleur. : 
à 


> “4 £ 


tr) Cette décision entraîna quelques démissions reten- 

ites, entre autres celle de M. Edouard Pfeiffer, ancien 
rétaire général et vice-président du Parti radical-socia- 
Ste, membre du bureau exécutif. Voici quelques passages 

a lettre de démission : 

« J'ai l'honneur de vous donner ma démission du Parti 
lical, que depuis plus de douze ans je crois avoir servi 
e mon mieux. 

Malheureusement, malgré vos avertissements répétés, 
parti radical glisse chaque jour vers un cartellisme 
lus en plus inquiétant. Le mois dernier, il a provoqué 
à crises ministérielles aussi stériles que dangereuses 
» 14 juillet prochain, pour la première fois, il défilera 
ficiellement aux côtés des bolchevistes, près du drapeau 
ige, Au lieu de confondre dans une même réprobation 
“istes et communistes, le’ parti radical va s'associer 
X uns contre Îles autres, et ce sont les internationalistes 
bénéficieront de ses faveurs. sr 
Je quitte un parti qui renie sa propre Mission : 
ndonne à son destin la majorité du groupe parlemen- 
enlisée dans les mares stagnantes, ravagée par le 
ntinisme, et dont l'inconscience risque de précipiter 
on de la France en deux camps antagonistes. » 


É, 5. 7 +935.) 


” 


« Les Questions Actuelles » 


Ÿ 


103 


En France, depuis 1789, toutes les défaites du peuple 
sont nées de sa désunion. 

Des démocraties voisines ont été écrasées parce qué les 
défenseurs des libertés n'avaient pas su se dresser, résolus 
et unis, contre l'ennemi commun. 

En France, pour résister et pour vaincre, il nous faut, 
à nous, faire front contre cet ennemi commun, 

Aucune manifestation n'aura jamais atteint l'ampleur 
de ce rassemblement populaire qui déferlera dans le calm: 
et la dignité, à travers tout le territoire, pour ce 14 juillet 
de résistance et de certitude. 

Nous faisons le serment de rester unis pour défendre 


la démocratie, pour désarmer et dissoudre les ligues 


factieuses, pour mettre nos hbertés hors de l'atteinte du 
fascisme. Nous jurons, en cette journée qui fait revivre 
la première victoire de la République, de défendre les 
libertés démocratiques conquises par le peuple de France, 
de donner du pain aux travailleurs, du travail à la jeu- 
nesse et au monde la grande paix humaine. 


Répondirent à cet appel les organisations suivantes : 


COMITÉ DE VIGILANCE DES INTELLECTUELS. 

LIGUE DES DROITS DE L'HOMME, 

AMSTERDAM-PLEYEL. 

PARTI RADICAL-SOCIALISTE. 

Parxr S. F. K 0: 

PARTI COMMUNISTE. 

INTERGROUPE DES PARTIS SOCIALISTES (Parti socialiste de 


France, Parti républicain socialiste, Parti socialiste 
français). 

CGT. 

CG EACAUr 


MOUVEMENT D'ACTION COMBATTANTE, 

PARTI RADICAL-SOCIALISTE CAMILLE-PELLETAN. 

PART: D'UNITÉ PROLÉTARIENNE, | 

JEUNE-RÉPUBLIQUE. 

SECOURS ROUGE INFERNATIONAL. 

Amis DE L'U. R. $, $. 

RASSEMBLEMENT MONDIAL DES FEMMES. 

LIGUE INTERNATIONALE DES COMBATTANTS DE LA PAIX. 

COMITÉ NATIONAL DU CINQUANTENAIRE DE Vicror HuGo. 

FÉDÉRATION DES LOCATAIRES DE LA RÉGION PARISIENNE. 

FÉDÉRATION OUVRIÈRE ET PAYSANNE DES ASSOCIATIONS DE 
MUTILÉS, VEUVES, ORPHELINS DE LA GUERRE ET ANCIENS 
COMBATTANTS. 

Union pes JEUNESSES PACIFISTES pe FRANCE. 

FÉDÉRATION AUTONOME DES FONCTIONNAIRES. 

CONFÉDÉRATION GÉNÉRALE DES PAYSANS 
(CEGEPET). 

SECOURS OUVRIER INTERNATIONAL, 

- FÉDÉRATION SPORTIVE ET GYMNIQUE DU TRAVAIE. 

FÉDÉRATION GÉNÉRALE DES P. T. T. 

FÉDÉRATION NATIONALE DES LIBRES PENSEURS DE FRANCE ET 
DES COLONIES. 

CONFÉDÉRATION DU PETIT COMMERCE EL PE L'ARTISANAT, 

CERCLE DES COOPÉRATEURS RÉVOLUTIONNAIRES. 

FÉDÉRATION DES OFFICIERS DE RÉSERVE RÉPUBEICAINS, 

ASSOCIATION JURIDIQUE INTERNATIONALE. 

LIGUE ANTIIMPÉRIALISTE. 

LIGUE DES MÉDEGINS CONTRE LA GUERRE, 

ASSOCIATION DES ÉCRIVAINS EF ARTISTES RÉYOLUTIONNAIRES 
(A. E. A. R.). 

UNIVERSITÉ OUVRIÈRE. 

Union DEs COMITÉS DES CHÔMEURS. 

LIGUE DES FEMMES POUR LA PAIX ET LA LIBERTÉ. 

UNION FRATERNELLE DES FEMMES CONTRE LA GUERRE ET LA 
MISÈRE. 

LIGUE INTERNATIONALE CONTRE L’ANTISÉMITISME. 

UNION DES MUNICIPALITÉS COMMUNISTES. 

TRAVAILLEURS sans DrEu. 

UNION DES TRAVAILLEURS DE BANLIEUE. 

Comiré DE DÉFENSE DE l'Humanité. 

PATRONAGE MAÇONNIQUE. 

Licue pes BLeus pe NORMANDIE. 


TRAVAILLEURS 


t : * 
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FÉDÉRATION NATIONALE DES (COMITÉS D'ACTION ET DE 
DÉFENSE LAÏQUE. ; 

UNION NATURISTE DE FRANCE. 

ETOILE NORD-AFRICAINE. 

FÉDÉRATION DES GOOPÉRATIVES DE CULTURE ET D'ORGANI- 
SATION, 

ASSOCIATION RÉPUBLICAINE DES ANCIENS COMBATTANTS. 


SYNDICAT AUTONOME DES EMPLOYÉS ET CONTREMAÎTRES DES 


SECTEURS ÉLECTRIQUES. 


Ke SYNDICAT DES PRÉPARATEURS EN PHARMACIE. 


SYNDICAT AUTONOME DES TRAVAILLEURS DE LA PIERRE. 
SYNDICAT AUTONOME DES CONDUCTEURS MÉCANICIENS. 
SYNDICAT NATIONAL DES INSTITUTEURS, 

MOUVEMENT D'ACTION COMBATTANTE. 

FÉDÉRATION NATIONALE DES COMBATTANTS RÉPUBLICAINS. 
ASSOCIATION DEs CROIX DE Bois. ; 


FÉDÉRATION NATIONALE DES (COOPÉRATIVES DE CONSOMMA- 


TION. 

LIGUE FRANÇAISE DE L'ENSEIGNEMENT. 

COMITÉ INTERNATIONAL D'AIDE. 

GRANDE LOGE DE FRATERNITÉ UNIVERSELLE. 

LiGUE DES MÈRES ET ÉDUCATRICES POUR LA PAIX. 

ÂMIS DES FÊTES DU PEUPLE, 

ACTION DÉMOCRATIQUE ET LAÏQUE DES FEMMES. 

COMITÉ POUR LA LIBÉRATION DE THAELMANN. 

UNION DES SYNDICATS UNIFIÉS DES CHEMINOTS DU P.-O, 

SECTION FRANÇAISE DU MOUVEMENT INTERNATIONAL DE LA 
RÉCONCILIATION. ? 

ASSOCIATION DE L'EMANCIPATION DE LA CORSE. 

FRONT socIAL. 

FÉDÉRATION RÉPUBLICAINE DES ANCIENS COMBATTANTS DE 
L'ENSEIGNEMENT PUBLIC. 


, LIGUE DES ANCIENS COMBATTANTS PACIFISTES. 


_ UNION DES VICTIMES DE LA GUERRE ET À. C. 
- GRANDE LocEe DE FRANCE. 
SYNDICAT DES JOURNALISTES SOCIALISTES. 
JEUNESSES LAÏQUES ET RÉPUBLICAINES. 
JEUNESSES COMMUNISTES. 
JEUNESSES SOCIALISTES. 
JEUNESSES SOCIALISTES CHRÉTIENNES, 
ETUDIANTS SOCIALISTES. 
ETUDIANTS COMMUNISTES. 
LIGUE D'ACTION UNIVERSITAIRE RÉPUBLICAINE ET SOCIALISTE 
MAUR RSS.) 
JEUNESSES RADICALES SOCIALISTES, 
Equipes DE LA JEUNE RÉPUBLIQUE. à 
JEUNES, ÉQUIPES POUR UNE NOUVELLE ÉCONOMIE SOCIALE 
RUE FUN. E. S.). 
JEUNES DE LA C. G. T. U. 
JEUNES DE LA C. G. T. 
FÉDÉRATION SPORTIVE ET GYMNIQUE DU TRAVAIL, 
JEUNES pu FRONT soctaz. 
UNION FÉDÉRALE DES , ÉTUDIANTS. 
ANCIENS COMBATTANTS PACIFISTES. 
F. N. C. R. (groupe de jeunes). 
GRouPEs D'ENFANTS (Amis du $, R. I, du S. O. I. 
Faucons Rouges, Pionniers). 
VOLONTAIRES DE LA PAIX. 
GROUPE DES AUBERGES DE LA JEUNESSE, 
COMITÉ DES JEUNES CONTRE LE FASCISME ET LA GUERRE. 
d Union DES JEUNES PACIFISTES. 


Assises de la paix et de la liberté. 


Le 14 juillet, à 9 heures du matin, s’ouvrirent au 
vélodrome Buffalo, à Montrouge, les « Assises de 
la paix et de la liberté ». K 

Dans le stade décoré de drapeaux tricolores et d 
drapeaux rouges, avaient pris place 8 000 
10 000 délégués mandatés par leurs organisations, 

M. Jean Perrin, membre de l’Institut, lut une 
déclaration approuvée par tous les groupements qui 
participent au Rassemblement 


CES 


« Documentation Catholique » 


‘ loisir heureux. 


.de 89, ce noble drapeau tricolore des victoires répub} 


Citoyens, camarades — communistes, socialistes, 
caux- — ef vous tous, hommes de bonne volonté 
réunit, en dehors des partis, une même volonté 
défendre vos libertés, une même espérance de frater 
justice, vous qui déjà êtes ici en tel nombre que li 
pression de votre force peut légitimement vous enivr 
et qui, tout à l'heure, avec la foule immense de ceux 
vous représentez, déferlerez en une vague irrésistible 
majestueuse au travers de notre vieux Paris, je vi 
vous saluer. 


Je viens vous saluer et vous dire « Présent », puisq 
je suis de ceux auxquels vous avez fait l'honneur insig 
de conférer la tâche d'exprimer votre angoisse, v 
enthousiasme et votre foi dans cette cité meilleure 
devient possible grâce à la science. Car c'est bien. 
science libératrice qui crée, qui va, créer de plus en plu 
une richesse et une beauté qui doivent s’épandre sur to 

Les hommes que le peuple choisit à cette fin, dans 
Etat qui doit se modifier sans cesse à la façon a un à Lo 
lescent qui grandit, ont le noble devoir d'organiser cett 
production, de la répartir. C’est à eux qu'il revient, 
mesure que décroît la durée du travail nécessaire, de fa 'e 
avec cet affranchissement, de la joie et non de la misè e 
en répartissant entre tous et les tâches nÉCESSAITeS, et 1 
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Mais cela ne va pas sans difficultés ; le vieux mécanism| 
d'échange devient hors d'usage ; les monnaies millénaire 
deviennent sans pouvoir ; une métamorphose rapide es 
inévitable, I] faut se mettre à ce travail. avec am 
avec confiance, avec bonne humeur, mais ce sont 
hommes délégués par vous, par le peuple «entier, 
doivent diriger et surveiller cette rénovation. 

Or, voici qu'une poignée de nouveaux técdaur 1 
quelques centaines peut-être, guère plus — Drétendéh 
s'emparer du pouvoir et prendre ou garder les leviers 
commande. Non peut-être pour leur profit personnel 4 
j'en connais qui sont de bonne foi — mais pour mais 
tenir, au profit de leur classe, des privilèges qui em 
cheront le peuple, et de bien choisir ses chefs, et * 
limiter leur pouvoir. : 1 

Ces privilégiés peu nombreux ne réussiront pas san 
troupes. Où peuvent-ils les trouver, sinon dans le peup 
même, en le divisant, en le trompant, en lui prenan 
les symboles pour lesquels il avait accoutumé de com 
battre ? Et voici, en effet, qu'avec audace ou inconscien# 
ils osent se réclamer de vos victoires. Vous ne les voy\ 
pas faire appel au passé, vous ne les voyez pas se mass 
derrière le drapeau blanc fleurdelysé, mais ils prétendx 
vous vaincre en vous frustrant de vos gloires. 4 

Is vous ont pris Jeanne d’Arc, cette fille du peupli 
abandonnée par le roi que l'élan populaire venait e 
rendre victorieux, et brûlée par les prêtres qui depui 
l'ont canonisée. Ils ont essayé de vous prendre le drapes 


a 


caines, de Valmy, de Jemmapes, de Hohenlinden, (| 
Verdun, ce drapeau qui tout à l'heure, à nouveau coit 
du Bonnet phrygien de 92, va flotter au-devant de ni) 
groupes, symbole des libertés que vous avez conquise! 
à côté de ce drapeau rouge, devenu celui de l’Union sov\ 
tique, et qui, lui, symbolise l'espérance des malheureul 

Ils ont enfin essaÿé de nous prendre cette héroïq{} 
Marseillaise, ce chant révolutionnaire et farouche qui 
trembler tous les trônes d'Europe en ce temps, qu'il 
faut tout de même pas oublier, où notre grande Rép] 
blique appela, la première, tous les peuples à la liberil 
cette Marseillaise qui a été, pendant un siècle, le cha! 
des peuples opprimés, et de la Russie elle-même, cell 
Marseillaise de Victor Hugo, cette Marseillaise de Rul 
qui sculpta son envol sur cet Are de Triomphe qui abri 
votre frère inconnu, et où vous n'avez pas le droit | 
passer. 

Vous ne laisserez pas triompher ces gens-là. Vel 
n’abandonnerez pas le droit imprescriptible du peur 
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t le peuple, à choisir, à changer les guides qu'il 
Cette journée va marquer votre puissance sou- 
ne. 11 dépend de vous qu'elle symbolise dans l'avenir 
début de l'ère de la paix et de la fraternité, comme 
14 juillet 1789 symbolise le début de la libération 
hommes. 


r, à tour, les représentants des grandes organi- 
s prirent la parole et proclamèrent leur volonté 

Bon et d’action. 

. A.-Ferpivaxn HÉROLD, au nom de la Ligue des 

de l’homme : 


Dyeusement, mais gravement, la Ligue des droits de 
me et du citoyen, pénétrée de la grandeur de cette 
rnée et de ses lointaines répercussions, adhère àu 
semblement du 14 juillet. [...] - 
æ Rassemblement du 14 juillet ne veut pas seulement 
>» le rempart des conquêtes du. passé, mais le guide vers 
-conquêtes de l'avenir. 
Jui, il est résolu à rester uni jusqu’à ce que soient 
armées et dissoutes les Ligues factieuses, réduits à 
npuissance les fauteurs de guerre civile. 
fais il veut plus. 
L veut que ce grand mouvement de fraternité et d’en- 
usiäsme soit une amorce de réformes profondes et 
aniques, un pas décisif vers la réalisation totale du 
nd message de justice et d'humanité que la Révolution 
nÇçaise a apporté au monde. 
veut que, si le 14 juillet 1789 a démoli pierre par 
rre le donjon du despotisme royal, le 14 juillet 1935 
pare la démolition des Bastilles que cent cinquante ans 
ffort tenace et quatre révolutions n'ont pas su abattre. 
Vest contre les Bastilles survivantes que, ce 14 juillet, 
lève le peuple de France. Imprenable avait paru, en 
9, la forteresse des rois, et cependant elle a été 
portée. Imprenables paraissent aujourd'hui les Bastilles 
“fascisme, de Ja misère, du mur d'argent et de la 
rre. Elles aussi seront emportées si le peuple de France 
veut et sait rester uni. 


M. Pauz River, professeur au Muséum, conseiller 
nicipal de Paris, au nom du Comité de vigi- 
ce des intellectuels antifascistes : 


ujourd’ hui, 10 000, intellectuels français me chargent 
ous apporter le témoignage de leur émotion et de 
confiance. 
Jamarades, une poignée d'homme dispose des moyens 
stence de millions d'hommes ; ils sont dans tous les 
\seils. des grands trusts ; à la régence de la Banque 
France, aux postes de commande des finances 
tiques : ils corrompent les uns, ils calomnient les 
res. Pour eux, la défense nationale est un débouché, 
guerre une affairé, la volonté du peuple une dérision. 
“sont ces maîtres-chanteurs de l'intérêt national qui 
» préféré, pendant la guerre, favoriser l'ennemi plutôt 
de sacrifier leurs intérêts personnels. Ce sont ces 
udeurs de l'impôt qui ont attaqué la monnaie de leur 
s. Ce sont ces spéculateurs qui ont ameuté leurs. dupes 
nom de l'honnêteté. Ce sont ‘ces patriotes qui four- 
sent les subsides aux forces de guerre dans les pays 
sins. 
jamarades, les ennemis de nos libertés, les ennemis du 
le, les ennemis de la culture, les ennemis de la paix, 
En de la patrie, les voilà! Ce sont eux qui 
ment et arment des bandes ; leur appareil de guerre 
ile est prêt; vous ne voulez pas subir la dictature 
ste : alors, brisez les féodalités d’argent ! 
Des le Front populaire vaincra, grâce à l'ex- 
mce de 1926 et de 1934, grâce aussi, ne l’oublions 
à l'expérience de nos frères d'Allemagne, d'Italie 
utriche, 
Fr là paix du monde, que nous sauvegarderons, pour 
aion _de tous les hommes _de bonne foi, que nous 
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Herr BARBUSSE, au nom du Comité Amsterdam- 
Pleyel : 

Au nom du Comité national de lutte contre la guerre 
et le fascisme et au nom du Comité mondial, je salue avec 
une fraternité fervente cette immense foule toute- puis- 
sante, cette immense foule libératrice, qui se déchaîne 
aujourd’ hui pour la plus grande des causes — pour 
défendre son droit à la vie, pour défendre les droits de 
tous les travailleurs acquis depuis le 14 juillet 1780, et 
son droit à la liberté, et son droit d'imposer la paix à 


tous ceux qui veulent la guerre ! 


[.…] Camarades, il ne faut pas que la grandiose 
démonstration d'aujourd'hui soit une manifestation d'un 
jour. Que cette grande marée qui va déferler toute la 
journée ne s'arrête pas ce soir. Dès demain, nos ennemis 
coalisés se mettront à l’œuvre. Dès demain, mettons- À ; 
nous à l’œuvre ensemble et jurons que ce que nous com- 
mençons aujourd'hui, nous le continuerons ensemble, 
jusqu’au bout. Nous avons gagné la première grande vic- 
toire, celle de l’unification de toutes les forces antifascistes, 
Notre destinée exige de vous d’autres victoires ! QE 


M. Jean SEenNac, au nom du Comité d’action com- | 
battante : F. 

[...] Nous, anciens combattants, voulons lutter pour | (4 
nos droits, ceux des veuves et des orphelins de nos cama- 3 
rades laissés là-haut dans les tranchées, pour nos mutilés, à: 
pour nos malades, gazés et’ autres. F4 

Nous voulons lutter,/aussi pour la paix, contre les mar- 
chands de canons, contre les banques, contre les trusts 
et cartels économiques qui nous ont exploités pendant . 
la guerre et après. TALE ES 

Avec tous nos camarades de la démocratie, nous vou- 
lons nous dresser contre les puissances qui veulent se 
survivre, soit par la guerre, soit par le fascisme. 

Nous voulons qu'on reprenne les bénéfices de guerre, | 
qu'on revise les dommages de guerre, qu'on fasse rentrer , 1 
les subventions de Tardieu-la-Bonne-Humeur, que l'Etat ES 
reprenne les biens séquestrés que des prévaricateurs 
retiennent pour rien. Qu'on procède à la revision des 
marchés de guerre et de toutes les fournitures d'Etat, de-. + 
départements et de communes, “rie 

Nous voulons le désarmement et la suppression du. n 
commerce libre des armes. Nous voulons l’entente des té 
peuples et, pour cela, nous sommes prêts à réaliser l'in- ES 
ternationale de tous les anciens combattants. [...] ré 
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M. Léon Jounaux, au nom de la Confédération 
générale du travail (G. G. T.): 


[...] La Confédération général du travail, qui avait pris 
l'initiative d'appeler à l’action, le 12 février 1934, toutes ‘ 
les forces populaires sans distinction d’occupations pro- ‘ 
fessionnelles ou d'orientation politique, s'associe aujour- L 
d'hui pleinement à cet effort de défense de la démo- 
cratie dont elle avait, la première, proclamé la nécessité 
et donné l'exemple. 

[...] Nous savons que la démocratie n’est pas encore 
ce qu'elle devrait être, ce que nous voulons qu'elle 
devienne : le gouvernement du peuple par le peuple, pour 
le peuple. Nous distinguons entre les formes politiques 
et les forces capitalistes, dont l’action ouvrière, plus que 
toute autre, connaît le poids redoutable, Mais nous savons 
aussi qu’en dehors de la démocratie aucune possibilité 
d'action n'existe, que le fascisme est avant tout l'écrase- 
ment des masses laborieuses dans une servitude dégra- 
dante pour la personnalité humaine, [.. “| 

Le pêuple de ce pays ne se laissera pas ravir la liberté, 
bien suprême, sans lequel rien de grand, de vivifiant, ne 
saurait être créé. 


M. Jucren Racamon», au nom de la Confédération 
générale du travail unitaire (C. G. T. U): 


La Confédération générale du trav ail unitaire salue avec 
joie le Rassemblement des forces populaires de France 
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contre les oligarchies omnipotentes et leurs bandes fas- 
cistes. [...] 

La C. G. T. U. estime que cette commémoration gran- 
diose du r4 juillet révolutionnaire de 1789 doit préluder 
à Ja marche en avant des masses profondes, vers leur 
libération définitive. 

Battre les organisations fascistes, arracher leur désar- 
mement et leur dissolution, c'est nécessaire, mais notre 
tâche historique ne sera terminée qu'après Ja défaite déci- 
sive des minorités impudentes et dorées. 


M. Ervesr Perney, président de Ja Fédération radi- 
cale-socialiste de la Seine, au nom du Parti répu- 
blicain radical et radical-socialiste : 


[...] Le Parti radical-socialiste, profondément attaché à 
sa propre doctrine, se devait d'être présent à ce 
rassemblement avec tous ceux qui veulent défendre 
à la fois la nation et la liberté contre toutes les entre- 
prises, quels que soient les masques dont elles s’affublent... 

Grâce aux adhésions retentissantes qui forment le Grou- 
pement populaire, le pays républicain est prêt à répondre 
aux assauts tentés contre lui. 

A sait que nous sommes résolus à faire front contre 
toutes les entreprises factieuses. 

Notre présence, ici, signifie, en ce jour anniversaire, 
que, nous n’entendons rien renier, que mous demeurerons 
fidèles à une grande et noble tradition d'union et de 
défense républicaine, 

Nous avons conscience qu'il me s’agit plus seulement 


: de défendre, mais qu'il faut encore organiser. Car à quoi 


bon lutter pour un idéal si le régime que nous voulons 
revivifier se montrait incapable de sauver les masses labo- 
rieuses, les masses paysannes, le pays tout entier du décou- 
ragement et de la misère. 

Nous sommes des défenseurs, nous voulons être aussi des 
bâtisseurs. 

Que notre action présente soit donc le gage des succès 
de demain qui, dans le cadre d’un régime de libre discus- 
sion, doivent édifier un système économique «et politique 
à la fois plus moral, plus juste, plus humain. 

Serrons les rangs, oublions les: divergences qui nous 
séparent, n’ayons devant les veux que les buts à 
atteindre. [...] 


. M. Pauz Faure, au nom du Parti socialiste 
(RE T0.) 


Le Parti socialiste. apporte aux manifestations d'’au- 
jourd’hui, tant pour celles de Paris que pour celles de 
province, l’appoint de ses forces, le concours de ses 
militants et de ses élus. [...] 

Nous, socialistes, nous serons présents pour pousser à 
fond la lutte qui nous rassemble en ce jour. 

Pour barrer la route et briser la marche du fascisme 


A ‘abord. 


‘Et puis, pour aller plus loin, jusqu'aux sources pro- 


fondes et aux causes certaines du mal, 


La lutte contre les banques pour libérer l'Etat et les 
particuliers de la dictature de l'argent. 

La lutte contre un système périmé et condamné de pro- 
duction pour supprimer le chômage et domner, en Jiaison 
avec le courant du progrès et le prodigieux essor de la 
science, des bases économiques nouvelles à la civilisation 
humaine. 

La lutte contre la guerre en supprimant la fabrication 
et le commerce privé des armes et en recherchant la sécu- 
rité et l'indépendance des nations dans le désarmement 
universel, simultané et contrôlé, 

En avant pour sauver la République politique ! 

Pour réaliser la République sociale ! 

Pour construire la paix du monde! 


M. Jacoues Duczos, au nom du Parti communiste : 


Au nom du Parti communiste français qui, de tout 
cœur, adhère à cet immense rassemblement, je salue les 


camarades socialistes, les radicaux, les syndiqués des: 
C. G. T. et les antifascistes de toutes opinions qui for 
avec nous le rempart de la paix et de la liberté. 

[...] Nous, communistes, qui sommes des rév 
naires, nous qui voulons mettre un terme à l’expropri 
dont le peuple est victime en expropriant les expr 
teurs capitalistes, nous qui voulons assurer la souver 
du travail, nous qui voulons faire triompher le. 
lisme, à l'exemple de l'Union des Républiques 
listes soviétiques, nous entendons poursuivre l’action 
mune avec tous ceux qui ne veulent pas qu'on re 
notre pays en arrière dans les chemins ensanglant 
la barbarie et de l'oppression. h 

Notre drapeau, c’est le drapeau rouge, le drapeaum 
déjà fut brandi par le peuple durant les années 1792, 
et 1794, le drapeau qui flotta sur les barricades à mañ 
reprises au cours du siècle passé, le drapeau qui © 
la victoire avec les héros immortels de la Commu 
Paris, le drapeau de combat et d'espoir des proléta 
monde entier, le drapeau qui flotte victorieux sui 
sixième du globe. 4 

Mais nous qui luttons sous les plis du drapeau r 
nous sommes heureux de voir à nos côtés des combat 
de la liberté qui arborent le drapeau tricolore dont 
ancêtres firent l'emblème de la grande Révolution f 
çaise et qu'on vit souvent voisiner sur les barricades & 
notre drapeau rouge. - E 

Nous voyons dans le drapeau tricolore le symbole 


des luttes et des victoires futures. 
Et si l'immense foule rassemblée aujourd'hui 
en cette mémorable journée, non seulement notre hy 


. 0 . 0 ! 
seillaise, nous n’oublierons pas que la Marseillaise: 
un chant révolutionnaire, dont nous reprenons volon 
l'appel vibrant : 


Liberté, Liberté chérie, 
Combats avec tes défenseurs. 


Nous, communistes, qui avons conscience d'’êtr 
héritiers et les continuateurs de la glorièuse tra 
révolutionnaire de notre pays, nous qui sommes à 
par un grand idéal de justice sociale, nous qui vi 
dans l'espérance d'un monde nouveau que le peuple bë. 
de ses mains, nous n'avons pas d'autre ambition 
d'être parmi les meilleurs dans l’action pour la viots 
commune. È 

En avant sous le drapeau du Front populaire ! En ax 
pour défendre le pain des travailleurs; En av 
pour sauver Ja paix et dresser la fraternité des pe 
face à l’internationale des marchands de canons | 
avant pour défendre la liberté conquise par nos pè 

En avant, peuple de France ! Le fascisme ne passera y 


M. Eucène Fror, député du Loiret, ancien : 
nistre, au nom de l’Intergroupe des Partis so: 
listes : : 


Au mom de l’Intergroupe des Partis socialistes, 
porte l'adhésion réfléchie et ardente du Parti soci 
de France, du Parti socialiste français et du Parti ra 
blicain-socialiste aux assises de la paix et de la liber. 

Nous faisons le serment solennel de donner au pes 
de France la liberté, le travail et la paix. 


Prirent également la parole MM. Ficuèress, 
nom des jeunes de France; CALvVEYRAC, président 
la Confédération nationale paysanne, au nom 
paysans de France; Imgs, secrétaire général 
l’Union des Syndicats confédérés du Bas-Rhin, 
nom de la région de l'Est ; Crmicaery, député 
l'Indre, au nom de la région du Centre ;: An 
Cmamson, écrivain, au nom de la région du & 
Est; RexauD-JEAN, député du Lot-et-Garonne, 


de la région du Sud-Ouest; Joserre CoRNEc, 
trice, aw nom de la région de l'Ouest. 

M. Rucarr, député des Vosges, rapporteur 
Jl de la Commission du 6 février, fit la décla- 
suivante, au nom du Rassemblement popu- 
ns cette immortelle Déclaration française qui con- 
16, pour tous les peuples de toute la terre, la Charte 
a liberté, les hommes de 1789 ont écrit que la force 


républicains savent qu'ils peuvent compter sur le 
sme de l’armée, expression de la force publique 
de l’armée formée des fils du peuple entier, — pour 
mer un démenti à tous ceux qui tenteraient d'en faire 
instrument pour l'ambition d'un homme ou pour celle 
minorité de factieux. 

1S rappellent que la force publique est à la disposition 
la nation indivisible et que l'autorité gouvernementale 
. saurait tolérer l'existence d’autres organisations à 
‘actère militaire que celles qui relèvent de la suprématie 
premier magistrat de la République ét du contrôle 
ji marion. 

S cette journée du 14 juillet, ils saluent, dans les 
on de terre; de mer et de l'air — officiers, ‘sous- 
ciers, soldats et marins — les forces nationales consti- 
s pour la défense de la liberté. 

24 \ + 


4 - Le serment du 14 juillet. 


ant de se séparer, M. RABATÉ, secrétaire général 
er = . 
= Rassemblement populaire, Hut la formule du 
ment : 

_nom de tous lés Partis et Groupements de liberté 
des organisations ouvrières et paysannes, 


Au nom du peuple de France rassemblé aujourd'hui | 


_toute l'étendue du territoire, 

Nous, représentants mandatés ou membres du Ras- 
nblement populaire du 14 juillet 1935, 

Animés par la mêmé volonté de donner du pain aux 
ailleurs, du travail à la jeunesse et la paix au monde, 
Vous faisons le sérment solennel de rester unis pour 
sarmer et dissoudre les Ligues factieuses, pour. défendre 
développer les libertés démocratiques ét pour assurer 
paix humaine, 

fous les assistants, debout, crièrent: « Nous le 
Fons ! » 


B'après-midi, les organisations du Front popu- 
re défilèrent, en un immense cortège, de la place 
a Bastille à la porte de Vincennes. 

Deux grandes bannières ouvraïent la marche 
ne était tricolore, l’autre rouge. La foule chan- 
f tour à tour la Marseillaise et l’Internationale. 
Je même jour, il y eut des manifestations du 
mt populaire dans toute la France. 


Règlement et programme 


Après le défilé du r4 juillet, la tâche du Rassem- 
ment populaire ne faisait que commencer. ; 
fallait assurer le respect du serment qui avait 
prèté. 

ne Commission d'étude fut constituée avec le con- 
d'un représentant de chacune des dix grandes 
isations pour élaborer le règlement intérieur 
Æront populaire et définir ke programme d'action 
médiate sur lequel les représentants du Rassemble- 
t populaire pourraient se mettre d'accord. 


cs ces deux documents. 
\ voici le texte intégral : 


sf Là 


PE — «€ Les Questions Actuelles » 


n'est qu'en janvier 1936 que furent rendus , 


LE" 


IIO: 


Règlement intérieur. 


Le Rassemblement populaire n'est mi um Parti ni un 
super-Parti ; il est un centre de liaison entre les orga- 
nisalions et les groupements qui, tout en conservant leur 
autonomie, se sont réunis pour une action commune em 
vue de procéder à la coordination des forces antifascistes de 
ce pays. 

Cétte coordination a déjà permis la manifestation gran- 
diose du 14 juillet, et suscité la constitution d'un orga- 
nisme dit « Comité national du Rassemblement popu- 
laire. ». ‘ 

Les organisations et groupements adhérant au Rassem- 
blement populaire ont pour devoir d'inviter leurs orga- 
aisations locales, départementales ou régionales, à consti- 
tuer à l'échelle Jocale, départementale, des comités guidés 
par des principes analogués à ceux qui animent le Comité 
national. 

Le Comité du Rassemblement populaire, dont la disci- 
pline ne saurait en aucun cas contrarier Fa discipline de 
parti ou d'organisation, tient à préciser : 

1° Qu'il ne distribuera ni carte d'adhérent ni insigne 
permanent ; qu'il n’est ni une ligue ni une fédération 
d'organisations, mais qu'étant le centre de liaison entre 
des organisations et groupements déterminés, assemblés 
pour la défense des libertés publiques et Fapplication des 


mots d'ordre du 14 juillet, il ne peut, de ce fait, accepter 


d'adhésions individuelles ; 


2° Qu'il adopte .un mode de fonctionnement pouvant se 


définir aïnsi : 

1. — Direction. 
; a \ 
Le Comité du Rassemblement national siège à Paris, 
27, rue Jean-Dolent ‘(1) ; il organise la propagande, ik 
centralise Îles renseignements qui lui parviennent de la 
province, veille à l'application des mots d'ordre, à l'exé- 
cution des mesures adoptées en commun et, d’une manière 

générale, anime et règle l’activité du mouvement. 


JI. — Comités. 


a) Il existe dans chaque département un comité dépar:. 


temental. Il peut exister dans chaque ville ou dans chaque 
commune du département un comité local, en liaison avec 
le comité départemental ‘et sous son contrôle ; 

b) Font partie de droit du bureau des comités locaux et 
départementaux, les organisations et groupements qui ont 
constitué, le 14 juillet, le Comité national du rassemble- 
ment populaire. es 

c) Le comité départemental ou local peut, sous sa res- 
ponsabilité et par une décision ptise à l'unanimité, com- 
muniquée au comité national, appeler à siéger à son 
bureau telle organisation départementale ou locale dont 
l'autorité morale et l'importance numérique justifieraient 
la collaboration ; x 

d) Peut, en outre, adhérer aux comités, toute organisa- 
tion ou groupement qui accepte les mots d'ordre, le pro- 
gramme d'action immédiate et la discipline du rassem- 
blement populaire, s'engage à: travailler à Ja diffusion -des 
mots d'ordre et à la réalisation du programme fixé en 
commun par les organisations constituant le Comité 
national ; ; » 

e) Chaque bureau de comité local à la même composi- 
tion que le bureau qui lui correspond sur le plan supé- 
rieur — compte tenu de l'alinéa c) du paragraphe 2, — les 
décisions, tant à l'échelle locale qu'à l'échelle départe- 
mentale, étant prises à l’unanimité du bureau ; 

1) Les responsables des comités départemeniaux et locaux 
ont toute liberté pour se réunir chaque fois qu'il leur 
paraîtra utile pour le bon fonctionnement de leur comité, 


(r) C'est également le siège de la Ligue des droits de 
l'homme, (Note de Ia D. C.) 


\ CH rs 


III 


et exceptionnellement sur invitation du comité national. 
Les comités départementaux et locaux sont libres de déci- 
«der toute action locale correspondant aux buts Eh s'assigne 
le. Rassemblement-populaire. 


111. — Finances. 


S 


Le financement du Rassemblement est, à tous les éche- 
lons, assuré par les contributions volontaires des associa- 
lions et groupements adhérents. 


IV. _— Commission de propagande. 


La Commission de propagande a son siège 27, rue Jean- 
Dolent. Elle est constituée : 

a) Pour préparer les matériaux de propagande édités par 
le Comité du Rassemblement populaire, et pour mettre au 
point les thèmes de propagande qui orienteront les inter- 
ventions dés orateurs — ceux-ci étant dûment mandatés 
par les organisations adhérentes, elles-mêmes responsables 
d'eux devant le Comité national ; 

b) Pour déterminer les conditions matérielles de la pro- 
pagande. 


V. — Arbitrage. 


\ 


En cas de conflit à l'intérieur des comités locaux, le 
pouvoir d'arbitrage appartient au comité départemental. En 
cas de conflit à l’intérieur des comités départemen:aux, 
le comité national est saisi et» après étude du conflit, 
intervient par l'intermédiaire des organisations nationales 
intéressées. 


Conclusion. 


x 


Toutes ces dispositions sont destinées à pro‘éger l'unité 
du Front populaire et à assurer la cohésion des idées et 
la coordination des activités, mais elles n’ont de valeur 
propre que dans la mesure où elles sont appliquées dans 
un esprit de fraternité enthousiaste, et dans le seul dessein 
de servir le grand idéal qui a inspiré le mouvement du 
14 juillet, qui doit animer les combats d'aujourd'hui et 
donner une signification aux victoires de demain. 


Programme. 


Le programme de revendications immédiates que publie 
le Rassemblement populaire résulte d’un accord unanime 
entre Jes’ dix grandes organisations qui composent le 
Comité national de Rassemblement : Ligue des droits de 
l’homme, Comité de vigilance des intellectuels anti- 
fascistes, Comité mondial contre le fascisme et la guerre 
(Amsterdam-Pleyel), Mouvement d'action combattante, 
Parti républicain radical et radical-socialiste, Parti socia- 
liste S. F, I. O., Parti communiste, Union socialiste et 
. républicaine, Confédération générale du travail, Confédé- 
ration générale du travail unitaire. 

Il s'inspire directement des mots d'ordre du 14 juillet, 
Les partis et organisations, groupant des millions d'êtres 
humains, qui ont juré de rester unis, aux termes du ser- 


ment, « pour défendre les libertés démocratiques, pour 
donner du pain aux travailleurs, du travail à la jeunesse 
et, au monde, la grande paix humaine », ont cherché 


énsemble les moyens pratiques d'une action 
immédiate et continue. 

Ce programme est volontairement limité aux mesures 
immédiatement applicables. Le Comité national entend 
que chaque parti, chaque organisation, participant au 
Rassemblement populaire, puisse se joindre à l’action 
commune sans rien abdiquer de sa doctrine, de ses 
principes et de ses fins particulières. IL s’est astreint, 
d’autre part, à présenter des solutions positives aux pro- 
blèmes essentiels, actuellement posés devant la démocratie 
française. 

C'est ainsi que, dans l’ordre politique, il définit Jes 


commune, 


mesures indispensables pour assurer le respect de la sou- 


« Documentation Catholique » 


\veraineté nationale, éxprimée par le suffrage univer 
pour garantir les libertés essentielles (liberté d'opin 
d'expression, libertés syndicales, liberté de cônscie 
laïcité) -=— "que; dans “l’ordre international, il po 
conditions nécessaires à la sauvegarde et à l’organi 
de la paix, suivant les principes de la Société des Nat 
— et que, dans l’ordre économique et financier, il 
tache à lutter, dans l'intérêt des masses laborieu 
épargnantes, contre la crise et contre les organis 
fascistes qui l’exploitent pour le compte des puis 
d'argent. 

Ces problèmes d'économie et de finance, d’une si 
importance actuelle, le Rassemblement populaire se 
.à les résoudre ‘séparément : il veut atteindre les 
des moins-values fiscales en agissant contre la crise, 
compléter son action contre la crise par l’améliorati 
crédit public et privé. 

Le Rassemblement populaire souligne qu'un 
nombre des revendications qu'il présente figurents 
dans les plans et programmes élaborés par les org 
tions syndicales de la classe ouvrière. 

I] ajoute que ces revendications urgentes, et 
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même restreintes, si elles apportent une première m 


fication au système économique actuel, devront êtrec 
plétées par des mesures plus profondes pour arracher« 
nitivement l'Etat aux féodalités industrielles et financiè 


En tous les ordres de problèmes, le Rassemblemen 
cherché les solutions de justice, seules conformes. 
principes de la démocratie : justice égale pour tous « 


l'application des lois pénales — justice fiscale — jus 
pour les indigènes dans les colonies — justice inte 
tionale, dans Je cadre et suivant l'esprit de Ja 

des Nations. + 


S'il a été possible au Comité national du Rassemblen 
populaire d'aboutir à des formules unanimes, c’est, 
‘les partis et organisations qui le composent ont colla 
amicalement dans un esprit de conciliation et de sy ath 

Aux masses populaires de soutenir à présent ces re 
dications et de les faire triompher | F 


Quand ce programme commun aura passé dans 
réalité, un grand changement sera obtenu : la 


sera mieux défendue, le pain mieux assuré, la paix m: 
garantie. De tels biens sont assez précieux pour que 
soit subordonné à la volonté de les conquérir. c 

‘C'est à cette volonté revendicatrice que le Rassem 
ment populaire fait appel. Qu'elle se traduise par 
cohésion étroite, où se prolonge la fraternité du 14 ju: 
et qu'elle signifie à tous, en France et hors de Fræ 
que la démocratie est invincible dès qu'elle reprena 


vigueur créatrice et sa puissance d'attraction ! 


Reven lications politiques. 


1. — Défense de la liberté. 


1° Amnistie générale, 


2° Contre les Ligues fascistes : 
a) Désarmement et dissolution effective des forma: 


paramilitaires, conformément à la loi. 


b) Mise en vigueur des dispositions légales en ca! 
provocation au meurtre ou d’attentat à la sûreté de l' 

3° Assainissement de la vie publique, notamment| 
les incompatibilités parlementaires. 

4° La presse : 

a) Abrogation des lois scélérates et des décrets- lois: 
treignant la liberté d’opinion. 

b) Réforme de la presse par l'adoption de me 
législatives : 

1° Qui permettent la répression efficace de la diffam: 
et Li chantage ; | 

° Qui phisseat assurer aux journaux des moyens ; 

maux d'existence, qui les obligent à rendre publique 
gine de leurs ‘ressources, qui mettent fin aux mono! 
privés de la publicité commerciale et aux scandales { 


| 
à rc | 


+ 
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té financière, et qui empêchent enfin la constitution 
sts de presse. LE 
Organisation des émissions radiophoniques d'Etat en 
d'assurer l'exactitude des informations et l'égalité 
organisations politiques et sociales devant le micro. 
Libertés syndicales ; 

Application et respect du droit syndical pour tous. 
) Respect du droit des femmes au travail. 

> L'école et la liberté de conscience : 

ù Assurer la vie de l’école publique, non seulement 
les crédits nécessaires, mais par des réformes telles 
“la prolongation de la scolarité obligatoire jusqu’à 
ans et la mise en pratique, dans l'enseignement du 
nd degré, d'une sélection indispensable comme com- 
nent de la gratuité, 

) Garantir à tous, élèves et maîtres, la pleine liberté 
conscience, notamment par le respect de la neutralité 
aire, de la laïcité et dés droits civiques du corps 
ignant. 

Les territoires coloniaux : 


onstitution d'une Commission d'enquête parlementaire 


“a situation politique, économique et morale dans les 
ires français d'outre-mer, notamment dans l'Afrique 
içaise du Nord et l'Indochine. 


TT. — Défense de la paix. 


» Appel à. la collaboration du veuple et notamment des 
ses Jaborieuses pour le maintien et l’organisation de 
aix. | 3 

_ Gollaboration internationale, dans le cadre de la 
été des Nations, pour la sécurité collective, par la 
nition de l'agresseur et l'application automatique et 
daire des sanctions en cas d'agression. 

M Effort incessant pour passer de la paix armée à la 
mdésarmée, d’abord par une convention de limitation, 
par la réduction générale, simultanée et contrôlée 
armements. - 

> Nationalisation des industries de guerre et suppression 
commerce privé des armes. 

"_Hépudiation de la diplomatie secrète, action interna- 
le et négociations publiques pour ramener à Genève 
Etats qui s'en sont écartés, sans porter atteinte aux 
Sipes constitutifs de Ja Société des Nations : sécurité 
éetive et paix indivisible ; 

| Assouplissement de la procédure prévue par le pacte 
là Société des Nations pour l'ajustement nacifique des 
tés dangereux pour la paix du monde ; 

. Extension, notamment à l’Europe orientale et cen- 
“du système des pactes cuverts à tous, suivant les 
cipes du pacte franco-soviétique. 


: 


Revendications économiques. 


— Restauralion de la capacité d'achat supprimée 


# ou réduite par la crise. 


ontre le chômage et la crise industrielle : 

istitution d’un fonds national de chômage. 

éduction de la semaine de travail sans réduction du 
re hebdomadaire. 

ppel des jeunes au travail par l'établissement d’un 
me de retraites suffisantes pour les vieux travailleurs. 
écution rapide d’un plan de grands travaux d'utilité 
que, citadine et rurale, en associant à l'effort de 
t et des collectivités l'effort de l'épargne locale. 

re la crise agricole el commerciale : 

lorisation des produits de la terre, combinée avec 
lutte contre la spéculation et la vie chère, de manière 
‘duire l'écart entre les prix de gros et les prix de 


supprimer la dîme prélevée par la spéculation sur 
oducteurs et les consommateurs création d’un 
lätional interprofessionnel des céréales. 


j 
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Soutien aux coopératives agricoles, livraison des engrais 
au prix de revient par les offices nationaux de l'azote 
et des potasses, contrôle et tarification de la vente des 
superphosphates et autres engrais, développement du cré- 
dit agricole, réduction des baux à ferme. 

Suspension des saisies et aménagement des dettes. 

Mise au point de la revision des- billets de fonds de com- 
merce. 

En attendant l'abolition complète et aussi rapide que 
possible de toutes les injustices que les décrets-lois com- 
portent, suppression immédiate des mesures frappant les 
catégories les plus touchées dans leurs conditions d’exis- 
tence par ces décrets. 


TT. — Contre le pillage de l'épargne. 
Pour une meilleure organisation de’ crédit. 


Réglementation de la profession de banquier. 

Réglementation du bilan des banques et des socittés 
anonymes. 

Réglementation nouvelle des pouvoirs des administrateurs 
des sociétés anonymes. 

Interdiction aux fonctionnaires retraités ou en disponi- 
bilités d’appartenir aux conseils d'administration des sociétts 
anonymes. 


Pour soustraire le crédit et l'épargne à la domination 
pars 


de l’oligarchie économique, faire de la Banque de France, 
aujourd'hui banque privée, la Banque de la France : 
Suppression du Conseil des régents. 
Elargissement des pouvoirs du gouverneur, sous le con- 


trôle permanent d’un Conseil composé de représentants du : 


pouvoir législatif, de représentants du pouvoir exécutif 


et de représentants des grandes forces organisées du tra- 
‘l° vail et de l’activité industrielle, commerciale et agricole. 


Transformation du capital en obligations, des mesures 
étant prises pour garantir les intérêts des petits porteurs. 


TIT. — Assainissement financier. 


Revision des marchés de guerre en liaison avec la 
nationalisation des industries de guerre. 

Répression du gaspillage dans les administrations civiles 
et militaires. 

Institution de la caisse des pensions de guerre. 

Réforme démocratique du système des impôts compor- 
tant une détente fiscale en vue de la reprise économique, 
et création de ressources par des mesures atteignant les 
grosses fortunes (progression rapide de la majoration du 
taux de l'impôt général sur les revenus supérieurs à 
75 000 francs — réorganisation de l'impôt successoral — 
taxation des profits des monopoles de fait, en évitant 
toute répercussion sur les prix de consommation). 

Suppression de la fraude sur les valeurs mobilières, par 
la mise en vigueur de la carte d'identité fiscale votée par 
les Chambres, en l’accompagnant d’une amnistie fiscale. 

Contrôle des sorties de éapitaux et répression de leur 
évasion par les mesures les plus sévères, allant jusqu'à 
la confiscation des biens dissimulés à l'étranger ou de 
leur contre-valeur en France. 


Quel usage a-t-il été fait de ce programme aux 
dernières élections législatives P 

Les partis politiques, membres du Front popu- 
laire, qui signèrent ce programme commun — le 
Farti socialiste, le Parti radical-socialiste, le Parti 
communiste, le Parti Camille-Pelletan, l’Union socia- 
liste et républicaine, le Parti d'unité prolétarienne, 
la Jeune-République (1), — ne renoncèrent pas au 


(x) L'Humanité du 6 mai 1936 publiait la « mise àu 
point » suivante : , 
« On nous prie de signaler que les élus dont les noms 
suivent, affiliés à la « Jeune-République », doivent être 
comptés parmi les députés de Front populaire : MM. Boulet 
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leur pour cela. Les candidats de gauche se présen- 
ièrent devant les électeurs avec le propre programme 
électoral de leurs partis, C’est sur ce programme élec- 
doral qu'ils menèrent la campagne et invitèrent 
les électeurs à se prononcer au premier tour. FE 

Le programme .du Front populaire ne fut exploité 
qu'au second tour, où il servit de règle pour les 
désistements. En effet, la concentration des VOIX 
s’opéra sur le nom du candidat, arrivé en tête au 
premier tour, qui avait formellement souscrit aux 
mesures et aux revendications contenues dans Je pro- 
gramme. Le og avril, le Parti radical-socialiste, le 
Parti socialiste et le Parti communiste avaient donné 
les mêmes consignes : « Partout où les suffrages des 
électeurs de gauche se sont divisés sur les noms de 
plusieurs candidats se réclamant du Rassemblement 
populaire, ils devront, au second tour, faire bloc 
sur celui de ces candidats que le suffrage universel 
a imis.en tête am premier tour. » Déjà le 27 avril, le 
Bureau exécutif de l'Union socialiste et républicaine 
avait pris une décision semblable. 

Après la victoire des gauches, le programme du 
Front populaire est devenu le programme du gou- 
vernement. En effet, le 5 juin, dans son discours 
radiodiffusé, le nouveau président du Conseil, 
M. Léon Blum, a déclaré : « Le gouvernement de 
Front populaire est constitué. Son programme est le 
programme du Front populaire, » Et dans sa décla- 
ration ministérielle, il répétera : « Le programme 
-du gouvernement est le programme commun souscrit 
par tous les partis qui composent la majorité, et 
l'unique problème qui se pose pour lui sera de de 
résoudre en actes. » 
- T. FenLé. 


Bibliographie. 


Sur le Front populaire en France, consulter spé- 

 “cialement : 

Pour lulter contre le Front populaire, par Jean 
Lecenpre (Centre de propagande des républicains 
nationaur). A 

Front populaire, par Pauz Lomsarp (les Editions de 
France). 


(Montpellier), Leroy (Mirecourt), Ph. Serre (Briey), Blan- 
.choin (Segré). » 

Dans ‘un article paru dans la Jeune-République (17. 5. 
36), le DT Paul Boulet, maire de Montpellier, et élu dans 
la première circonscription de Montpellier au deuxième 
tour de scrutin, écrit : « Pratiquement, l'union des 
gauches se réalisait, pour les élections municipales de 
1935, par la jonction des radicaux et des socialistes unifiés 
aux deux aïles de notre Rassemblement. Dès ce 14 juillet 
1935, on pouvait lire, sous une signature jeune-mépubli- 
caine : « Le 14 juillet 1935 sera le 14 juillet du Rassem- 
blement populaire »… : 

» Loyalement, nous avons échangé, depuis deux ans, 
des vues avec divers partis pour la mise au point d'un 
programme, Dès que le programme de revendication du 
Rassemblement populaire a été projeté, nous avons- colla- 
boré à son élaboration et nous avons, dans un mouve- 
-ment d'enthousiasme spontané, adhéré à ce programme, 
dès l'instant que, non moins loyalement, l'assurance nous 
-a été donnée que Ja liberté de la conscience (le texte du 
programme en témoigne) serait un des articles de. ce 
programme... 

» La Jeune-République n'a pas la prétention de s’attri- 
buer des mérites qu'elle n'aurait pas, Elle est heureuse 
de constater que ses idées s'insèrent parfaitement dans 
celles de tous les militants qui ont réalisé le Rassemble- 
ment populaire. Nous avons été de ceux qui ont voulu 
ce rassemblement ; nous ne revendiquons aucune priorité, 
nous constatons simplement que nous avons fait partie de 
l'équipe d'avant-garde dont l’idée aujourd’hui triomphe 
nous veillerons à ce que la flamme reste toujours aussi 
drdente, » 
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Catholique » a, 


| Le programme du Front populaire, par 
. cote (Fédération nationale catholique). 
Le programme du Front populaire, Comment il a 
conçu, par Emize Kaux (numéro spécial des Cal 
des droits de l’homme, 20 avril 1936). | 
Que veut. Que peut... le front commun 
GeorGes SuAREzZ (numéro spécial du Doc 
juillet 1935). 
Le Front populaire (Office central de propaga 
populaire). + 
14 juillet 4935 (brochure éditée par le Comité 2 
nal du Rassemblement populaire). À 
Les étapes du Front populaire (numéro spéci 
Cahiers du bolchevisme, x% juillet 1935). 
De l'unité d'action à l'unité organique, par J.-B: 
verac (Nouveau Prométhée). 1 
Du Front unique au Front populaire, par 
Cacmx et Maurice Tuorez (Bureau d'’éditior 
Les communistes et le Front populaire, par M: 
Tuorez (Bureau d'éditions). ‘ 
Le Front populaire en marche, par Maurice T 
(Bureau d'éditions). $ 
L'Union de la nation française, par Maurice TK 
(Bureau d'éditions). : 
Le triomphe du Front populaire. Introduction 
Jacques Ducros (Bureau d'éditions). = 
Vainqueur, que va faire le Front populaire ? (nw 
spécial de Vu, 16 mai 1936). 


L — Institution du congé annuel : 


LOI DU 20 JUIN 1936 (1) 
ART. 1%. — Sont codifiées dans la forme ci-ap 
formeront les articles 54 f à 54 j du livre II du. 
du travail, les dispositions suivantes : 3 


Cnapirre IV ter. — Congés annuels. 


Art. 54 f. —- Tout ouyrier, employé ou apprenti 

dans une profession industrielle, commerciale ou hi 
ou dans une société coopérative, ainsi que tout € 
gnon ou apprenti appartenant à un atelier artis: 
droit, après un an de services continus dans l'éta 
ment, à un congé annuel continu payé d'une. | 
minimum .de quinze jours comportant au moins 


jours ouvrables. Ÿ 
Si la période ordinaire des vacances dans l'é 
vrier, employé, compagnon ou apprenti aura droi i 
congé continu payé d’une semaine, ll 
aux usages ou aux dispositions des conventions colle 
de travail qui assureraient des congés payés 
Re 4 
AT ROUES GE L'ouvrier, employé, compare 
apprenti reçoit, pour son congé, une indemnité jd 
1° S'il est payé au temps, au salaire qu'il aurait: 
pendant la période de congé ; 
ration moyenne qu'il a reçue pour une période équi 
dans l’année qui a précédé son congé. LI 
des allocations familiales et des avantages accessoi}} 
en nature dont il ne continuerait pas à jouir pol 
6 $ 
Art. 54 h. 0 
par l'ouvrier, l'employé, le compagnon ou l'appret 


ment survient après six mois de services continus, , 
Les dispositions qui précèdent ne portent pas äli 
longue durée. 
lière équivalant : ? 
2° S'il est payé suivant un autre mode, à la “d 
Dans la fixation de l'indemnité, il doit être tenu à 
la durée de son congé. 
— Tout accord comportant :la renom 
congé prévu par les dispositions qui précèdent, | 


(G)°« Loi instituant un congé annuel payé dan! 
dustrie, le commerce, les professions libérales, les « 
domestiques et l'agriculture. » $ 


Ï 


LE © 


RL 
. )i d'une indemnité compensatrice, est mul. 
— — Dans les professions, industries et com- 
SE lesquels les ouvriers, employés, compagnons 
nus ne Sont pas normalement, occupés d’une façon 
e pendant une année dans le même établissement 
ret pris en Conseil des ministres ‘détermine les 
lités suivant Jesquelles pourront être appliquées les 
sitions du présent chapitre, notamment par la consti- 
4 de Caisses de compensation entre les employeurs 
BG — 6 

94 J. — UÜn décret pris en Conseil des mini 
mine les autres modalités d'application Me Dont 
:M présent chapitre ainsi que le contrôle de leur 
T. 2. — Un règlement d'administration i 
_après consultation des Chambre À Pr MA “je 
ats agricoles Mixtes ou ouvriers, déterminera les 
lités d'application des dispositions de l'article précé- 
aux ouvriers et employés des professions agricoles. 
règlement d'administration publique déterminera 
ment les, modalités d'application de l'article 17 au 
nel des services domestiques, 

_ accords pourront permettre des congés fractionnés. 
, infractions aux dispositions des règlements d'admi- 
tion publique sa par le présent article seront 
atées par les officiers de police judiciaire. 

ns — La présente loi est applicable à l'Algérie. 
Éécrets détermineront les conditions de son appfica- 
dans les colonies et pays de protectorat. 
présente loi, délibérée et adoptée par le Sénat et 
1 “Has des députés, sera exécutée comme loi 
à Paris, le 20 juin 1936. 
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LE - ; ALBERT LEBRUN. 
E le président de la République : 


S 


fésident du Conseil, 
Le ministre du Travail, 


Léox BLum. 
p 
6 JEAN LEBas. 


de des Sceaux, ministre de la Justice, 
F Marc Rucarr. 


L Le ministre de l'Economie nationale, 


: CHARLES SPINASSE. 
istre de l'Agriculture, 
EORGES Monxer. 


1. — (Convention collective de travail, 
LOI DU 24 JUIN. 1936 (1) 


. 1%, — Sont codifiées dans la forme ci-après les 

itions suivantes, qui feront l'objet des articles 31 va, 

GS r vC, 31 vd, 31 ve, 31 vf, 31 Vg, et qui constitue- 

a section IV bis du chapitre IV bis du titre II du 

I du Code du travail. 
5 & SECTION. IV bis. 

Tr . . . 

Grganisation professionnelle dès rapports entre em- 
veurs et employés par conventions collectives. 


31 va. — À la demande d’une organisation syn: 
>, patronale ou ouvrière intéressée, le ministre du 
l ou son représentant provoquera la réunion d’une 
n mixte en vue de la conclusion d’une con- 
n collective de travail ayant pour objet de régler 
orts entre employeurs et: employés d'une branche 
aie ou de commerce déterminée pour une région 
née ou pour l’ensemble du territoire. 
mmission mixte est composée des représentants 
anisations syndicales, patronales et ouvrières, les 
présentatives de la branche d'industrie ou de com- 
pour la région considérée ou, dans le cas où il 
» d'une convention nationale, pour l'ensemble du 
4 31 vb. — Si la Commission mixte convoquée en 
1 de l’article précédent n'arrive pas à se mettre d’ac- 


Loi modifiant et complétant le chapitre IV bis 
I du livre IT du Code du travail « De la eon- 
collective de travail. » 


Les Questions Actuelles » 
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cord sur une ou plusieurs des dispositions à introduire dans 
la convention collective, le ministre du Travail doit, à la 
demande de l'une des parties, intervenir pour aider à la 
solution du différend, et après avis de la section ou des 
sections professionnelles ‘intéressées du Conseil national 
économique. 

Art. 31 ve, — La convention collective de travail résul- 
tant de l'accord intervenu dans la commission mixte réunie 
en vertu des articles 31 va et 31 vb doit indiquer si elle 
est conclue pour une durée déterminée ou indéterminée 
et contenir des dispositions concernant notamment : 
| 1° La liberté syndicale et la liberté d'opinion des travail- 
eurs ; 

3% L'institution dans les établissements occupant plus 
de dix personnes, de délégués élus, dans som sein, par 
le personnel, ayant qualité pour présenter à la direction 
les réclamations individuelles qui n'auraient pas été direc- 
tement satisfaites, relatives à l'application des tarifs de 
salaires, du Code du travail et autres lois et règlements 
concérnant la protection ouvrière, l'hygiène et la sécurité ; 
ces délégués élus pourront, à leur demande, se faire 
assister d’un représéntant du syndicat de leur profession ; 

3° Les salaifes minima par catégorie et par région ; 

4° Le délai-congé ; 

5° L'organisation de l'apprentissage ; 

6° La procédure suivant laquelle sont réglés les diffé- 
rends relatifs à son application ; ce 

7° La procédure suivant laquelle elle peut être revisée 
ou modifiée. 

Les conventions collectives ne doivent pas contenir de 
dispositions contraires aux lois et règlements en vigueur, 
mais peuvent stipuler des dispositions plus favorables. 

Art. 3r vd. — Les dispositions de la convention collec: 
tive visée par les articles précédents peuvent, par arrêté 
du ministre du Travail, être rendues obligatoires pour tous | 
les employeurs et employés des professions et régions 
comprises dans le champ d'application de la convention. 
Cette extension des effets et des sanctions de la convention 
collective se féra pour la durée et aux conditions prévues 
par ladite convention. 

Art. 84 ve, = Avant de prendre l'arrêté prévu à l’article 
précédent, le ministre du Travail devra publier au Journal 
Officiel un avis relatif à l'extension envisagée, indiquant 
notamment le lieu où la convention à été déposée en appli- 
cation de l'article 31 « précédent et invitant les organi- 
sations professionnelles et toutes personnes intéressées à 
lui faire connaître, dans un délai qu'il fixera et qui ne 
sera pas inférieur à quinze jours, leurs observations et avis. 

Le ministre devra prendre, en outre, l'avis de la section 
ou des sections professionnelles compétentes du Conseil 
national économique. 

Art. 31 vf, — L'arrêté prévu par les articlés précédents 
cessera d'avoir effet lorsque les parties contractantes exis- 
tantes se seront mises d'accord pour le dénoncer, le reviser 
ou: le modifier. 

Le ministre du ‘Travail pourra égalèment rapporter 
l'arrêté par uni arrêté pris dans les formes prévues aux 
articles 3r vd et 31 ve, lorsqu'il apparaîtra que là con: 
vention collective ne répond plus à la situation écono- 
mique de la branche d'industrie ou de commerce intéressée 
dans la région considérée. ù 

Art. 31 vg. — Un décret rendu en Conseil! des ministres 
détermine les autres modalités d'application de la pré- 
sente section. 

AnT. 2 — L'article 3r e du livre I du Code du travail 
est ainsi complété : : ee: 

« Un exemplaire du texte de la convention collective signé 
par les parties est également adressé, aux soins de la 
partie la plus diligente, au ministre du Travail. » ë 

Arr, 3. — L'article 31 j du livre Er (titre Il, chap: IV bis) 
du Code du travail est modifié comme suit 

Art. 84 j. — Tout syndicat professionnel qui n'est pas 
partie à la convention collective de travail peut y adhérer 
ultérieurement. 

Cette adhésion n'est valable qu'à partir du jour qui 
suit celui de sa notification au sécrétariat ou greffe où 
le dépôt de la convention à été effectué en vertu du 
paragraphe 2 de l'article 8x c. PR 

Ant. 4. — La présente loi est applicable à l'Algérie 
dans les conditions qui seront fixées par décrets. 

Des décrets fixeront également les conditions d'applica- 
tion. de la présente loi dans les colonies et dans les pays 
de protectorat. A 

La présente loi, délibérée et adoptée par le Sénat et 
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par la Chambre des députés, sera exécutée comme loi 
de l'Etat. : 
Fait à Paris, le 24 juin 1936. 
ALBERT LEBRUN. 
Par le président de la République : 
Le président du Conseil, 
: Léon BLum. 
Le garde des Sceaux, ministre de la Justice, 
Ê x Marc RucarT. 
Le ministre du Travail, 
JEAN Lepas, 
Le. ministre de l'Economie nationale, 
CHARLES SPINASSE. 


III, — Institution de la semaine de 40 heures. 
LOI DU 21 JUIN 1936 (f) 


ART. 1%. — Le chapitre II (Durée du travail) du titre Ie 
du Livre II du Code du travail est modifié comme suit : 
Art. 6. — Dans les établissements industriels, commer- 


ciaux, artisanaux et coopératifs ou dans leurs dépendances, 
de quelque nature qu'ils soient, publics ou privés, laïques 
ou religieux, même s'ils ont un caractère d'enseignement 
professionnel ou de bienfaisance, y compris les établisse- 
ments publics hospitaliers et les asilés d’aliénés, la durée 
du travail effectif des ouvriers et employés de l’un ou 

de l’autre sexe et de tout âge ne peut excéder quarante 
heures par semaine. 

Art, 7. — Des décrets rendus en Conseil des ministres, 
après avis de la section professionnelle ou des sections 
professionnelles compétentes du Conseil national écono- 
mique, déterminent par profession, par industrie ou par 
catégorie professionnelle, pour l’ensemble du territoire ou 
- pour une région, les modalités d’application de l’article 
précédent. 

Ces décrets sont pris, soit d'office, soit à la demande 
d’une ou plusieurs organisations patronales ou ouvrières 
intéressées. Dans l’un et l'autre cas, les organisations 
patronales et ouvrières intéressées doivent être consultées :; 
elles doivent donner leur avis dans le délai d’un mois. 
Ces décrets sont revisés dans les mêmes formes. 


Ils devront se référer, dans le cas où il en existe, aux 


accords intervenus entre les organisations patronales et 
‘ouvrières intéressées. 

* Art. 8. — Dans les mines souterraines, la durée de 
présence de chaque ouvrier dans la mine ne pourra excé- 
der trente-huit heures quarante minutes par semaine. 

Art. 9. — Un décret rendu en Conseil des ministres 
dans les mêmes conditions que celles prévues à l’article à 
détermine les modalités d'application de l'article précé- 
dent, notamment le mode de calcul de la durée de pré- 
sence. 

Art. 10. — L'application des dispositions des articles 6 
à 9 ne porte aucune atteinte aux usages ou aux conven- 
tions collectives de travail qui fixeraient des limites infé- 
rieures. 

ART. 2. — Aucune diminution dans le niveau de vie des 
‘travailleurs ne peut résulter de l'application de la pré- 
sente loi, qui ne peut être une cause déterminante de la 
réduction de la rémunération ouvrière (salaires et avantages 
accessoires). 

ART. 3. — Les articles 6 à 13 qui forment actuellement 
le chapitre II (Durée du travail) du titre IT du livre II 
du Code du travail sont abrogés. 

Toutefois, les règlements d'administration publique pris 
en vertu des articles 7 et 8 demeurent applicables jusqu’à 
l'entrée en vigueur des décrets pris en vertu des articles 7 
et 8 tels qu'ils sont modifiés par l’article 17 de la pré- 
sente loi. 

De même, les articles 9 à 13 demeurent applicables jus- 
qu'à l’entrée en vigueur du décret pris en vertu de l'ar- 
ticle 9 tel qu'il est modifié par l’article 1° de la présente 
loi. 

ART. 4. — La présente loi est applicable à l'Algérie. 
Des décrets détermineront les conditions de son application 
dans les colonies et pays de protectorat. 

La présente loi, délibérée et adoptée par le Sénat et mar 


(1) « Loi instituant la semaine de quarante heures dans 
les établissements industriels et commerciaux et fixant la 
durée du travail dans les mines souterraines, » 


6 À ste A C A : e >: : ax 5 « = tes 
« Documentation Catholique » —— 


la Chambre des députés, sera exécutée comme loi € 
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Fait à Paris, le 21 juin 1936. + 

$ ALBERT LEBRU) 
Par le président de la République : L 
Le président du Conseil,, 


Léon BLum. Le ministre du 


3 JEAN LEBA 

Le ministre de l'Economie nationale, | 

CHARLES SPINASSE. 

Le ministre des Travaux 

ALBERT BEDOUCE: 

Le garde des Sceaux, ministre de la Justice, 
; Marc RUCART. 


DÉCRET DU 25 JUIN 1936 (1) 


LE PRÉSIDENT DE LA RÉPUBLIQUE FRANÇAISE, 


Sur le rapport du président du Conseil, des 4 
d'Etat, du ministre des Finances, du ministre de la” 


nationale et de la Guerre, vice-président du Con: 
garde des Sceaux, ministre de la Justice, du minist 
Affaires étrangères, du ministre de l'Intérieur, du mi 
de la Marine, du ministre de l'Air, du ministre 
Colonies, du ministre de l'Education nationale, du m 
de l'Economie nationale, du ministre des Travate 
du ministre du Commerce, du ministre de l'Agriet 
du ministre des Postes, Télégraphes et Télépho 
ministre des Pensions, du ministre du Travail et 
nistre de la Santé publique, 
Vu la loi du 20 juin 1936 (2) : . : 
1° Apportant des aménagements aux Soin 210308 
vertu des lois des 28 février 1934 (3) et 8 juin 1935: (4 
instituent un prélèvement sur les traitements, 
indemnités et retraites des fonctionnaires de l'Eta 
départements et des communes et des agents des se 
publics concédés ; : 3 
2° Supprimant les cumuls de rémunération, de re 
ou de fonctions contraires à la bonne gestion ad ni 
tive et financière du pays; . . 
Vu le décret du 4 avril 1934 portant augmenta 
prélèvement sur les traitements, soldes et émolr 
des agents de l'Etat (5) ; LP v 
Vu le décret du 16 juillet 1935 instituant un RP] 
ment général sur les dépenses publiques (6) ; #. 
Vu le décret du 16 juillet 1935 augmentant les : 
d'avancement (7) ; à | 
Vu le décret du 16 juillet 1935 supprimant la der 
indemnité de résidence ou la deuxième indemnité ? 
sentative de logement dans les méhages de fox 
naires (8) ; J ; 
Le Conseil des ministres entendu, 2: 
DÉCcRÈTE : | 14 
ArT. 1. — Les dispositions du décret du 16 | 
1935, supprimant la deuxième indemnité de ‘résider 


‘Ja deuxième indemnité représentative de logemenf 


les ménages de fonctionnaires, ainsi que les dispo) 
du décret du 16 juillet 1935 augmentant les délais | 
cement, sont abrogées à compter du 20 juin 1936, 

Toutefois, les promotions qui auraient été retard 
application du décret augmentant les délais d'avan 
et des décrets subséquents pourront être accordées, 1 
tivement. Ces promotions n'entraîneront d'effet pécl 
qu'à compter du 20 juin 1936. Le traitement ré£ 
taire afférent aux grades et classes ainsi obtenus s&l 
en compte pour la liquidation de la pension. 


(x) « Décret relatif à l'application de la loi du || 
1936 apportant des aménagements aux décrets-lois | 
vertu des lois des 28 février 1934 et 8 juin 10 
instituent un prélèvement sur les traitements, | 
indemnités et retraites des fonctionnaires de VEË) 
départements et des communes et des agents des 
publics concédés. » | 
(2) Publiée dans D. C., t. 35, col. r657. | 
(3) #Ibid.; 11: 87, col:M827. | 
(4) Ibid., t. 83, col. 1591-1592. | 
(5) Ibid., t. 81, col. 1046-1049. 
(6) Ibid., t. 34, col. 183-187. 1 
(7) Ibid., t. 34, col: 176-177: A 1 
(8) Ibid., t. 34, col. 171-172. ne | 


x 
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tr. 2. — Sont abrogées, à compter du 20 juin 1936 : 
® Les dispositions de l’article 17 du décret du 4 avril 
4 portant augmentation du prélèvement sur les traite- 
ns, soldes et émolument des agents de l'Etat”; 

» En tant'qu'elles s'appliquent aux rémunérations des 
sonnels en activité, les dispositions du décret du 
juillet 1935 instituant un prélèvement général de 
% sur les dépenses publiques, modifié par l'article 54 
la loi de finances du 31 décembre 1935. : 
compter du 20 juin 1936, les traitements, soldes, 
üres et rémunérations, à l'exclusion de tous supplé- 
nts ou indemnités accessoires, y compris ceux soumis 
etenues pour pensions, des personnels civils et mili- 
es de l'Etat, des départements, communes, établisse- 
nts publics, de l'Algérie, des entreprises concession- 
res ou subventionnées assurant un service public, sup- 
tent un prélèvement dont Iles taux sont fixés ainsi 
il suit : < 

‘ucun prélèvement n'est exercé lorsque les traitements, 
les, salaires ou rémunérations nets sont inférieurs à 
oo francs. Lorsque les traitements sont supérieurs à 
chiffre, le prélèvement est fixé ainsi qu'il suit : 

“% pour les fonctionnaires et agents dont les traite- 
nts ou émoluments nets varient de 12007 francs à 
D00 francs ; | 
“.% pour les fonctionnaires et agents dont les traite- 


nts ou émoluments nets varient de 15 oo1 francs à 


00 francs ; 

…X pour les fonctionnaires et agents dont les traite- 
ts ou émoluments nets varient de 20001 francs à 
oo francs ; « 

“%, pour les fonctionnaires et agents dont les traite- 
nts ou émoluments nets varient de 3ooo1 francs à 
Doo francs ; s « 

© % pour les fonctionnaires et agents dont les traite- 
its ou émoluments nets varient de 4ooor francs à 
oo francs ; \ - 
-% pour les fonctionnaires et agents dont les traite- 
ou émoluments nets varient de 50001 francs à 
oo francs ; . 

49 pour les fonctionnaires et agents dont les traite- 
nis ou émoluments nets varient de 60oo1 francs à 
00 francs ; | 

6 % pour les fonctionnaires et agents dont les traite- 
nts ou émoluments nets varient de 7ooot francs à 
00 francs ; 

8 %. pour les fonctionnaires et agents dont les traite- 
nts ou émoluments nets sont supérieurs à 80 000 francs. 
ans chaque tranche, les traitements nets, après prélè- 
nents, seront toujours au moins égaux aux traitements 
s maxima de la tranche immédiatement inférieure, 
ERT. 3. — Pour les collectivités dont les personnels 
nt été assujettis qu’au seul prélèvement résultant du 
ret du 16 juillet 1935, le montant du prélèvement 


vu au présent décret ne pourra excéder 10 %. 
m outre, lorsque la rémunération des personnels dont 
s'agit ne comporte pas d’indemnité de résidence, le 
lèvement n’est appliqué qu’au traitement ou salaire net 
énu après déduction d’une somme égale au montant 
“l'indemnité de résidence attribuée aux agents de 
lat en service dans la même localité. 
Rr. 4. — Le décret du 16 juillet 1935 portant réduc- 
lides taux de l'indemnité compensatrice des diffi- 
tés inhérentes à la qualité des langues et au régime 
cial des départements du Haut-Rhin, du Bas-Rhin et de 
Moselle ainsi que l'indemnité spéciale de fonctions 
lituée par l’article 28 de la loi du 3r mars 1926, au 
fit du personnel enseignant et scientifique de J'Uni- 
sité de Strasbourg, n'est pas applicable aux agents dont 
“traitements nets sont inférieurs à 12000 francs. En 
fe, les indemnités dont il s’agit sont fixées ainsi qu'il 
: pour les fonctionnaires et agents dont les traitements 
Supérieurs à ce chiffre : 

9 pour l'indemnité spéciale instituée par l'article 28 
loi du 31 mars 1926 ; À 
% pour l'indemnité instituée par l’article 5 de la 
lu 22 juillet 1923 ; 
“ pour l'indemnité prévue par l'article 1 de Ja 
du 3 août 1927 et par l’article 47 de la loi du 19 mars 


4 


5. — Il n’est rien modifié au prélèvement appliqué 
itements des ministres et à la dotation du président 
épublique, en exécution des décrets en vigueur. 
. — Le président du Conseil, le ministre des 


« Les Questions Actuelles » 
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Finances et tous les ministres sont chargés, chacun en 
ce qui le concerne, de l'exécution du présent décret, qui 
sera publié au Journal Officiel de la République française. 
Fait à Paris, le 25 juin 1936. 
ALBERT LEBRUN. 
Par le président de la République : 

Le président du Conseil, 
Léon BLUuM. Les ministres d'Etat, 
Care CHAUTEMPS, PAUL FAURE, 
MAURICE VIOLLETTE, 


Le ministre de la Défense nationale et de la Guerre, 
vice-président du Conseil. . 
Enduarp DALADIER. ve 
Le ministre des Finances, 
VINCENT AURIOL, 
Le garde des Sceaux, ministre de la Just'ce, 
Marc Rucarr. 
Le-ministre des Affaires étrangères, 
Yvon Dezsos. 
Le ministre de l'Intérieur, ee 
ROGER SALENGRO. Le ministre de la Marine, . 
‘ GAsMER-DuPparc. 
Le minisire de l'Air, 
PIERRE Cor. Le' ministre des Colonies, : 
Marius Mourer. 
Le ministre de l'Education nationale, 
JEAN Zay. L 
Le ministre de l'Economie nationale, 
CHARLES SPINASSE, É 
Le ministre des Travaux publics, 
ALBERT BEDOUCE. É 
Le ministre du Commerce, 
Pauz Basin. 
Le ministre de l'Agriculture, 
GEorces Monner. nr 
Le ministre des Postes, 
Té'égraphes et Téléphones, 
ROBERT JARDILLIER. 
Le ministre des Pensions, 
ALBERT RIVIÈRE. i 
Le ministre du Travail, 
6 JEAN LEBAs. 
Le ministre de la Santé publique, 
HENRI SELLIER. 


LOYERS 


Locaux d'habitation. 
Rapports des bailleurs et des locataires. 
LOI DU 30 JUIN 1936 (1) 


ART. 1®*. — A titre exceptionnel et par dérogation aux 
dispositions de l’article 11, alinéa 1, de la loi du 1°? avril 
1926 (2), modifiée par la loi du 29 juin 1929 (3), la majo- 
ration de 15 % prévue à partir du 1° juillet 1936 est 
supprimée jusqu'au 1°" juillet 1937. 

ART, 2. — La présente loi est applicable aux départe- 
ments du.Bas-Rhin, du Haut-Rhin et de la Moselle dans 
les conditions du décret du 2 septembre 1922, et à l’Algérie. 

La présente loi, délibérée et adoptée par le Sénat et par 
Ja Chambre des députés, sera exécutée comme loi de l'Etat. 

Fait à Paris, le 30 juin 1936. 

ALBERT LEBRUN. 

Par le président de la République : 

Le président du Conseil, 
Léon BLuM. ; ! 
Le garde des Sceaux, ministre de la Justice, 
Marc Rucart. 


(x) « Loi tendant à la modification de la loi du me avril 
1926, modifiée par les lois des 29 juin 1929, 50 Juim 
1933, 25 juin 1934, 4 avril 1935, 30, juin 1935, réglant 
les rapports des bailleurs et des locataires de locaux 
d'habitation. » ; 

(2) Cf. D. C., t. 15, col. 1055-1064. ; 

Bb M22, cos Sr-88 cf. également loi du 
30: 6. 33 (D. C., t. 30, col. 282) ; loi 80. 6. 55 Gbid., 
t 03/5 col. 937) 


ÉPHÉMÉRIDES 


Samedi 30 mai 1936, 


France. — Brest : Le président À. Lebrun inaugure 
la nouvelle Ecole navale. SX 

— Paris : Congrès du cinquantenaire de J'Association 
catholique de la Jeunesse française (30 mai-1°* juin) auquel 
assistent neuf cardinaux, de nombreux évêques et des 
délégations étrangères ; le 30 mai, rapports sur l'A. C. J. F. 
au service de la cité : l'A. G. J. F. et la vie spirituelle, 
VA. C. J. F. et la vie sociale, l'A: OC. J. F."et la vie 
politique ; réception des délégations étrangères et des 
dirigeants de l'A. CG. J. F. à l'Hôtel de Ville et veillée 
solennelle à Notre-Dame dirigée par Mgr Bruno de Solages ; 
le 81 mai, au Parc des Princes, réception des délégations 
étrangères par le Comité général de l'A. C. J. F. ; le soir, 
grands meetings ; Te Deum à Notre-Dame, sous la prési- 
dence de S. Em. le card. L. Maglione ; le 3r mai, au 
Parc des Princes, messe pontificale célébrée par le card. 
Dougherty et, le soir, assemblée jubilaire, — 33° Congrès 
national du parti socialiste S. F. I. O. (30 mai-1®% juin) ; 
le secrétariat du parti communiste adresse au Congrès 
socialiste une lettre qui précise comment fonctionnera le 
« soutien sans éclipse » ; vote unanime de confiance à 
M. L. Blum pour appliquer le programme du Front popu- 
laire ; la motion fait appel à tous les hommes voulant 
défendre la paix et la République et préconise l'unité 
d'organisation ; le Congrès adopte une adresse de solida- 
rité avec les travailleurs en grève. — UÜn accord est 
intervenu dans les’ usines Citroën, Rosengart, Fanhard et 
Levassor, Farman, etc. 

— Vichy : 18° Congrès national de l’Assoc, républi- 
caine des anc. combattants (A. R. A. C.) (30-31 mai) ; 
affirme sa volonté de poursuivre inlassablement la réali- 
sation de l'union de la génération du feu, indispensable 
pour le rétablissement des droits des anc. combattants, 
pour le maintien de la paix et de la liberté du peuple 
français. 

AUTRICHE, — Vienne : Congrès missionnaire (30 mai- 
17 juin) ; rapports sur les Missions et la paix mondiale : 
l'Eglise protectrice des nationalités dans l’histoire des mis- 
sions ; les Missions parmi les primitifs et leur position 
en face du problème des nationalités et des races; l’Extrême- 
Orient, son unité et ses contrastes ; la mission pacificatrice 

du Christ parmi les peuples. ; 

ÉsPacne, — Madrid : Les Cortès approuvent une loi auto- 
risant le min. des Finances à établir provisoirement une 
surtaxe douanière de 20 % au maximum sur les articles 
de la nomenclature espagnole des douanes, sauf sur ceux 
dont le tarif est fixé par un traité de commerce avec 
un pays étranger. 

IraxsE. — Rome : Le Conseil des ministres adopte un 
décret sur la réorganisation des cadres de l’administration 
coloniale et un décret accordant un crédit de 100 millions 
pour les travaux publics et de 5o millions pour les habi- 
tations en Ethiopie. — Première manifestation nationale 
des organisations prémilitaires, sous la présidence de 
M. B. Mussolini. 


__  VexguErA. — Caracas : Signature d'un accord <ommer- 
cial franco-vénézuélien. 
YoucosLaviEe. — Belgrade : M. Nicolas Titulesco, min. 


des Aff, étr. de Roumanie, confère avec le prince régent 
Paul et M. Milan Stoyadinovitch. 


Dimanche 31 mai, 


SAINT-SIÈGE, -— À Saint-Pierre, chapelle papale solennelle 
pour le 80° anniversaire de S. S. Pie XL — Audience 
des représentants de l'Action catholique de 25 nations : 
S. S. Pie XI les exhorte à la discipline et à l’union sous 
l'égide des évêques, et en particulier à se garder des 
dangers et des embüches du communisme, de ceux qui 
sont de faux prophètes et qui sèment lerreur en révant 
d’une union impossible : l'union de la vérité et de l'erreur. 

France. — Paris : 17° Congrès national de la Confédé- 
ration française des travailleurs chrétiens (37 mai-xer juin), 
réunissant plus de 400 délégués représentant près de 00 syn- 
dicats ; estime qu'on ne saurait poursuivre la reconstruc- 
tion économique et sociale sans un effort mutuel de col- 
laboration, dans un esprit de justice «et de charité, et 
seulement par étapes successives : garantir aux travail- 
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leurs et à leur famille des conditions de travail qt 
permettent de vivre comme des êtres humains ; 
à tous les travailleurs tous les moyens de défendre 
quement leurs. droits grâce à un statut syndical co 
à l'obligation légale des conventions collectives, à 
juridiction professionnelle à tous les degrés, basée si 
conciliation et l'arbitrage obligatoires ; préparer Îles 
vailleurs à participer aux charges et aux responsal 
de la gestion ; instituer des organismes de droit 
dans l’ordre professionnel comme dans l’ordre économi 
procéder à une réorganisation complète des services. 
térèt public et notamment du crédit et des transp 
la C. F. T. C. affirme son droit à représenter éfi c 
ment les intérêts du travail, tant auprès des pot 
lics que du patronat. 
rene a Berlin Mandement radiodiffu 
l'Eglise confessionnelle évangélique protestant cor 
politique religieuse et la doctrine du nationalsocialism 
La secte des Adventistes des sept jours est interdi 
ses biens confisqués. s 
Bozrvig. — Elections générales. 
Crine. — Taï-Yuan-Fou : Le général Li-Scheng-: 
de 46 ans, membre du Comité exécutif central du 
vernement, commandant de la 19° armée, est assa 
par un membre de sa garde. 
Conco BELGE. — Kabwe : Consécration épisco 
Mgr Demol, coadjuteur de Mgr De Clercq ; c'est 
mière consécration épiscopale qui se fait dans la 
belge. 
Danemark. — Copenhague : Mort de H. P. Hans 

à Sundevev le 21. 2. 62, études à Askov, Cope 
Leipzig et Berlin, directeur du journal Hejmdal, m 
du (Conseil général d’Aabenraa, 1908-22, membr 
Reichstag, 1906-19, présenta au Reichstag en no 
1918 la revendication des Danois du Slesvig, min 
portefeuille du gouvernement danois, 1924-26, 
du Parlement. : 
Espagne. — Valence : Le gouverneur civil de Ia 
confisque les ateliers et le matériel de la Compagn 
tramways, à la suite de la grève déclarée par le pe 
pour obtenir une augmentation de salaires. 1 
Japon. — Tokio : La loi martiale est partiellemen 
Meme. — Découverte d’un centre important & 
nage dirigé par M. Stoellger, fonctionnaire supér 
la municipalité ; une centaine d'arrestations. 4 
NicaraGua. — Collisions sur divers points du terris 
entre les forces révolutionnaires de l'anc. prés. José 
Moneada et les troupes gouvernementales du pr 
Juan B. Sacasa. 4 
Poor. — En Galicie orientale, les grèves d'ool 
tion s'étendent à de petites industries et à quelques. 
prises d'extraction du pétrole. 14 
Roumanie. — Bucarest : Imposante Poe ( 
nisée par le parti national-paysan pour le maintien. 
politique extérieure traditionnelle du pays. 


Po agi 


Lundi 1* juin, 


France, — Chambre : Ouverture de la 16° législél 
discours du doyen d’âge, M. Antoine Sallès. — La «1 
sur place » reprend dans les usines métallurgiques. 

—  Séverac-le-Château : Mort du Dr Jean-Ax 
Molinié, né à Séverac-le-Château le ro. 6. 68. dû 
en médecine, député de Millau, 16. 11. 19-26. 4. #4 
groupe des indépendants. À 

AUTRIONE. — Vienne : La Wiener Zeitung publi! 
ordonnance gouvernementale fixant le détail de 1l 
cation de la loi sur le service fédéral obligatoire) 
et civil. | 

BeLciQue. — Bruxelles : Congrès extraordinaire du 
ouvrier belge; décide de continuer la collaboratil 
gouvernement à condition que les socialistes aien!ll 
de portefeuilles et que les revendications du parti il} 
mises à exécution. 1 

ESPAGNE. — Madrid : Grève des ouvriers du bâtill 
la grève s'étend les jours suivants aux chemins 
Barcelone et aux ouvriers agricoles. “+ | 

— Oviedo : Le Syndicat minier asturien lance M 
de grève pour le 4 juin. ‘ F dl 

Erats-Unis. — Washington : La Cour suprémil 
5 voix contre 4, invalide la loi de 1933 fixant pour|| 
de New-York les salaires minima pour les femmesi| 
enfants ; cet arrêt affecte des lois similaires votéelh 
16 autres Etats. 

GRANDE-BRETAGNE. = Glasgow : 20 assemblée de 


&r 


vi 
h- 


, 


nat. des associations pour la 8. D. N. (rT-4 juin) ; 
esse un appel à l'opinion publique et aux dirigeants. 
Pays pour qu'ils se prononcent em faveur 
n redressement international sur les bases suivantes :: 
anisat. de la sécurité collective en vue non seulement 
réprimer les agressions mais de les prévenir, adop ion 
mesures aptes à assurer le respect des obligations 
ernat., acceptation de nouveaux accords destinés à 
pter davantage la situation économique aux principes 
solidarité politique devant former la base de la sécurité 
lective ; contrôle internat., limitation et réduction des 
nements, suppression des bénéfices privés dans la 
nufacture des armes et des munitions. 

— Hanley : Dans sa conférence annuelle, la Ligue 
ialiste adopte une résolution demandant à la classe 
rière de s'opposer au programme de réarmement bri- 
tique ainsi qu'aux plans de mobilisation industrielle 
uvernement anglais. 

1. — Rome : Le Conseil des ministres approuve 
rojet de loi sur l'organisat, et l’administrat. de 
frique Orientale italienne, réunissant l'mpire éthiopien, 
Lythrée et la Somalie ; elle comprend cinq gouverna- 
4 (Erythrée, Ahmara, Harrar, Galla et Sidamo, Soma- 


; le gouverneur général vice-roi est assisté de deux 
janes consultatifs : le Conseil de gouvernement, com- 
sé de hauts fonctionnaires, et la Consultà générale 
résentant la population. — Mort du sénateur Roberto 
es-Davanzati, né à Naples, le 23. 2. 8o, collaborat. 
x Propaganda de Naples, 1900-1904, à l'Avanti, au 
rriere della Sera, 1909, cofondateur et codirecteur de 
lea Nazionale, 1910, dont il devient le directeur en 
, cofomdafteur de Association nationale italienne, 
igier d'artillerie pendant la grande guerre, après laquelle 
prend la direction de FIdea nazionale jusqu'à sa fusion 
@ la Tribuna, dont il devint directeur, membre du 
toire national fasciste, 1924-26, membre du Grand 
1 fasciste, 1931-33, sénateur, 24. 2. 34, major d'artil- 
et de complément, 16. 10. 34, anc. prés. de la Société 
auteurs et des éditeurs, membre du Conseil central 
la Dante Alighieri, ete. x 
USSIE. — Moscou : Réorganisat. du système judiciaire 
as le sens d’un respect plus grand des droits de 
ividu. 


Mardi 2 juin. 


ace et nonce apostol, à Buenos-Aires, est nommé nonce 
»stol. à Madrid. 

RANCE. — La grève « sur place » déborde la métal- 
gie et s'étend à d’autres corporations, 

— Paris : Départ de S. Em. le cardinal Luigi Maglione, 
ace apostolique, 

LLEMAGNE. — Cobourg : L'association d'étudiants alle- 
: « Deutsche Landsmannschaft » décide de se 
re. 

— Tallinn : Le D? Friedrich Akel, ambass. 
in. depuis le 6. 2. 34, est nommé min. des Aff. étr., 
mplacement de M. J. Seljamaa, démissionnaire. 
pE-BRETAGNE. — Londres : Le tribunal spécial chargé 
sur les fuites budgétaires déclare que 


GE. — Athènes 
culture, donne sa démission. 
ARacua. — Managua : Le président Juan B. Sacasa 
/ au général Somoza, qui institue un gouvernement 
Houmanre. — Bucarest : M. Kassidolatz, ambass. de 
lavie, remet ses lettres de créance au roi Carol II. 
m. — Genève : M. Ruiz Guinazu, représentant de 
ine, remet au Secrétariat S. D. N. le texte officiel 
à note de son gouvernement réclamant la convocation 
Assemblée S. D. N. pour le 16 juin, en vue d'examiner 
ion créée par les derniers événements d'Ethiopie. 


| Mercredi 3 juin, 

ce. — Arrêté (min. Travail) relatif aux modalités 
at. de l’art. 5 de la loi du ro. 8 82 protégeant 
d'œuvre nationale (J. O., 17. 6. 36). 

EMAGNE. — Dresde Le général Walther Wever, 
de l'état-major de l'Air, se tue dans un accident 
tion (âgé de 49 ans, lieutenant au début de la guerre, 
e à l'état-major général, 1916, entré au min. de 
, 1983; major-général, puis lieutenant-général 


4 
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BELGIQUE, — Anvers * Grève des dockers. 

Cmr. — Santiago : Le min. des Aff. étr. adresse aux 
gouvernements des deux Amériques un mémorandum qui 
définit son attitude à l'égard de la réforme du Covenant 
de la S. D. N. et de la constitution d’une Ligue panaméri- 
caine et réprouve les sanctions vis-à-vis de l'Italie, À 

Erars-Unrs. — Gloucester : Mort d'Abram Piatt Andrew, 
né à La Porte (Indiana) en 1873, études à Harvard, Berlin 
et Paris, économiste et financier, directeur de la Monnaie 
pendant un an, secrétaire adjoint à la Trésorerie, 1910-1°, 
appartenait au parti républicain ; organisa en 1914 un 
corps d'ambulances américaines comprenant 44 unités et 
groupant un personnel de 2 000 volontaires, commandant 
dans le corps expéditionnaire américain, 1917, puis lieu- 
tenant-colonel ; chevalier de la Légion d'honneur, 1917 
et officier en 1927. En 


GRANDE-BRETAGNE, — Londres ; Arrivée du négus Haïlé 
Sélassié. 
HonçriE. — Budapest : M. Nicolas Kozma, min, de 


l'Intérieur, décide de dissoudre le parti ouvrier national- 
socialiste hongrois dit « de la croix à la faux », dont 
les principaux chefs, avaient été arrêtés à la fin du mois 
d'avril. 

IrazxEe. — Rome : Le maréchal Pietro Badoglio, con- 
quérant et vice-roi de l'Ethiopie, reçoit un accueil triom- 
phant à son retour d'Addis-Abeba. 

Pays-Bas, — Amsterdam : La Banque nationale néer- 
landaise porte son taux d’escompte de 3 1/2 à 4 1/2 %. 

PoLoGNE. — Varsovie : 9° Congrès internat. des biblio- 
thécaires et 4° Congrès national des bibliothécaires de 


Pologne. 
Suisse, — Genève : M, Bovo Scoppa, secrétaire de la 
délégation italienne auprès de la S. D. N., informe 


M. H. B. Butler, directeur du B. I. T., que l'Italie ne 
participera pas aux travaux de la Conférence internat. 
du travail. : 


Jeudi 4 juin. 


France. — Démission du Cabinet Albert Sarraut. — 
M. Léon Blum, S. F. L O., constitue un ministère de 
Front populaire. 

— Chambre : M. E. Herriot est élu président par 
877 voix contre 150 à M..Xavier Vallat. 

— Paris : La grève des camionnages des Messageries 
Hachette paralyse la distribution des journaux. 

Ce. — Canton : Le Conseil politique du Sud-Ouest 
lance un manifeste réclamant la guerre immédiate contre. 
le Japon, contre les bandits et contre le maréchal Tchang- 
Kaï-Shek. 

EsPAGNE. — Grève générale dans les mines des Asturies. 

GRANDE-BRETAGNE. — Londres : Le gouvernement informe 
la Turquie qu'il accepte de se rendre le 22 juin à la 
Conférence de Montreux, qui discutera de la revision du 
statut des Dardanelles. 

Pazesmne. — Jérusalem : La loi martiale est proclamée 
dans tout le pays. 

Suisse, — Genève : Ouverture de la 20 session de la 
Conférence internat, du travail, réunissant 153 délégués 
et 236 conseillers techniques de 48 pays (l'Allemagne et 
l'Italie n’ont pas de délégation) ; M. Bramsnaes, directeur 
de la Banque nationale du Danemark, est élu président ; 
à l’ordre du jour, la réglementation de certains systèmes 
particuliers de recrutement des travailleurs, les congés 
payés, la réduction de la durée du travail dans certaines 
industries. É 


Vendredi, 5 juin, 


France, — Chambre : M. Louis Marin dépose des pro- 
positions de loi relatives à la KR. P. (n° 157) ; à l'électorat 
et l'éligibilité des femmes (n° 158); à Fadoption du 
suffrage familial (n° 159) ; au vote obligatoire dans toutes 
les élections (n° 160); à la sincérité des listes et des 
opérations électorales, (n° 7161). 

== Paris : $. Em. le cardinal Verdier adresse un appel 
aux catholiques tous ont le devoir d’aider résolument 
à la solution du problème économique qui nous angoisse 
(ef. D, C., t. 85, col. 1491). — Déclaration radiodiffusée 
de M. Léon Rlum, prés. du Conseil, qui annonce le dépôt 
immédiat des projets suivants : semaine de quarante heures, 
contrats collectifs, congés payés. — Le mouvement gré- 
viste s'étend aux grands magasins de nouveauté el à la 
confection pour hommes. : 

Cnne. — Canton : Le gouvernement ordonner la mobi- 
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lisation dés armées du Kouan- *Lou08 et du Kouang-Si. 
GRANDE-BRETAGNE. — Londres : Sir Samuel Hoare est 
nommé premier Lord de l'Amirauté, en remplacement de 
Lord Monsell, démissionnaire. — M. Anthony Eden, min. 
des Aff. étrangères, rend visite au négus Haïlé Sélassié. 
ITALIE. Rocca delle Caminate : M. Kurt Schuschnigg, 
chancelier d'Autriche, confère avec MM. B. Mussolini et 
Fulvio Suvich. 
TCHÉCOSLOVAQUIE. — Prague * 
vote la prolongation jusqu'au ‘30. 
des pleins pouvoirs qui autorise le 
prendre par voie de décrets diverses mesures 
économique et d'administration policière. 


La Chambre des dépuiés 
6. 37 de la loi dite 
gouvernement à 
d'ordre 


Samedi 6 juin. 


France. — D. (min. Fin.) nommant M. Emile Labeyrie 
gouverneur de la Banque de France en remplacement de 
M. Jean-Samson Tannery, appelé à d’autres fonctions 
CRD," 6:-3 6); 
 — Parlement : Lecture de la déclaration ministérielle. 
— A la Chambre, la confiance au Cabinet Léon Blum 

‘est votée par 384 voix contre 210. — La grève gagne la 
province, 

— Paris : Assemblée générale de la DRAC (6-7 juin) ; 
demande que la Ligue intensifie sa propagande, consolide 
son organisation, fasse connaître, pour la faire triompher, 
la proposition de loi des anc. combattants qui tend à 
rendre leurs droits aux religieux anc. combattants, veille 

.au maintien intégral des dispositions "de la dépêche minis- 
térielle du 2. 8. 14 suspendant l'application des lois de 
1901 et de 1904. 

ROUMANIE. — Bucarest Conférence des chefs d'Etat 
de la Petite Entente : le roi Carol Il, le prince régent 
Paul et M. Edouard Benès (6-8 juin) : s'opposent à une 
restauration des Habsbourg, à l’Anschluss ; répondront par 
des actes à toute tentative de revision du sfalu quo terri- 
‘torial dans le bassin danubien ; régleront leur a'titude 
sur celle de la France et de l'Angleterre au sujet du 
pacte de Locarno-et de la zone rhénane ; exécuteront les 
décisions de la S. D. N. touchant les sanctions contre 
l'Italie ; examinent les questions de la remilitarisation des 
détroits et des relations de la Petite Entente avec 
l'U. R. S. S.; décident, au sujet de la réforme de la 
$S. D. N., de combattre tout projet qui porterait atteinte 
au principe de l'égalité des Etats au sein de l'institution. 

NicarAGUA. — Managua : Le DT Juan B. Sacasa donne sa 
démission de président de la République et s'embarque 
à Corinto pour le Salvador, 


Dimanche 7 juin, 


France. — Lyon : Clôture de l'Exposition catholique. 

— Paris : 16° Assemblée générale de la Fédération 
nationale catholique (7-8 juin) ; rapports sur les dernières 
élections législatives, sur l'attitude des catholiques à l'égard 
du communisme, sur le mouvement corporatif qui se 
dessine en France, sur les Auberges de la jeunesse. — 
Au Vélodrome d'hiver, le ministère du Front populaire 

se présente au peuple de Paris ; M. Léon Blum demande 
de faire confiance au gouvernement et M. Maurice Thorez, 
au nom du parti communiste, affirme sa solidarité avec le 
ministère de Front populaire. — La CG :G. T. et a 
Confédération générale de la production française signent 
un accord en présence de M. Léon Blum, président du 
Conseil, et de M. Roger Salengro, min. de l'Intérieur ; 

cet accord porte sur le droit syndical, la reconnaissance 
des délégués d'atelier, une augmentation des salaires allant 
de 7 à 15 %, les conditions de reprise du ‘travail, 
l'application par le patronat des lois que le gouvernement 
va faire voter : contrats collectifs, congés payés et semaine 
de quarante heures. 

BELGIQUE. — Elections provinciales : les ARE 
perdent 94 FRERE les socialistes 20 et les libéraux 6 ; 
rexistes acquièrent 78 sièges, les communistes en es 
20 et les frontistes 20. 

GRANDE-BRETAGNE. — Londres : Lord Lothian, désirant 
affirmer sa volonté de ne pas soutenir la politique sanc- 
tionniste envers l'Italie, donne sa démission du Comité 
exécutif de la Ligue d'action pour la paix et la reconstruc- 
tion. 

PALESTINE. — Jérusalem : Arrestation de sept chefs 
arabes, parmi lesquels Auni Abdul Hadi, secrét. du Comité 


Invpriracrie « Maison de la Bonne Presse » (Ste Anme), 
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central de grève ; ils sont envoyés” camp a es ( 
tration d’Auja el Afir: À * 

Suisse. — Zurich : Contrairement à la propositio 
Comité directeur, le Congrès du parti socialiste 
décide, par 263 voix contre 255, de refuser les € 
militaires s’élevant à 235 millions de francs prése 
Parlement ; le Congrès se prononce en outre Fe 
dévaluation monétaire. 


Lundi 8 juin. 


France. — Grève générale des mineurs du Nord et 
Pas-de-Calais. É 
— Paris : Des accords sont réalisés pour les em 


de banque et de bourse et des wagons-lits ; grève g 
du bâtiment ; les employés d'assurances de six 
gnies font la "grève sur place. À 

ALLEMAGNE. — Berlin : 6€ Congrès internat. des 
et pouvoirs locaux réunissant environ 2 000! délégu: 
ho nations ; discute du problème du chômage et de 
vité culturelle des communes ; clôture à Munich 
13 juin. 6 

Brésiz. — Rio de Janeiro : Signat. d'un modus 
commercial germano-brésilien. x 

Cm. —— Les troupes du gouvernement de 
pénètrent dans le Hou-Nan méridional. 

Honcrie. — Budapest : Session du Comité perm 
des lettres et des arts de la S. D. N. (8-14 juin 
délégation allemande proteste contre les fanatiqu 
abusent de la liberté et qui créent une menace conti 
civilisation occidentale : M. de Madariaga préconise 
« pratique » de la S: D. N. ë 

Pays-Bas. — La Haye : Le Jonkheer Tjarda van 
kenborgh Stackhouwer, ambass. à Bruxelles, est 
gouverneur général des Indes néerlandaises. $ 

RouMANE. — Bucarest : Au champ de manœuvi 
Cotroceniy une tribune s'effondre pendant la cér& 
célébrant le 6€ anniversaire de l'avènement au tr 
roi Carol II; 4°o morts, 1 713 blessés. in 


Mardi 9 juin. 


France. — Paris : Sur le parvis Noire Dan p 
représentation du Vray mistère de la Passion, d'A 
Gréban (9-16 juin). — Le D' Pasteur Vallery-Rado 
Paris le 13. 5. 86, études à Louis-le-Grand et à la E 
de médecine, docteur en médecine, 1918, agrégé 
chargé de cours de clinique annexe à l'hôpital 
1934, travaux sur les affections des reins et sur les mn 
lités d'élimination du chlorure de sodium chez l'hoôm 
normal et pathologique ; cofondateur de la Revue d'In 
nologie ; auteur de Précis des maladies des reins ÿ 
Nouveau traité de médecine, avec. Widal_ et Lemiex 
publie les œuvres complètes ‘de Pasteur) est élu m( 
de l’Acad, de médecine, section d'hygiène, en rem 
ment du Dr Adolphe Netter, décédé le 1. 38. 36. 

AUTRICHE. — Vienne : Grandiose manifestation du 
patriotique autrichien. : | 

rate. — Rome : Le comte Galeazzo Ciano, gent dr. 
M. B, Mussolini, est nommé min. des Aff. ‘étrangè: 
M. Dino Alfieri, min. de la Presse et Propagande ; M, 
ruccio Lantini, min. des Corporations ; M. Alessa 
Lessona, min. des Colonies. di 

LITUANIE. — Elections à la Diète (9-10 juin). 

Suisse. — Berne : Mort du colonel Heinrich Roost 
de 64 ans, chef de l'état-major général. 


Mercredi 10 juin, 

France. — Chambre : M. César Campinchi, dépus 
la Corse, est élu prés. du groupe parlementaire d 
radical et rad,-80C. | 

— Paris : Grève générale de la boucherie, | 
hôtels et restaurants. De 

AUTRICHE. — Vienne : Le D' Hjalmar Schacht, mi, 
l'Economie du Reich et président de la Reichsbank 
fère avec les autorités gouvernementales sur les ci 
économiques intéressant les deux pays. 

ETHioPiE. : Le ras Haïlou et je | 
indigènes prêtent sétment de fidélité à l'empereur Y 
Emmanuel III; le maréchal Rodolfo CR pronl 
paix aux Ethiopiens honnêtes et fidèles et ones 
inexorable aux rebelles et aux traîtres. | 

Irazte. — Bufola : Déraillemént d’un train OUFEIER | | 
de Nola à Naples ; 15 morts, 200 blessés. 


5, rue Bayard, Paris-8e, — Le gérant à A Fuicie 


